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La décision du gouvernement de Vichy, repoussant les demandes 
allemandes, est accueillie · avec soulagement dans tout le pays 

LE DESTIN 
DE L~ElJROPE 

LA 

ANDE 
PEUR Il 

L'Europe est périodiquement victi­
me de crises de peur que rien n'arrête 
e• qui pou:;~e les Jèeuples à des ex· 
ce· révolutionnmre:; ou à des guerres 
ura 1 on né-::s. 

La r.:hute de l'emp1re romain. !'in­
V<Jvion clc3 Barbon"~' les dévastations 
de~ !'!un les :azc1as de~. Normands 
en• provoqués d'intenses paniques 
qu 1 ont à la fois paralys6 les organis­
nccs de! défensz: naturelle des peuples 
envahts et lancés leurs gouvernants 
dans ,:lïnterminobles aventures guer­
ncrcs. 

Le ,yJOyen-àge est plein d'histoires 
de • grande peur •. elles ne sont 
• c~ Iouler. provoquées par des inva­
·ions Elrc:ngères, les maux inconnus 

n<" provoquent pas de .moindres ré ­
oc'ion-; :~iles que la pesle noire, le 
c lcra haHuc:.no~n& collectives 
de F' ·Jgellants ou des Turlupins ... 

ParlcJs cc~ peurs se généralisent, 
s'ct'S'nden• a toute l'Europe. La révo­
lt:llon française de 1789 su sei le sur 
IOJI !<> continent une peur des idées 
ne <.lv" l<:'s et provoque un emploi ir­
ra! ;on ne de la fo·ce de tous côtés : 
conquêt"!~ napoléomennes, coalitions 
e: guerres interminables. L'Europe 
avait peur de la France, et la France 
avail peur de i'Europe. 

Le continent pacifié après le Con­
grès <"le Vienne n'en était pas moi ns 
henlé par la peur. Metternich vivait 
dans !'6r;ouvante des !évolutions et 
pou,, lll'la!l impitoyablerr.ent toute ten­
talivo de l;béralisme. A leur tour les 
peuples terrifiés par les violentes ré­
actions de la Sainte-Alliance avaient 
recours aux moyens extrêmes : sou­
lèvements arm.§s, carbonnarisme, so­
ciété:; secrètes, groupements terroris­
tes ct même anarchistes. 

L'avait on assez répété: Hitler veut 
la flotte fran<;aise : Hitler veut les co­
lonies françaises; H itler veut que la 
Fra nre s 'avil isse en déclarant la 
guerre au peuple britannique, son ê.llié 
d'hier, à ce peuple britannique qu i 
continue à se battre pour rendre la 
Franco aux Français el qui h ier, en­
core, par la \'oix de son Premier mi­
nistre renou,•elalt l'enge.gement de ne 
dépose~ les armes qu'après avoir vu se 
lev?r :".U l' la France l'aube d'une victoi­
re libëratrice 

Oui, on avait dot tout cela et on 
l'avait répété à •atrét é. Et Il se trou­
vait encore des na ifs pour s'ima .. 
giner " qu'on sau'~erait les meubles :o, 
« que Jes conditions de paix ne se t·aient 
paR s i sé,·ëres ')), • que .le plus dut· 
av>< it d éjà été subi par les Français ». 

Sous ces formules se cachait une 
idée qu 'on n'osa;t ~xprimei- et qui était: 
«Faisons confiance à la parole de Hit­
ler :t. 

Comme si après la Tchécoslovaquie 
et Munich, après la. Pologne, après la 
Norvège, après la Hollande, après 
la_ Belgique, on pouvait imaginer un 
Httler devenant s ubitement adversaire 
loy><l, ennemi apaisé, comme si l'auteur 
du «Mein Kampf» pouvait attacher de 
l'hnportance à une ~ignature et hono-
rer la parole donnée. . 

Auj<"urd'hui, les yeux des plus a.veu­
g iN; s'ouvrent. On ne viend1·a plus nou'i 
dio c : H'tler ne veut pas la flotte, Hit­
ler ne dépêcera pas l'empire français . 

Nous savons ce que Hitler attend de 
la 1<-rance, Il veut sa flotte, il veut son 
empire. Il g1·atifie Mussolini de la Tu­
ni•!• · le Japon de l'Indochine; l'E•p~­
gnc de la moitié du Maroc. Il se réser­
ve le teste de nos pos cssions africai­
nes. On ne peut prendre une minute 
au sérieux la promesse d'un condomi­
niun1 , gertnano-italo-françals, c'est la 
mainmise allemande pure et simple sur 
l'Afi'ique française. 

Et à ce prix, il faudrait ajouter l'Al· 
~a..ce- Lrorr-~ in,. Pi i''(". J1 f:1 ·dra •. ajou­
ter l'infanli~ d'une g uerre à la Gran­
de- Bretagne. 

L e gouvernement rle Vichy devant 
de pareilles condlt lous s'est I'edressê. 
Il était temps. C'est déjà b~aucoup 
trcp; qu'on ait pu trouver cri France 
des hommes pour accepter de négocier 
su1· de pareilles bases. 

Le peuple français a appris avec sou­
lagement quo la capitulation définiti­
ve, l'irrCtnédiO:blc renonciation à vingt 
s ,èd~s d'histoire et de quelle histo ire, 
n étaot pas encore signée. Cette 
anxl~té de l'opinion est une indication 
préC1euse de l'esprit v ~rltable qui ani­
mc les Français de France 

D'eu veui ll e qu'elle so:t èornprise à 
V1chy comme la comprennent hors de 
France lous les Français restés libres 
et debout pour continuer la lutte. 

G.o. 

Le sort de la flotte française 
New-York, 23 CHavas). HeM' Hit-

New-York, 24. - (Reuter). - Une dépêche 
Times» rapporte qu'un soulagement général a 

de Vichy au «New-York 
été ressenti dans toute 

la France lorsque le gouvernement de Vichy a catégoriquement annon­
cé que la France ne se battra pas contre la Cra nde-Bretagne et qu'elle 
ne livrera ni la flotte ni les autres armements dans ce but. 

Le caractère critique de l'entrevue Hitler-Laval a été compris par 
tous fe pays, dit la dépêche. 

M. Laval est parti pour Paris après s'être entretenu avec le maré-
chal Pétain et après une réunion de plusieurs membres du Cabinet in­
térieur, mais il est rentré quelques hetares plus tard en raison du brouil­
lard épais qui rendait le voyage dangereux. 

Il a déclaré qu'il repartirait ce matin. 
alorR que la nation, dans l'ensemble, 
n'accepterait pas tme décision qui ne 
fe rait que la placer plus complètement 
sous l'emprise nazie. 

Les conversations 
Laval-Hitler 

Londres, 23 (B.O.P. ). - Les milieux 
officiels de Londres, bien qu'ils ne 
confirment pas la nouvelle, ne volent 
pas de raison de douter de la véracité 
des rumeurs suivant lesquelles M. 
Pierre Laval a eu. un entretien avec 
Herr Hitler à Paris. 

(\n ne sait .si M. Laval agit avec 
l'aesentiment du gouvernement de VI­
chy. mais étant donné ses précédentes 
conversations non-officielles et ses in­
trigues souterraines avec les intérêts 
non-français, il est hors de doute qu'li 
ne représente personne d'autre que lui­
môme (lans l'en tretien qu'il a eu dans 
la caph&.le !i flçalse .n!cu.pée pa.t· 1 "n· 
neml. 

On ne possède pas, pour l'instant, des 
renseignel(l ents précis <JUant à la na­
ture de ces conversations, mais à en 
croire les messages de presse, étant 
donné les honteuses propositions dé­
battues, il emble de plus en plus cer­
tain que M. Laval n'a pu discuter au 
nom du. maréchal Pétain et de ses col­
lègues du Vichy. 

Suivant ces informations. • Allema­
gne cherche à mettre la main sur la 
flotte française et à obtenir la cession 
de territoires d'un passé historique 
français, contre l'obtention d'une paix 
lllsuoire et la promesse d'une quasi­
Indépendance officielle. 

Les patriotes français et tous ceux 
qui volent clair dans la situation ac­
tuelle ont certainement compris que la 
signature d'un pareil accord ne fera 
que perpétuer pour la France sa ter­
rible situation actuelle sous la botte 
nazie, situation que l'Angleterre et ses 
Aillée dans leur hérolque, ont pour but 
de rendre seulement temporaire. 

défini, à savoir, Induire l'Allemagne à 
accepter le gouvernement de Vichy 
dans le système de l 'axe en tant qu 'as­
socié, mais l'initiative s'est avérée sté­
rile.· Hitler, en effet, est résolu à a­
bandonner la France à son sort. 

Jusqu'Ici, les Etats-Unis ont main­
te: u leur représentation diplomatique 
Il. VIchy par respect pour la personna­
l:té du maréchal Pétain, mais cette 
attitude pourrait être révisée s'JI appa. 
rait que le maréchal Pétain ne prend 
pas lui-même ses décisions et devient 
l'instrument des politiciens qui l'en­
tot:.rent. 

La vie en .France occupée 
Londres, 22. (N.E.B.). - A quoi. 

ressemble la vie dans t!D pays placé 
sous la protection de l'axe ? J~n dépit de 
la censure allemande, des lettres par· 
viennent occasionnellement. de Fra.!lCB 
donnant un tableau de l'•'·tab lamentable 
U~ \A. ]>Qptol~! ion D.C'D l'VI 1 10\Clll- rn Jo' mn­
re oc<·oopéc mau; aoosso <lan• ce que 1 on 
appelle la- France non occupée. 

ün <-orresponda•:OO decrit comment il 
c•t r~nlr~ chez lui à Orléans, après la 
passage de.; Allemands dans cette ville. 
l'ha~ooe chose était dans un état épou­
vantable. J,es portes de sa. villa étaient 
arrachées , les meubles et les tapi;; dé· 
ITuila, la lingerie, l'argenterie, les livres 
ct. l~s porC<'Iain~s. sa bicydelle elle·même 
avaient été vololes. 

(LIRE LA SUITE EN PAGE 6) 

MM. Pierlot et Spaak 
arrivent à Londres 

---Londres, 23 (Reuter). _ Reuter ap-
prend que M. Pierlot et M. Spaak,res­
pect!vement Premier min;stre et mtms­
tre des Affaires Etrangères de B elgi­
que, sont arrlvéa à Londres. 

A LA FRONTIERE 
D'ESPAGNE 

HITLER 
RENCONTRE 
LE GÉNÉRAL 
FRANCO 

Londres, 23 (Reuter). - Le poste de 
r>Ldio d~ Hambourg " confirmé ce soir 
qu'une entrevue s. eu lieu aujourd'hui 
à la frontiè re frar.co-espagnole entre 
Herr H1tler P.t le généra.! Franco. 

Madrid, 24 (Reuer). - Une «at-
mosphère d'amitié et de cordialltb a 
marqué l'entrevue enlre Herr Hitler 
ct le général Franco, selon un com· 
muniqué annonçant la rencontre à ln. 
frontière franco-espagnole. 

Le communiqué ajoute que Herr 
von Ribbentrop et Senor Suner étaient 
également présents à l'entrevue. 

Londres, 23 (B.O.P.). - Aucun com­
mentaire officiel n'est fait tc! au sujet 
de la nouvelle -'lonnée po.r la radio de 
B erlin que Hitler accompagné de Rib­
ben trop a rencontré le général Franco 
et M . Serrano Sunner, dt!.ns une petite 
gare ii. la frontière espagnole. L'opi­
nion publique est Intéressée du fait 
que Hitler a renversé son rôle habi­
tuel, consistant à jouer ê.u dictateur 
et à ordonner 'lUX autres de venir A 
Berlin, ou à Berchtesgaden, pour avoir 
la faveur d'un Antretlen, pour voyager 
lui-même d'abord pour rencontrer La­
val et maintenant le général Franco. 

lA FRANCE Lm 

LA PAIX. 
PAR HITLE 
A LA FRANC 

' Zurich, D (Reuter). - Lea r•oentes propoaltlona faites par les Pu issances 
de l'axe au gouvernement de VIchy aeraient, d'aprb le journa l <<V olksrecht:t, 
, .. sulvantea : 

1) La France c6de l l'Allemagne I'Aiuce-Lorralne et Nice l l'Italie. 
2) La Tunisie aera divisEe entre la France at l' Italie, alora quo I'Aig6rla 

demeurera colonie française. 
~) La France o6de la partie neret du Maroc à I' Eapagne, ... -. 
4) Lea autres colonies françaises en Afrique, aeraient admlnlatrEea ct ex• 

ploit6ea conjointement par la France, l'Allemagne et l'Italie. 
S) La France c6de l'Indochine au Japon, 
6) La France place sa flotte de la M6diterran6e et toutes ses forces drlen. 

nes en Afrique du nord à la disposition de l'axe, pour qu'elles puissent 
~tre utllla6es contre la Grande-Bretagne. 

7) SI cea conditions sont accept~es, l'Allemagne ~vacueralt la plus grando 
partie de la France oooupEe, except6 les porta de la Manche et lee sol. 
d isant z6nes fermhs allant de la frontière suisse et traversant la Bour­
gogne jusqu'à la frontl6re belge et la Somme. 

Le journal ajoute que cee propositions ont été rej.,tées au cours d'une~ 
réunion spéciale tenue par le gouvernement de VIchy, à la suite de vives dis. 
cuaslono. Le ma~échal , P6taln et le g6n6rao Weygand, soutenus par la majorité 
des membre•. se sont , prononc~s contre l'acceptation, alors que, déclare·t·on, 
M. Laval, M. Baudouin et l' Amiral Darlan ont appuy6 l'acceptation dea 
demandes. 0 

Suivant Je meme journal, les autorités américaines à VIchy ont rccommand6 
aux ressortlaoanta américains de quitter la l"ranoe. 

M. Laval regagne Paris 
Londres, 23 (Reute~). - Le poste de radio de Lyon annonce que M. Laval 

a qu itté VIchy à destination de Parla, après avoir conf~r6 avec le maréchal 
Pétain. 

' 
Londres, 23 (N.E.B.). - Un des collaboratèurs du général de 

Gaulle a radiodiffusé hier le dise ours suivant adressé aux Fran. 
çais : 

1 Français, vous connaissez les .conditions de paix qu'on entend vous Imposer 
sans préjudices des exigences ultérieures et notamment d'un tribut de guerre 
intolérable et lnfà.mant. 

Voilà le prix du «loyalisme envers les conquérants:> dont M. Baudouin, hier 
encore n'a pas craint de vanter les mérites. 

Nous reconnaissons avec joie que si )es financiers et les politiciens du gou. 
vernement de Vichy sont prêts à décider l'assassinat de la France, en revan· 
che, les soldatB et notamment le plus vénérable d'en-tre eux, n'ont pu réprimer 
un sursaut d'indignation. Mals li ne suffit pas de vouloir rési.ster. 11 faut en-
~ore vouloir les moyens de la résistance. • 

Selon la propagande de Vichy, la. France a le choix entre trois Pol!t!ques : 
la. première, c'est la volonté tournée vers la lutte. Cette attltu1e fut, après 70, 
celle des hommes qui, après l'écroulement de l'empire, luttèren t jusqu'au bout, 
qua.IId lJlèmc et pour l'honneur. Elle n'est pas à la taille d'un Laval ou d'un 
Baudouin, passons. 

La seconde, c'est l'l.ll,tégrat!O:., cto· la. France dans le système édifié par 
l'agresseur allemand. Elle n'Implique pas seulement l'asservissement matériel 
et spirituel d'une France pillée et mutilée, elle lie par surcroit la nation mar­
tyre à la victoire fraglle et temporaire d ' un impérialisme déjà tenu en échec 
et qui 9era bientôt sur son déclln. Ce n 'est pas seulement un crime mals une 
faute, c'est celle qu'ont choisie MM. Laval et Baudouin. 

La trolsl~me politique, enfin, c'est celle des vrais réalistes qui regardent 
en face la vraie r6allt~. A savoir la guerre qui conti nue, le colosse ailemand 
qui hésite avant de vaciller, la résistance anglaise qui s'affirme Indomptable 
I'Am6rlque dont les ressourçea Inépuisables sont mises au service de la liberté 
menac~e. Cette politique, c'est celle que MM. Lava l el Baudoui n rejettent, cette 
politique, c'est celle de la vraie France. Non pas seulement des combattants 
de la France libre ou des populations françaises d6jà libérées de la menace 
ennemie, qui acclamaient, hier, le g6néral de Gaulle, mals aussi de la nation 
française, provisoirement asservie, et qui dèjà rel~ve la tete 1 

Pourquoi, à Tunis, à Beyrouth. à Alger et à Casablanca, a-t-on jeté en 
prison par centaines, les anciens combattants de Verdun ou de Dunkerque? 

Pourqu.ol les postes allemands ou vendus, s' oncjignent-lls chaque soir contre 
les manifestations qui se déroulent dans les cinémas français? 

Pourquoi l'envahisseur a-t-Il édtcté la peine de mort contre les FrançaiS 
qui cachent des soldats anglais chez eux? 

Pourquoi ? C'est un journaliste neutre qui nous a donné la réponse. Dana 
un artlcl JJUblié dans le ·p11ls grand journal p•Jblié aux l!:tat>r-Ut:i.,, Y. G. r­
lip, correspondant du cNew-York Tlme:» A Vichy, déclare textuellement . 

« Chez tous les Français, depuis le chauffeur de taxi qui se croit commu­
niste, jusqu'à l'Industriel qui se croit fasciste, mals qui ni l'un ni l'autre ne le 
sont", la conviction grandit que la Grande-Bretagne avait raison de continuer 
la lutte. .. La grande majoolt6 du peuple français est du côté du général de 
Gaulle et de l'Angleterre.» 

Le 20 octobre, le journal du comte Ciano écrivait : cLes Etats-Unis entre· 
ront en guerre au printemps; la Grande-Bretagne tombera sous la coupe de 
l'Am,érique. Mais on peut éviter la catastrophe en faisant la pahc. :o 

Ainsi, de même que l'ennemi-pour mieu."< diviser et asservir la France­
organisa chez nous des campagnes antl·brita.nmques, de même Il manifeste 
par une manoeuvre. slmllalre la terreur dans laquelle li est devant l'alde sans 
cesse croissant e que la puissance alliée reçoit des Etats-Unis. 

MAIS LE QIABLE NE SE SAUVERA PAS MEME EN SE FAISANT ER· 
MITE, C'EST A BERLIN QUE L'ANGLETERRE FERA LA PAIX, C'EST A 
BERLIN QUE NOUS LA FERONS AVEC ELLE. 

VOIR EN PAGE 4· . 

LES MANŒUVRES 
ReYue de la Presse ''I\I\I\MI\MNW\I\I\IWW\I\I\1\1\IVW\1\I\IWV\~M 

Après un siècle d'une paix inler­
mt,t,...'lle, J' All'lmagne, par la voix de 
Guilloume Il, nor peur tle l'encercle­
ment, eto•l lancée dans J'horrible 
aventure qu1 ensanglanta l'univers 
quotre a'l:l durant. Chez les Alle­
mands la p 6 ur de la défaite devait 
le 1r foire Pnvoyer en Russie le fa­
mP.uX wagon plombé contenant Léni­
l'" T·otski e• le groupe de bolche­
\'l">i<"c qui allaienl laire crouler J'em­
prr d-es Tsars. 

ler _t ente actuellement de groupe1· les 
rtav~tes de guerre qu'il re9te à la Fran­
ce avec les navires de l 'Allemagne et 
d.e _l'Italie en vue d'une rencontre dé· 
fonotove avec la flotte britannique , tel­
les sont les indications qui ressortent 
des nouvelles de Berlin publiées dans 
les journaux d'Ici. Plusieurs commen­
tateurs de la radio ont souligné que 
Herr Hitler désire pao·ticulièrement la 
collaborai ion de la flolte françaose et 
Je, propositions fait es à ce sujet ont 
JOUé un rôle essentiel dans les dis­
cus.Jons entre Herr Hitler et M. La­
val. 

Les milieux officiels de Londres ex­
priment l'opinion que les Français dont 
l'aômiration pour Grande-Bretagne 
est intacte, et qui ont été bouleversés 
par Je message personnel que leur a 
adressé le Premier ministre il y a deux 
jours. n'"-CCepteront pas, en ce mo­
ment, de nouvelles humiliations. 

EN RENDANT IJtiPOSSIBLE L~INVASION 
ITALIENNES EN 

Lcr r.,:,volulion communisl0 provoqua 
dan~ le monde un accès de terreur, 
out subsLle encore. Pas un pays qui 
n'oit tr~mblé à J'idée d'être viclime 
de- ccmp!ot.; bolchevistes. 

L' llemagne a payé la première 
par ·a révolulion spartakiste le prix 
du boul,verscment mondial. qu'elle 
voulait provoquer clans sa peur de la 
défolie. 

L'Allemagne d'après guerre vivait 
tantôt dans la peur de la suprématiP 
militaire française, tantôt dans la peur 
du communisme. Ainsi le Reich fut 
lui-même poussé aux excès hitlériens. 
C e!!" même peur laisse l'Europe fi­
gée d'épouvante ne sachant s 'il va­
lait mieux sacrifier le nazisme au bol­
ch.,vi::rr ... , ou l'un à l'autre. 

Dans un" étude prophétique en 1936, 
M. Churchill devait dire : • Les suc­
• cès d'Hitler el même son existenre 
.. en tant que puissan.:e politique 
• n'nu,aient pas été possibles sans 
• l'inaction dos gouvernements fran-
• çnic "' anglais depuis la guerre de 
• 1914-1918 .... 

R.A. 

1 LIRE LA SUITE EN PAGE 6 ) 

La grande m•jorité des commcnla­
leurs croient qu'il est fort. peu possi­
ble que la. France entre en guerre aux 
côtés de l'Allemagne ct soulognen t a­
vr.c qu.elle répugnance le peuple fran­
çais - qu'li faut dostinguer du gou­
''ernement - accucolle cette idée. 

Le discot!l's radiodiffusé de M.Chur­
chill il. la France aurait été prononcé 
en prévi,.lon de l'entrevue Hitler-La­
val et l'on estime qu.e c'est là une ex­
cellente preuve du fait que les Bri­
tanniques sont bien Informés sur ce 
qui se passe en Europe. 

Vichy repousserait 
la proposition Laval 

New-York, 24 (N E.B.). - D'après 
des ren"elgnements qui parviennent ici 
de Vichy, Laval cherche encore à 
~ouronner sa trahi son en obligeant la 
France à d~clai·•r i~ guerre à son an­
C'iennP. alliée. la Grande-Bretagne. 

Il s~mble qu'il cherche à con cilier 
celte ~ttltudP av~c le récent appe l de 
:Al. B:tuùouin. minif-=tt~ des Aîfah·es 
F:ll'angt\n·s de V i(•hy, clctn~tnda nt aux 
li'ranc.;ni~ d't-..he lnyaltx enve-rs leurs 
vainqueur!=; • . 

On r:-otimP C('pendant :\ Ne"•-Y01·Jc 
qu'il y A foH peu de chance~ que le 
gouvetnement de Vichy cêde aux s ug­
ge,lion• de Laval. La majorité du 
gouvern~men t y est fortement op posée 

DANS LES BALKANS 

LES TURCS RENFORCENT 
LEURS GARNISONS 
DE A D NELLE 

(lr" oir la dép_êclte e11 page 6) 

• 

Le côté le plus étrange de ces ru­
meurs est la raison pour laquelle Hit­
ler a choisi ce moment pOU!' présenter 
de nouvelles avr.nces à ces éléments 
français desquels il espère beaucoup. 

On penche à croire à Londres que 
Hitler a choisi cc moment parce qu'of 
estir:.e que c'c&t sa dernière occasion 
de pou,·olr obt~nir quelque chose de 
ce" éléments contre des promesses vi­
des. 

Autour d'un message 
du maréchal Pétain 

Washington, 23 (S.S. •Al Ahram~) ~ 
Dans les milieux français bien Infor­
més, on croit que le message publ!é le 
10 octobre sous le nom du maréchal 
Pétain et déclarant que la France se 
libèrera de ses amitiés traditionnelles 
internationales, a fait une profonde 
lm pression dans les sphères officielles 
de Washington. 

On apprend que ce message avait 
été rédigé par M. Gaston Bergery et 
les fonctionnaires du Quai d' Orsay n'en 
eurent connaissance que lorsqu'Il fut 
publié. Il est clair que M. Bergery a­
vait préparé ce me•sage dans un but 

SOUS-PRESSE 
Lonrhes, 21 IHeLq1l~o ). - Les bom­

bardlcrs a11glais on t attaqué des ob­
jectifs à Berlin et ailleurs en AllemD· 
gne daols la nuit de n1 ercredi, aBnonce 
un communiqué du ministère de l'Air. 

Wasnington, 24 (Reuter). - Le D é ­
partement de la Guerre américain an­
n once qu'li va t ran"férer doux esca­
drille• du Corps Aéi·Icn aux Philippi­
n es. 11 a décliné dl' di r t> comb1en d'&.é­
roplanee >eralent affectés. 

Se ;é!érant à cette déolaratlon, le 
colonel Knox a dit que les Philippines 
,;eralent défendues contre toute atta­
que «tant qu'elfes seraient sous notre 
drapeau». 
partement de roth 

Washington, 24 (Reuter). - Un ac­
cord ost Intervenu entre les Etats-Unis 
la Gr nàe-Bretagne et le Canaàa, en 
c~ qu1 c<.oncerne l'cmplacem«nt d'une 
b'9.~~ défensh·e s1;r Ja. r~Ye sud de Terre.­
r;euve a Q~Cht.Ttf: lt' COlCDel r:nc:t, ~c::­
o.:rétt.ire a ia - i~rine à une CGnféren­
r~ de la presse aujourd'hui 

\\ "ushin~:tnn, :!·1 ll,t>tllt•J) LP~ 

l•:trtt~-l'ni~ nnt ltlnnf'llt•nwnt Jn·ntr ... tl: 
Hl1J11' i' dP l'ltrtli"'" t•nntrr 1 bnmharch-.. 
mrn1 p~n Ir·~ <"l\·ionq Italiens des prn· 
pr1tstt~,. pt"t 1 ''li ères amérlcatnes en Ara­
bie Sèoudtle. 

LA ROYAL-AIR FORCE A GAGNE-~ 
LA BATAILLE D'ANGLETERRE 

--------~-----------------·---------------------------' 
De Narvik à Bordeaux, sur 3.200 kms. de eôtes, 
les avions britanniques ont disloqné les eoneèn­
trations ennemies, détrmt et miné les ports 

oeeupés par les Allemands 
Londres , 23. - (B.O.P.). - Dès 

les IH'C'llliC'rs jours dn mois passé, 
nù \till' m cmwc tl in vas ion était 
faite co ntre la (:ra ttdP-Bretagne, 
lrs ll\'ÎOII.~ de 1:1 n ... \ . F. 0111 Slli'­
\"Pille l'tllo~taii! IOI CIII lnillf'S lr hü­
:4!'~ tlaY al<'~ :ol:rmHtlll<·R depuis :\'ar­
\'il'k :111 nord, :'1 llnr·dr;o otx. au sud. 
(:l"R I'Pf'OIIIIHÎS!"HlH'P~ t'OII~fantP.~ :.111 

dPSSll" d'1lltr ('Ô)f> de 11011 lllOiliS 
de :1:?00 kilomètres et la vigilance 
riPs pilote ont sans aucun doule 
gêné cou idérab lcmcnt le plaus 
en nemis. Jusqu'à dernièrement il 
:nu·ait été ext rèmemcnt pen sage 
de laisS!'I' l'ennemi !<OYoi r ce que 
nous-mêmes connaissions de ces 
préparatifs et des eff~ts des atta­
ques de la R.A.F . contre eux. 1ê­
me maintenant, une partie de 
l'histoire seulement peut être di­
te. 

Dès le premier jour que J'enne­
mi commença à concPntrer ses for­
ces dans tous les ports disponibles, 
de gz ands et pet1ts avions de la 
R.A.F entrep1;r~nt de5 Yols de 
r·P.connai>>«I•<.e et rBfJIJurt~rer.t 
o'HnJ>Ort<Htle> inforrn r,t or.~ 

Anx prPmiers jonr~ dP septo>m. 
l11"1. 1"~ lïlj!pntl" ~igr1.d• l"t'llt :--.t'\1-

!f·tt!Ptll dro JH' !Ï 1t';-. l'tllH"I"'IIfl'f-lllllltS 

fiÏio)ll)niO'" Pl dP m.ofrnPf, 110.~ ic, 
t'OH•m• J• t~lllr" pil< a1l, ce~ cnn 
centratious devenaient de plru; en 

plus importantes et avant long­
lemps, de centaines de ch alands 
<'1 autres éqliÏpcmpnts de gue t'l'B 
Maient asscmhl é. il Anvo>rs, Ca· 
ln is, Dnnkr1·qne, O~tendr, Nieu· 
pOri C'l Le !J ane. LC's u.- ions si· 
g-nHiairllt rlo:HJllP jOIIt' que de 
IIIH!Ihro•ux r\JalanrJ. S0 clf•p'ti<::l ÎPtlt 
lellfrnlrtil d'nn canal ;"1 l'aut re. De 
prtils navirrs de g1trrrP anlll· 
r:aiC'nt éga IC'nlrnl pt·/>. des cha. 
lands, qui n\·airnl généra lemenl 
leurs propres moyens de propul­
sion. 

Ces chalands, longs d'une cin­
quantaine de mètres, étaient· ca­
pables de transporter chacun la 
contenance de deux trains d 'hom· 
mes ou de matériel. 

On savait également que l'AIIe· 
ma~ne avait réquisitionné tous les 
chalands disponibles de plus de 
fiOO tonnes et qu'une véritable ar· 
mée d'ou,·riers travaillait dans 
les chantiers navals à en modifiet 
la poupe pour permettre aux ta;ü·s 
et aux canons à'-; t'tre fJ.cilement 
.,mt. rqu~o et 11 ÏtsJ..Oit~~. 

En a.,hors de ce~ concentranons 
oiP r.hAI:tnrls. il y ~rAit olg-~lrm,,ni 
f11' llltlllltt'l'IIX ~PO~ rn:ll" 11. d!tll'i 

rJII:•;jf'lll'~ Jlf'll·f-.;, •Jlff•ltjllf"'~ 1111S f]'('ll 

[l" r11 rl11 !lpe nr'P8111(111P, - rio 
grand< n-'lnre•. dPc; rPmno'fTUP1fi'J 
et dea na\ires marchands. A cer• 

taines occasions, no aYions signa· 
lèrent ~5 grands navires mar· 
chands, tiAns lP port rln 1Tavr1•. 

Sur· l!'rrr, de nou ,·P;~ux ahl'i~ 
rl 'n vion s étA irnt ronstruit.s clans 

plusir 1tt'S aér•1 rlmrn r. , d 'nil l'nu 
J H'Il~;]i( que l·,"·ialinn t>nnrmie 
pn111 ail jouPr son 1·ôiP dan. l'i nYa 
sion. On sig-nnla qnr rl PII\ Yni r~ 
ferrPPs Pl>tie1ot parlirulii'rrmrn( 
acfhes r11lrc l'Allemagne et l!'s 
P:-1\·s-Bas. · 

Le 5 septembre, commença une 
offen~h·e à grande échelle contre 
l'ennemi et dP- ~ramls E'l petits 
avions de la R.A .F. livrèrent de 
nombreuses attaques de jou r et de 
nuit, qui inflip;èrent d'importants 
dégâ.ts aux objecttfs ennemis. 

Tout au long de cette côte dP 
3.200 kilomètres, chaque " port 
d'invasion " fut sévèrement bom­
bardé. Les docks Pt le~ chantiers 
navals de Riel. de Hambourg, de 
Brême. furent bi:Jmbardés et dan~ 
plusieurs cas, nos raids durèr·nt 
pl;;-;i~u rs heu res . 

D'ap1è~ àe~ information<; recne• 
cl~ qourre 1r~q rli~~;n!' rle foi, dP• 
<lo·gùls Jo·l•s r'•IPJHtÎis fnrf'tot f;oÎIH 
.311.'\ 1•pnrt~ cl'i11\':1sinnn. 

( uru: LA sum eN I'A'"'c , ) 

Mgr. Arida revendique 
devant la Commission 
d'Armistice la liberté 

et l'indépendance du Liban. 

Beyrouth, 23 (Orient Arabe). - La 
Commission ltal!onne, dite de l'<'llmls­
tlce, roursuit son activité mais en 
l'entourant de beaucoup de réserve ct 
de discrétion. L•s membres de lo. Corn• 
mission se déplacent maintenant lnco­
gnil o ou en civil et sans rien publier 
de leurs déplacements. Ils essa~·ent 
par tous les moyens de gagner l'opi­
nion publique, olopuls qu'Ils ont eu 
la preuve que les Syriens et les Liba.-

S.B. MGR. Af!IDA 

na.ls !eur •ont ho>tiles et combattent 
l!:-..r3 tentutiîe'9 de dominer Je paJs et 
à.J r:mpi""cer les Fr n;J.13, L-es meul-­
C.res ciè i:1 C.JmmiS!lrJn ont derntêre· 
mont 'l•it~ plusoeurs ch.-h pol!llquell 
eL :-;yHr•t ufl'1~ du pa y (•t out css a\- û de 
Jt~:-; :..:-:-~ ~ 111'1' pu1· dr pt f ll1" t. ~. \of l 

d~n'll rt('o p'rtout L ';u.., .n,,ec lt.!::iC.o.\ei 
et lllrilfft'Ienu;. ' 

1 LIRE LA SUITE EN PAGE 6} 



JEUDI 24 OCTOBRE 1940 

l~~~~~~~~~ ~=~~~~=~~=~~~~=·=l=··=~~~=·=· =~~~~=~=~~·=~~~~~='~~ 
~~~J~\15~~tl~~n {49000 (lOligllea) Le corps diplomatique r c:ans tous les mtueux égyptiens et 

étrangers. Pro,,rtMflirf' 

SOCIÉTÉ ORIENTALE DE PUBLICITÉ <S.A.E.l 
lll!dact•ur en chef, J. LUOOL 

/mpr/m~rlf' dM la 

SOIJIÉTÉ ORIENTALE DE PUBLICITÉ <S.A.EJ 
(R. c c. 11.505) 

at Y A 25 AUS 

L'AUTRE GUERRE ..• 

LaCow 

Cahmet du r.rand Chambellan, 
Le mercre<li, 23 octobre 1940. 

S.E. Je ministre de Grèce M. D. 
Capsalis, partira demain pour Ale­
:-:andrie où il passer-d. quelques jours. 

La ville 

S.A. l'Emir Abdallah sera l'hôte 
ou sénateur Abdel Hamid bey Abaza 
èurant son prochain séjour au C.l.ire. 

Parlant de l'ancien gouverneur de 
la Ba.nque ationale, S.E. le prési­
dent du Conseil déclarait récem­
ment: 

Une majoration de 10 o /o 
pour les 1ère et 2ème classes 1 

et de 5 of o pour la 3ème 
classe 

'\'OII!'\ nYons parlé t •rc~'1tnlent .1•• 
IÏitiPuliull dt• J"ndntini~tr:tlunl dr~ 
Cill'tllill~ de fr·r til' llt:tjflret· lo-o; t·•· 
Jir~ "'' 1nya~,. l'l elu ll'""·'l'"rt d"" 
tr •un:h:ll:rlisf':"\ Cil l'aisntt dl' l·t 
I~:IIJSsP du pri ·, rlt's c·:trittll-;tnl:> r·t 
dU tllalt'r·ieJ fe:TO\iaire Lll ;,;<'llét".Jl. 

On liRctit da11s " r,r~ Bnursc Egyp-
1rc llllC " riu 24 octubrr 1015 : 

Sa Majeste le Roi a reçu au pa­
lats <l"Abtiinc : Son Excellence Has­
~an Sa bry pacha, pré~ldent du Con 
sel! dos minlslr"s; El Saycd Ha~san 
F:mad Eldlnc cl El Saycd tsmaït 
Emael Eldinc, puü; Sir Edw~rd Cool< 
qtli a présent!' à Sa hjc.sté. M 
Nlxon, nouveau g-ouverneut· de la 
National Bank of Eeypl. 

S.E. Moustapha cl Nahas pacha. 
accompagné cie Mme Naha.s pacha, 
:1. rendu vtsite hier à MJne Saad 
Zaghloul pacha à la Maison du 
Peuple. 

Tous cettx qui ont connu Si?· Ed. 
wa1·d Cook ne peuvent que ,-essenw·, 
t-omme moi, un vif regret 110ttr son 
d6pa1·t. J'aumis aimé le voir prolon­
ger la dttrée de son sen;ice dans son 
1-oste, afin que nou.s ~missio11s con. 
ti1111er· à profiter de sa sc1en~:e, de 
,<on cxp•h·icncc ct de son infhtence. 
n est incontestaiJic qtt'il était un arni 
.sincère de l'Eg.l/71te et qu'il aimait 
loyalement les E.Q1f1Jlien 

D 'autre part, S.E. Talaat Harb pa­
cha a adressé une lettre à Sir Ed ­
ward Cook, exprimant son regret d~ 
le voir qultter J'Egypte. 

Le r:•ppurt rlt'JÙ di,;•·•tlc.! 1rar ;,. 
c•·nsri! d"adr~tini~tr.IIÎ!lll d•• IT­
"IPiiau State !1:1ili1'1\S a. étl' ap· 
~i·u111e hier [lill' le {:omt.:ll de C~1 

:+ Romo. - L'{ Roumunte a don­
né ouve1temenl 110n adhflsion à la 
Quaclruplc EntE>ntc, mals demancl • 
(tU'un demi m llton rl'hcmmCR 90J('nl S.E. MRI<ram Ebeld pach"' ancien 

minlstr<> des Finances, est rentre 
hier soir de ln. Haute-EgyPte. 

S lr Edward a envoyé à Talaat 
Harb pacha. la réponse suivante : 

Mon cher Parha, 

1 incL 

\"nid 1=.; :léci;.iotts ;.tdPptécs : m o)és dans k.A Balk·tns. D'autre 
] rt. on annonce dn bonn' source 
qur- 1 'adht'ston cie la Franc' et rte 
1 ng-l(>trrr à la ctnm~ n Ir rourn'line 
J''"' ~tt·' co sHlérèe comme rcr­
tunC'. 

t Alht'ncs. - I..<'s troup:s alliées 
c • Unucnt ù q11•tlcr S1Ionique se 
n·n·lant au front serbe. 

-t Londr s. I,'Atniralll'~ llnnon­
l.C qu'une c~<cadrr an;::-lo-lrJ.nco russr 
a l·ombanl" la col· hulg-are, visant 
f "cialcm:nl l<'s o'1jeclifs miïla res 
q >a navigüion à. Dédé1gatch. 

ENFONCE, AJICHIMEDE! 
On ct oya.it jusqu'à présent qu, 1~: 

gLand S!l.\·ant grec ava1t trouvé laso­
lution du problème du calcul d~ la 
~urfacc du cercle ct de 1 surface de 
IL· sphère. Eh bi,n, cette solution 
.1 11t été donnée tout simplement 
st zc siècles al'ant lui. Elle se trou­
' . purail-il, rédig-ée toul au long 
dans un pap·; rus égyptien datant de 
d x-hu.t cenls ans a1·ant notr3 ère. 

G: document prov.ent cie la célè· 
bre collection rigyptienne de Golc­
nistchef. Il a été établi par l'aca. 
dé~nlc i cn et égyPtologue Toura.iet 
puts par M. Strouvé, conserv'itl'ur 
et chef cl: la section d'anliqui· s 
classiques du musée de l'F.rmi''lgc 
pcsscsscur du précieux papyrus. 

La traduction en sera prochaine· 
n.cnt publiée. 

--.o·--

Le speaker : Maintenant J'ai le plai­
str de donner la parole à M. te pro· 
fesseur• neurologue, qui VA. tenir ~on 
discours sur le suj~t : Comment je 
combats m'ln énervement ! 

····························· ............... , 

............................................ 
PLACEZ VOTRE ARGENT 

EN TERRAI S 
Pas de dépr•éciation 

OCC1\SIU .. UNiqUE: 
belle parcelle de tenain 
1782 (ti(!s currés 

Nous ;wons ;~.nnonré qm S.M. le 
Roi ferait demain Ses dévotions elu 
vendredi à la. mosquée Amr ben el 
As, au Vieux-Caire. 

F.l Sayed el Bihlaoul , nalt~b cl 
A chraf, prononcera le s:rmon. 

J,e cl;rrclcur rie la Kha.~~a Royale 
~ ,, wcvé une lettre à Moustapha 
F ahtn\ ·hev. rlir cleur des bâtiments 
dr l'Etat. Ï'informant que vu les ser. 
y'c?s qu'il rend aux palais royaux, 
S. r. le Roi a daigné le nommer in­
,2énleu1· en ch"f l.onoraire des pa­
Jais royaux. 

Les ministères 

S.E. Hassan Sabry pacha, prés!· 
dent du onseil, a. reçu hier matin : 
Ihmdl bey Mahboub, sous-sccrélair~ 
d F;tat à l"Intérieur et Ahdel Khalel< 
II~1ssouna bey, sous-secrétaire cl E­
tat aux ffaires Sociales. Il a en­
suite rrésidé une réunion du cabi­
J.< t . 

S .E. Abd ·l Hamid Soliman pacha, 
ministre des Finances. a reçu hier, 
apt•ès la réunion elu Cabinet: LL.EE. 
Hilmy Issa pacha, ministre de la 
Justice; le Cheikh Moustapha Abdel 
Razek bey, ministre d~s Walcfs et 
Ahmed Abdel Ghaffar bey, ministre 
dP J'Agriculture. 

.;. .;. ·=· 
S.E. Mahmoucl Fahmi cl Kcissy 

r acha, ministre de la Défense Na­
tiOnale, a signé hier un arrêté nom­
mant le lewa Aly Moafi pacha com­
me commandant de l'aviation mll l­
laire égyptienne en remplacement 
du Icwa Hassan Abdcl Wahab pa· 
cha. nommé directeur général des 
Ga.rdes-Coles. 

S .E. le Cheikh Moustapha Abdel 
H.az k ber, ministre des Wal<fs, a 
1cçu hler soir chez lui LL . .EE. Hus­
~ in Heil<al pacha, ministre de l'Ins. 
truclion J(_ublique el Ahmed Abdel 
Ghaffar bey, ministre de J'Agricul­
lurc. 

S.E. Haf~z Ramadan pacha, mi­
nistre des ,\.ffaires Social<s, garde 
toujours la chambre. Mais on espère 
m.'il pourra reprendre ses occupa­
I ons à partir de samedi proch'ain. 

S 8. le P<tlriarche grec-orthodoxe 
Mgr. Clu·istoplloros II est parti hier 
1-our la Palestine où il compte pas­
s'r quelque temps. 

·:· ..... ..:,. 
El Sayecl el Idris el Senoussi l!'e~t 

rendu hier au ministére ries Trav,.u-.. 
Publics où il a eu un long entreti~:1 
avec S E. Hussein Sin·y pacha. 

Sir Adrian Baillie, membre con 
servateur du Parlement brita..·miquc 
J:OUl' la circonscription de Tonbr!d­
ge, Kent, vi~nl d'arriver au catre où 
i 1 compte faire un court séjour. 

Le parti libéral . conRtitutionnel 
t1endra une réunion lundi prochain 
sous la présidence cl' Ahmed Khacha­
ba pacha, en l'abs nec de S .E. Mo­
J1amccl Mahmoud pacha qui est en­
core fatigué. 

L'assemblée générale du barreau 
mixte qui devait avoir lieu. l1 y a 
deux jours à Alexandrie, a été ren­
YOyée au 15 novembre prochain. 

A J'occasion de son prochain dé­
part, Sir Edward cook reçoit de 
nombreux témoignages montrant 
l'estime dans laquelle il est tenu 

J'ai été très touché pm· les (Lima­
Nes scntime11ts que vo11s avez ex. 
p·im6.<J dans ,,ot1·e lctt,·c. Moi aussi 
je ,·cgretfe q11e 1101ts ne puissions 
7.as nous 1·evoil· at·ant mon dépal"t, 
ca1· j'am·ais bccwcoup aimé pous di1·e 
combien j'ai apprécié la courtoi8ie 
ct les éqm·ds que ·rous m'at:ez tou­
JOurs montrés depuis le nwment où 
Je .s~tis cuTit•é, f.tt·angel', dans ce pays 
il u a dix an.s. 

J 'es père si11cèrement q11e t>Ot?·e 
.•ani · .s'améliorcrn cl que nous nous 
1 rt•erron.s lor qtte je ,-el'iend,·ai en 
E[llfpfc. comme j'cs1ui1"e pouvoi1· le 
Jr.ire. 

Bien cordialement, 
E. M . COOK. 

Dans les hôtels 

MENA HOUSE HOTEL 

Dllrnières arrivées 
Sir Adrian Baillie, M. et :Mme 

Rudderforth, M. R. C. Duckworth, 
Angleterre ; M. I. Fumaroli et fille, 
Alexandrie; M . et Mme M. Roth­
~ch1ld, Méadl; Mlle E. J. Porter, Le 
Caire; M. V . G. E. Pat~rson, M . H. 
D. Topalian, Alexandrie; M. H. J. 
MacLiesh, M. M. Bianchi, Alexan­
drie; M. Garmet Lloyd, Le caire ; 
M. et Mme Christopher Tancre. Le 
Calre; M. ~ t Mme Harbord, Le 
\aire ; M. et Mme E. Eyles. Le 
("aire; Mme Akerib, Hélouan ; M. G. 
B. Grimley, M. E. F. E. Armstrong, 
Mme Yolande Gabbai, Alexandrie. 

Le Parlement va être , 

1 J luajur:tlivn rlrs larils de vo~ a· 
gr• f'll 1 d JI t'la-~1'~ dn11s lllll' prw 
l'"riiOIJ de• J(J nfo ~:111 111'11 dt· la 
rn:tjor;tti un ùe ;:, llfo ùc~l léc att[llL· 
llll"<illl; 

2) nwjontlion des larib rie voya­
g" CIJ J ll clas»C dans uue propor· 
lion dr:: :) o u. 

O·tte lll:tj•Jration s':t!>llliquc au.· 
\oyage~ Slll' Jps ligur·s f 1 1'iiH'Îpal,.l'j 
el lr•l; ligr1c:> de banlit'lll', que i>'l; 
tarifs pen;us ]'.ar l'<~drnillô~tratilln 
:oient l'Oitlplr•t,.; uu n•cluils; <'Ile 
s"npplique aussi :lltX l':lrllrls da 
hnllltCllJl'n(s l;ilotnelriqtlt'S vn onlt 
JtaireS attX aiHIIIIICIIH'II(. ~Ill" f't 
li1-!IIC ùc Jléluitall, :lltx tarifs dp,; 
tr<.1ins prh·l1s, clf'S \\a~nns.:--alnu~, 
des COiti[tnrlilucllts resene~. de 

Les marchandises 

En ce qni concerne ;es 
l'lirtndi,.e;;, la nwjornlinn rie 

rifs a etc fixée colllllle ~~uit 

mor· 
ta-

·t ) le tarif du tnl!J';[HJrt de:> m:-o.r­
clrandi,;es sera IIlaJOl'c dnus tlllt' 
proportion dr :?0 o o !a!l lieu dr:; 
HJ l•fo en 1igucur actuollemeut_. 

Le nouYeau tarif s';-q;plilJIICra ù 
fl:nte · fortes de IIJardt 1 udisc ù 
l'c\ccption dn cut•Hl !tru~. dn CP· 
l:;n égreué, de ln Jt":IÎ 11r. de .;otnn 
Pt du kéro ène. Lr> tarif rie trans· 
1·! rt d•· ces produits sc-r::. ntnjorl' 
~ClliP.IlleJJt de 10 O/u (CO!IllllC c'e~t 
le cas ü présent). 

2) le tarif dn trnnsport du ma 
7.nnt et rie la ltPilZine a (·té m:1joré 
de :lO o o (au lien de Jû ü/O). 

en voy e en vacan ees f:.~:·"·:·~·:·" ·:·"·:·"·:·"·:·'"·:·"·:·" t. 1 

Le Calline:u cours de sa réu- •numéro du "Journal Officil'l". ] ~ LE FONDS DU il 
nion d ' hicr,cxamina la question de 1 Entre-temps, Ir gulllcrnement •:• LORD MAIRE ~ 
la prochaine réuuion du Parle- poursuit actil'empnt la préparation ~. ~ 
meut. du discours du Trône. Î DE LONDRES ·· 

li a 6tc'- t\Pcidé d'cn1·o~·er le Par- l'lusieu r des ntinisthes ont déjit •!• .f. 
lelllCIIt rn 1ac:>l1('(' pnr un rescrit enl'oyé de~ uo(t' au «Ujl't d<·s t ~ 
ro.1al qui sera publié au "Joumnl point qu'ils cl esi rcrairnt 1·nir en- ~ ••• 

ff" · 1 D J·t· 1 l · . •'• S.E. l'ambassadeur de Grande- ~ () JCIC "· ans o:cs CO!H r wns, a g ohes da Ils le discours en quc:tllln ~ Brehtgne, a reçu les donations •!• 
Clwntlrre ne .-e réunira pas le f> :\o- Aiu~i que llOtJS J'aYons drjà dit, •:< suivantes, qui constituent la qua- ~ 
Yeuthre prochain coumte il avait une bonne partie du discours sera ~ trième liste, au tonds du Lord •!• 
été prévu. oonsacréc à la situation intrrna- ~· Maire de Londres, destiné à ve- t 

L"n autre rc so: rit royal oom·oque- tionale et à la politiqu e ég-yptienne •i.• nir en a ide aux victimes des~ 
1 

. . • raids aériens: •"!'• ra le Parlement en reunwn orùi- f-ace au conflit.Ct:>llc p::trit du dis- ,.. LE. ~ 
nairc, pour la nourelle ses io11, le cours ne era rédigée qu'iL la der- ~ Comité National Français '! 

1 jeudi 11 HOI'Clllhre. llière Jllinute, la ituation itltf'l"lla- ·~· d"Egnte .......................... 400 :E: 
Ces deux res rits ont été prépa- tioua le é\"Oittant u1·ec une grande t Atexandria Cotton Tr·ad. co. 200 

1 
r "•s et pnrailrtlllt ùau lill p rochain rapidité. t Alexandre bey Che<lid ......... 100 f.l 

•:• •:•. •:• • .. + M. E.H. Khour1 .................. 100 ~ 
On a annoncé hier à Londres que ~ Tewfik Doss pacha ...... ......... 50 •:• 

Sir H. J . Huddlcston occupera le ~· M. Moussa Shaoul .......... ..... 50 .~ 
r,oste de gouverneur général du SOU· • ~ M. L. Van Damme 2o ~ POLICE ET TRIBUNAUX ... M. Shellaby Fawzci ... ............ 2_5 ::. 

~':rJ~~~u~~it c:n ;1~~ur~1 ~Ie8:~f~:~ ~ ~· ~~a~ 11 ~':'o~~ri~la~-bl.~t-~e-- ~~ .~ 
le Nigéria pour rejoindre son poste. -----------•----------- 1 •:• Major et Mme c. Golding ... 20 ~ t M . C. Hall ... ................. .. .... 20 ~ 

Depuis la nominatiOn du Dr. Aly 
r ac;1a Ibra11im comme ministre de 
1 Hygiène, le pos~ de vice-recteur 
de l'Université était demeuré va­
cant. Nous apprenons aujourd'hui 
o_u'll est question de nommer le Dr. 
Soliman Azmi pacha, doyen de ]a 
F acuité de :Méd.cine, pour occuper 
ce poste. 

Le cctémoignagen d'un chien 

1 

Le chien policio>r 11:-./imrn nyant 
1. . indiqué un cultil·ateur connne étant 

po lCler Je meurtrier et un agent elu corps 
. des méhari~tes a 1 ant décla ré que 

fi ) . a prcsqne uue au née un "rl: Iles empre inte des pied qu'il avait 
h~geo1s de Del111~at fut nssussul~ rele,·(>rs re . ~embln ir nt it celles de 
~~ Ult coup ùe fustl nu Juomcttt ou ce culti1·atrur ce dernier arait été 
JI desccudalt le escaliers de sa aHêté el ga r~l é en attC'Jldant . a 
Jllabou. comparution !1 1·ant la [{lur d'A ·-

:\ul rr 'ant"t été térnoin du cdme. sise, 

Le fait qne l ' hO!tlll1 e 35. assiné 

NOUVELLES LOCALES 
:wail !'Pfusé la lllaill d<' sa fil le au 
pré1·enu aurait été con. idéré com­
me ayant été la cau~e du crime. 

L'nccu. é a rom pa rH hi er ùr1·ant 
t la our d'A ~ises d'Alexandrie. ----------------·--------------------

1 NUL".' appn'IIUIIS rrue d'itnpor-
1 tuntc,; ljltalltité~ de• ~·tes de ju­
i le SOllt UJ"l'il"('es réCl"IIIIIICilt '"l 
1 Eg~ pte :"1 lrorù ùr rieux p:•qurbols. 

1 

Ces sac~ s<'ntrnut cùlllllle 011 le 
<;ait ]•Our· l'etnb,dlnge elu colon. 
d!'S pOJIIIII!'~·dl'-tt·rr(', dlls nigllt>llS 

l l'l des antn·:-; prnduils ···g\ plic•11,; 
tlt·stin<·;; soit :1 •~ln• \:·:111,;porl,•·: 
d'11uc ville ù uur• ;tulre, Htil à Ltre 
exportés. 

A iu::;i. la crise de s:t•·<. <11' iut() 
<1011t :-ouffruit le J>a~:; est n:•,olue. 

D".\CCO itU ::1Pc la Bt1ll'ltle du 
Lrétlit .\~ri •nie, le 1niuisli re 

d··-. Flll:tJICCs a ded•Je de n'appor­
t• r aucuuc l"l"•lridiull .<'Ir les w 
l.tliCC · .ur IC' coln11 .. \uclllll) date 
Il" ~rra 11:-.ce pour o:lùt·Jrer les 
~1\-UJlt:è::,. 

SLLU:\ la ùéci~iun prb<' par le 
nüni>lcre de l'ln~lructinn Pu· 

1 hlique. les 1acances de Bairatn 

1 
tf•llllllPncerout a partit· de Î<'ll< 1i 
prod1ain du11:; le:- étole:; ùc I'Et:lt. 

1 AU f'ù\II"S d'UIIf' rt'llllillll tCtlllf) 
:-,cn!S la pn"·,;irlence dn contr.)­

leut ~·lnr rai cl11 111i11i'tèrP rie 1'.\)' 
l"'"' i'i"lJJIPJll"l•t, ln qne't inn du 
pri\ de:; !t11ilt' a .·t<· <'Ill i. a~r'c. 

Al ' cours de la sénll<'e V>nue hier, 
le Coll~f'il dr CaliiJJct fut saisi 

dn projrt de rénr~ tnbation rlu 
mini~l/>rP ùc• I"Jhg-ii•nc i>uh liqu l' 
pn'pnn'• par S.E. le Dr. Ali pacha 
Ih• altirn. 

1 .\pri•s cli~c>rssinn, il fut cll'cidé 
d'1 upporkr certai11eS modifk:•­
t i<;ll'< . .\ ccl pffet, 1e mittist0rc rie 
l'lll'f! Ït•ne Publique a conféré lon· 
g'UC111l'llt :\ 1"1.~\le du r·onseil :1.\"~C 
lt• sc•cri>taire gèr1éral de la Présj,. 
d,•nce du Conseil. 

r\ous crm lill" savnlr rrue le nr:J­
jPt relnucl!é .era appr6u1·é ~~p·J­
n''mmrnt par LL.EE. !es ministre~ 
durant ln. jour11ée. 

LE ministhf' tle l' \gricultnre a 
pr<•pan·· trll l'll!'l""'t trnitant 

<ln la o;u llun· drs (llllllllles·rle-tcr­
re C<' rap[•<ll t rrnf,•nue cr rtn ines 
"Ut:gr~tir>tr s l"""" fa•·ilrter l'itnpor 
t.tl tnn ri l' :<I'IIICJH'r ri<· "<'tranger, 
11otnmmPnt du Canada. 

CEnT\ 1 '\S rrpré>se11to •tts dipJ-·,. 
llt:tliqlll'" d'Eg-\ pte rhns Ir~ 

pn1s de lnug-''" arahp fnnt sa1ni>" 
<ptr lrs P"l•lllations •le t'rf\ pn1·~ 

1 do"·sirPt':Jii'Jtt c•lllll:litrc deux "'" 
mainrs :'t l"al":lltl'P ],·s prngranr-
111"" dr~ t'ntis~inns nmh•'S rie ln 
rn dio c'g,\ pt lf'flllf\ Pll rn î~1lH d«":-: 

1 <'iJTIIII~Ian .,,,. no·tou•ll•• rl'où r,lsul­
tP nn c·rd:tin r·t'\nyl rlnns la ùis 
lrihttlhlll dt·~ l'Oilr~ ,-.,·s. 

La Cour l'a ncqni ttr• p11rcment rt 
simpl entent. Elle n retenu qne le 
fnit ct•a,·oi t· été incliqu(• par un 
chien policirr ne constitue pas une 
pr·r111'e ;;uffi antr. 

L'accusé n rté liht>r6 ~(·ance tr.­
nante. 

Des objets volés 
à Alexandrie retrouvés 

au Caire 

Jl y a ùeux nwi,c;, ain!'\i rJUC nons 
l'~II'On~ J·npporté à I'Ppoqu<', on 
ronstata il. clans IP!'\ mag-asi1rs llli­
litnirrs d ' AII'~arHlriP, la dispari­
tion d'un important lot <le COHYI'l"· 
ltll'rs militaires ain;;i que dl' lllllll· 
breux autrrs produits tt•.dilc, 
dont la '"" 1 eu r rst de J.. E. :loO. 

Ln police, req 11 isC' dr· pn'lrr . n 
collctboralion pour l'él'lain;isse­
ment clP l'elle nffaire, se ructlait 
rapidrnt<'nl ft l'o!'uvre, et r&u . .-is­
snit, apri's tille cmtuèiP. lahorieu.e 
ùe quelqtH'S jonrs, ù établir qu'on 
sc troUI·ait <'11 prr'sl'nce tle vots 
s.r~tt'nratiqurs rt rr'gulier,:; drs tlits 
nrHg-a ins miilairrs. CellE' ron. ta-

I tnt ion faite, il ne l'e. tait plus qu·à 
dt'couvrir les autPtlr des lareins 

1 

l't la rl<'sti nnl inn pd e par les mar. 
chandi cs Yol E'es. 

~ Mme J . J anovitch .... ....... . .. 5 ~· 
1• Assa.all Farràg Al Kassis ~ 
... Effundi B>lgas ............ 0.500 .;. 
•!• Port-Said Engineering f 
~ Wortcs S.A.E. ..... .. ........... 200 ~ 
~ M. Darniel E. Delbourgo .... . 10 .;. 

+ ~ 
~ .... : ..... •!•..,.k•! ..... ·!~·:· ..... : ..... : .... ~ ..... : ...... : .. ~· 

La santé du Caire 
La statistique <l-s maladies infec­

t;euses pour la semaine finissant Je 
21 octobre montre une sensible ré­
gression des cas d~ typhoïde com­
parativement à la semaine p!écéclen­
et à l'an clern.ier. Par contre, on si 
gnale plus de cas de dipht <rie. La 
moyenne des cas de- pneumonie el 
rh: tuberculose pulmonaire se main­
tient : 

Typhoïde 
Di.jph.<érie 
D.\',senterie .. . 
.Pneoumonie ..... . 
Tuberculose .. . 
Et· y si pèle . .. .. . 
Malan'ia . .. ..... . 

1 

Gus 
15 
33 
13 
26 
26 
13 
34 

Decès 
2 
8 
2 

15 
15 

1 

Le bu!!.letin du ministète le l'HY­
giène PLJ\':)lique signale " , .• tre : 2 
œs de S<~arlatine, 1 ca1: mortel de 
rougeole, \1 cas de fièvre cérébro­
splnale 2 cas d'influenza 7 cas d"o­
Jeillons' clcont 1 m01tel et' 97 cas de 
fièvre dont l'or;gin~ n'a pas été dé-
1lrminée. 

Durant la s-~maine correspondante. 
l"an dernier, it y eut : 35 cas de tY­
pl:oide dont 5 n \Ortels,23 cas de dipn-
1 trie dont 10 n.wrtels, 5 cas d' dy­
senterie dont 1 mortel. 41 cas de tu. 
herculose dont 8\mOrtels, 12 cas d é­
rysipèle. 

En ce qui concet'l1e le mouvement 
démographique, les< naissances sont 
sup ·rieu res au.< rt(>cf.'s tic plus de 50 
r<'UI' cent. :ffin effet, .rlu 14. au 21 oc­
tobre le scrvlc~ sanitaire elu Caire a 
rnregistré 1.156 na.i~·sances et 514 
décès. 

VACAf~CES ~. 
1 

\ a ABA ON 
~- ...... Tél.10 SUE7 

mer 

Qîte. 

Il ne faut auoun permf~l pour aller à 11 A TAI{ A 

••••••••••••••••••••••• ••••• ••••• , •••••••• 1 •.Af'••••• •••••••••••••• 1 •••••••••••••••••••• 

présente un choi" 

de fleurs Incomparables 

dans un décor digne d'elles ~~~~ 
• aa. RUE KASR-&:L..·NII.. 

TIÊL... 4709& 

........................................... ··················· ........................ . 

SUR LE NOUVEAU TERRAIN 
DU 

E HOUSE HOTEL 
9 Trous -- 3003 Yards 

RÉOUVERTURE LE 1er NOVEMBRE 
TARIF: 
Premier tour (9 
Tours suivants : 

trous): P.T. 10 
P.T. 5 

Caddies: P.T. 2 
Caddies: P.T. 1 

Prix réduit de P.T. 10 le billet quotidien pour les Mem­
bres• de tous les Golf-Clubs reconnus en Egypte 

----------------·--------------~ 
BILLET COMBINÉ POUR GOLF (4 tours) et LUNCH: P.T. 40 

Abonnement pour un mois: P.T.l20 
Carte de membre pour une année: P.T. 400 

LEÇONS par M. J.B. Wilson, Professionnel : 
une heure: P.T. 25, une demi-heure: P.T. 15 

dix leçons d'une demi-heure: P.T. 130 
Des clubs peuvent être loués au Professionnel 

• ••••••••••••••••••••••••••••••••••••••• 1111 •••••••••••••••••••••• •••• •••••••••••••••••••• 

OBLIGATIONS 
CRÉDIT FONCIER ÉGYPTIEN 

ÉI'VIISSION 19U 

Le COMPTOIR NATIONAL 
D'ESCOMPTE DE PARIS assure 
aux meilleures conditions, contre les 
risques de remboursement au pair, 
au tirage du 1er Décembre 1940, 
l e s, O~b li ga ti ons 3 % o à lots d u 
CREDIT FONCIER EGYP_TIEN, 
Emission 1911. 

POUR RENSEIGNEMENTS S'ADRE-SSER 
AU SERVICE DES TITRES - T~L. 29002 

....................................................................................... , 

COMPTOIR DES', 
C 1 E T S 

!OCIÉTË 
;Gl'PTU.;!\'NR 

JH<~ CIM EIVT 
11• o n 't ' 1," N JJ 
\'J'01JRAR 
~SOCIÉTÉ 
·n 1~ C l ltl E!\'T 
•1• 0 U 1' J, .\. IV D 
Ui!: JI t';LU(lA:W 

Sieqe Social au Caire: 'Bureaux ;1 A/ex•nc/rie: A CHA TBY -LES-BAINS 
(Alexandrie) 

sur deux grandes rues 
sitrurt.ion idétrlc 

Ccfl,• n'uui"n 1 'n :Ji>fltt\i ;, an· 
• till rt'~ullat J>r:olicpll' r c:llt"<' de 
l'nnlitr' "'' la c<>ucllrr Ill"•' <'nlre 
les prnprid:1irl'. dt• · huiiPrir• ·Ill 
su \Pl dr l:t fixu lion tll's m·ix. 

De nnu1·rau.· c'i·hnn~"~· de Yur~ On <:nit qtt'Pn rn i nn d s circon~· 
[:t!ICI''-' J'Xl'~l>tiOilll•'Jir•c; qttj ren· 

dni~nt rlifficill• le Jl!OUI'emcn t 

LP- imcstigntions policièrf's fn­
r••nt donc reprises avec plus de 
dis(létion et aboutissaient, bientôt, 
il la découverte d'une p::t1·tie des 
<'OU\erlures chez des recéleur,:;. 
CPnx-ci furent mi;; en état cl'ilrres­
tntion Pl, oumis :'t nn long inlPI'· 
rogntoirf', finirent pnr fait·r cles 
avrnx qui nhouli;;sa irnt ;'1 l'incul­
pntion cl'nn soldnt. 

·····························•··············· 21_, AVE:NUE FOUAD ler• Imm. "LA.GENEVO !SJ;!~ 

B.P, 844 - Tél, 46025 
10, RUE DE.LA POSTE 
B. P. 397-Télèph. 21579 

Prix de liquidation d'activités' 
;tvec facilités de paiement 

S'adresser aux "o "rs JOHN P. MITCHELL 
Rue Fouad 1er, No. 40 

ALEXANDRIE 

auront lieu prochuiucutl''lt ù re 
sujet. 

LE projl't dn lllinisti•rr> de I'Tn­
tél'iPur trn•lnnt 'Ill l'>'llf<ll"(','· 

Jnent dP« <'ffrrtif df>'pnlw • 1'11 pro-

1 
·i 1CI' a fnit loiPr l"nl>jd l'lltlf' l~111· 
•l'!'Jtc'o' :1 i:IIJII!'lll' ;,·ir 111 ]'art 

1 
!-i.l: k lllilli-lrr ""' !lin'> Ill po.: 1•• 
'" h"" rr'•i tin dï.t t l'lill>·' i•"ll" 
pnur· l,1 ..... ~·,,. 11 t~~ puhlh 11P. lf undi 

~ \ J rlllllr) Ill !If'\ f'f If ~·lJI'-' ....; '1'1.1'\ !li 1 

l d I·:t.t nd!< · t • o '·ïn 11 , "• )lo-
I atm·ù Tnl:,.t !il ~1!Jai l• ) • 

l nnrnral rlnn;; l"~>nrPintr d!'\JHillii're, 
1,'·ulnrinistrntiflll rlr~ Do·1;~nr a­

l "!I':tit, tl ,. a drttx mniq. rn>t> tm<' 
""<·lion clnn:wii•rr> :111 lln_lni~ rlr~ 
nt;ni--t.'·rP-<, ir Hnll;Ph'l': N nf(rl't<'· 
:) rP "Prl ir<' ttll <''•ri:IÎit linllJ!u·e de 
.... ,. f 11t'finnn:1irc~~. 

1.:~ -itn.rti''" tlnn<: Ir nort <:' •tnnl 
dPpni ~rnndrrllr·11t :t rnc'li>10·l·r> 
!'ttn11'' P ,.11 qllfh.·linn ,.ir ... lt( tl' t•tr, 

1 fpr·nl ·,. t'l tn11t ~'111 1' l'"'•'llltf'l n·­
<,ni, "" re\ rJJir à "C' 'tliL"H'Il':! bu· 

lrcanx. 

T.:t d••n:"Cit'•lltl' p:tr:ie rlrc: rnn\'1'1'· 
Inn·~ Lit rPtr<Jill(·f", rr jour -ri, 
f"itt'l d<·, IIWI'I'il:tlltl~ Pli IP\\ilr« dll 
t.:rirr. L:t lllurl'it:IIH!i~.· fut ~.Ji'<il' 

1 

l'[ 1<•111'<: ri(f>·II(PIIIS 111i~ ('11 ,;fut 
cl'lliTP~I:tl it111 

l.r• 11111111lrr .l:indi\·irln .. irnpliqn~s 
l rlaus ,.,.11,. :1ffntro• •·1 qu1 "llll( ~uu 

le:; YClTOU~, s'éie\ e à. Sel't. 

CARLT O 
Rue El fi bey. - Tél. 4t.90D 

n.c.r :?11'11 
LE nENDEZ -- VOUS des FAMIJ...LES 

. pr·rialiiPs rf,, 1:1 \fnt•on 
FOIE D'OIE ET CAnNATD 

ll rjrlltlPrs rt dln 'r~ 
COirlltilli'S " !'.'l'. f(I r·t Jl? 

PRIX SPECIAUX 
POUR ABONNEMENTS 

CIMENT PORTLAND 'ARTIFiCIEL 
garanti conforme aux "8 R Il 1 S H S TA H 0 AR D 
SPECIFICATIONS for PORTLAND CEMEI:IT" ainsi 
qu'aux Specificalions du Gouvernement Egyptien. 

.usuPERORE TE 11 

ciment à haute résistance et à durcissement rapide 
usEA WA TER DEMENT" 

Ciment Portl,nd Artdtctel <péclalemenl fabriqué pour travaux 
C''<PO~es c) !"attaque des ~l'U.X dP mer et des eaulC sulflltées. 

CTIO~ AN~YELLE: 600.000 tonnes 



• 

Pour la femme 
Lt::s jt:unc::s mb.riés 

Ilg sont re v nu~ de leur vo_, <ege 
a.e noe. s cl 1ls l't"Sbt~tublt'ul tUtl:; -.h:ux 
à une t·ascad, 11H1 d1o111\ ~ lt' pl'in­
telllpll. 

I>ix-sept ans, v&ngt ::t.n~, vrn~t .. 
oeux h.flS '? Ct)ntnl ... nt df•vlner '? llne 

jeune tille bluntle et t rag•l<'. 
'J'rt!ntr an-, trt>nte·dt•ux ans, li ~n-­

te-dnq an.·'! Cu1unwnt d viner? Un 
honHJH~ ~;I and et turt. 

Sur kur J,a,.!l,cg•·. tes eucalyptus 
vén<-•·altl~s pr<>nnt•nt un air de jeu­
nesse. malg-1 é t., tl agèclJ' de leur 
rersistant t'IIOII !JUill' vivn::. 

- Mon amou• ! 
- Ma pettlo dt~ne 
- Jl! su•!'! hetlt'"use 
- • .Te t ,_iut<' ·'" "'"" h-:ureux, Jll 

1"homnu'>. la voix gn.tve. 
Lenlem<-nl, lt' bra.s <le l'homme 

1,-apputc autuut· d~,. frèh~s t!pa.ules, 
)._ couple s·avanee. 

Sur le seUil l'homme s·ar•cle et 
)!On ueSlè qu1 chonche une clef, tour· 
peu;;_ conunutateur, d'livre tell êpau 

les 
Deux chantbr~s ùlu·llenl lt•llr ),on· 

!leur. 
le! n:Jil rhannvnte 
Et tout est p1vp1 ~té. 
Ct!lui qui a nwrllt· cette félicité 

~ntre tlan~ l'at'P"rtt·!IWllL a.V<<: <:elle 
qu_i cré•e la bt."u.uti·. c·esl le plus beau 
moment 0u ta JOie 4uotitltt."Jlne du 
Jogi, déten•l lt•tll tJonh ·u •• un ]J<'U 

oppressé. Ils St' t· .. ~anlent ct \Pu' 
rire est un hymne P"'"~""l à ],. gate 
té de vivre. 

La lampe s'alhun~, la lamp<> ~u 
~antl abul-jour ve•t yatl'. J,a p1: •l: 
<.t'entrée s'est retcr111ee sur la p:.ux, 
1<> joie, les rê\'e" du _coup!~. 

Le romancier tcrmme tel la cllan-
I!<On de ce fertile bOnheul'. 

... Mais b. vie cet autre ~~""an-
cier - lui rapporte un com mence 
l.'llent ~ un nouveau Olllnt tu,<'ment ... 

.z r:'J"J' J!J. 

LE PELERINAGE 
Trt'·s pt>u dr pr·• '""n~ uut ex 

r·riuu~ ju-qll wi '" .lt·-11' df " l't'Il · 
cirt• à L:t .\1•·•·•1''" dt1raltf 1,., pro 
,·huîne s;Ji.-;on tltJ prlt"'rin.tgr, t·l 
<4 1n:clgn· lt-..; :1:--;:--uran,· .... dtHtl &t·es 

l1Hf' h• ... :ttl{lll"llt .. S C'tllll!Jt- 1t .. ll\_,•:oi 

].p lllllll•lt-l'r' dt' ] l!llt•llt'IU' >\ 

J'!'~lJ'tJgt• p.1I' l'UII..,t"l)l1t"fll jti:-\1Llll,~l~ 
~,_) Ut·c,·lfJ!,,c- Je d,·I.Jt ,,,n1r 1 t"H\vl 

dl'S do tua!ldr ·• 
11 a •·Il' Jrt•!do', PO prinripe. de 

faire pat'lir 1 .. pret•lit·t p:Hptrbut 
l'"ur J'.',r:.l,iP S""" ILle au dt'ltt!l 
rtu JJH•b lit' ll?t't'tlllJ!'<'. 1 e ltti\ ll 'e 

le\t'l'<l. l'lHttl'P 411<·1 yuè uil l•' 
J:otliiJl'~ d.- pclfllll:'! 4111 SP truuve­
ront a J,u, d. 

En a tl .. nlhmt, Je d&r,artPment 
du pèl.,rit•age !~ra pat' cul! se:> 
inst rul'l iottS et 1"~ pi1 ··td~ i: e~ lt a· 
bituPI!r-. aux 9!t'llnnut·:d~ et 
ll!lli!d il'iE>h~ pu ur d,.,.,.l~l' If' rPiftr'· 
d:~tair<''-' Pt 1<':< J,r,tl:i!tiS hill! ytte 
IP" fnnnalit~s \utd11cs '<vtfllt !il'· 

{'Oll!)llit· ~ ll\:<flt Je ''• d.-.-·.·udore. 

••••••••• -~ .... 165" •••••••• i15 ................... i .il 

or KOUTITONSKY 
SPÉCIALISTE GYNÉCOLOGUE 
CURES D'AMAIGRISSEMENT 

par 

BAINS DE PARAFFINE 
CULTURE PHYSIQUE 

epecialisée pour les corrections 
de defections corporelles 

COURS D'ENSEMBLE d'après 
la mèthod~ Jacques D;~lcroze 

EJr,rcices de Plastique animée 

18, Rue Fouad ler 
ENTREE PASSAGE 

LE CAl RE Téléphone 45439 , .............•..........• 
................................... w •• 111116•• •••• 

.1Vénvoye3 _pa"Swn 
c.zdeau ùvec vne 
CARTE deVISITE 

_ __.~-

9ui ne Jod ;j 

llflpf:l·<·.tUie. · 
[e/Jef est 
J'f:! rd. tJ.. !.!.' 

100 1 YPO --P.t 1 0 
200 " -~···- ,. 1 s 
100EIIn:troRe!tE'f, 15 
200 .. .. .. 25 
100 l!iHOf.iparfif"'J., 25 
100 Taille-douce 
il/lee p!dqlll'(vptlrlir/., ~.l 

fMPR46.fAP. WEJNSTEIN 1 28 R M 'THE STAR C!) 
1 oe ADABEGH 

, ........................................... . 

IN V[ STISSEZ 
VOTRE ARGENT 
E RAINS 
C'est fe meilleur placement que 
vous puhsit:2! faLr<'. f'en~lfc:l• 

vou, bien de ce111: vêrJle &conv• 
mique, à savo1r que! Ir. vuleur 

de:. tc.:rr~:s Stlll une cou• bo: s;.~n• 

Ct·:-.~t: Dlunlunte. 

l!e.!l lots df' ttrrh•n~ do: ln Ohizeh 
& Rotluh ~ont privdq!oo:s u plus 

d'un litr~. 

2h, ru<· K."r 1' 1 Nil • LE CAII~E 
Tclc'phonc 51007 

LA BOURSE EGYPTI:'ONNE JEUDI '24 OCTOBRE 19.,n 3 ---... 
-

'DER.NIÈRES: NOUVELLES)~~ L:OCALES 
j U 1 1 j · LES BESOINS DE 1 ne SeU e angue L'EGYPTE EN PRODUITS 

\ étrangère ETRANGERS 

UE, 1.\IN' ~1.\l'IN 

" HURRICANES " 

ET " SPITFIRES " 

DANS LE CIEL 

DU CAIR~ 

1( Le c~Jrutea èt les ho.lllbnb ~ 
1 J cl'Heliopo\1~ ;.auront une excellente 

1l~ occ~t:.lon de VOII"" le 11 d~rnier"!i l.y - 1 

1 
(! pes ,le Chd ~ S eur·'!l b1 ·1 tanniquc~, lc:s l j 
CJ t.-mcu .Jt ~ Hur·r· I C.:tne~» t:t «S J)it - }) 
lj ttrc:c.>T, Uan:l l.:t tn ... ttnet: de de:- !_] 
LI 11o~lu )J 
~t ~nlre 9 h. et 9 h. 15, une demi- lJ 
Cl t.I<>Ui<u>no de Cé• unftc!l. qui sont /J 
l-J tnAihtc:n~nt employé~:~ à la ,ll!fen- }] 
(( se .te-rien ne u~ l' E gypt~ . feront dë~ 1 J 

1 J vola U·en tr· .. uncme nt. au-des=:sus !Je )) 
~ IJ c~p•t•l•. rou•·nl•san t ainsi aux \} 

~ 
Cau-utc;, pour la J)rcm1en: foi~. (J 

l, lo pv>oobll • t~ de V<>it· t.le pre• le fj 
1 t)'}olt le plua. n.cdcthe de l'.;;.v ion ] JJ Uc: 4.th~·: .. Gt<- ~l"lt anrtlq ut' . )1 
1 j r-r.~l\ucll.n •• nt, en temps d• IJ 
(( 9llcnc, lc-!1 .:tvi~.~ns n'c ccutc:nt p.K~ 
1.1 Ùeo vgl:_ U'c:OLI·atnctllf;:llt uu-dc:-!s~U!t )1 
(( de~ Vlllce. a c...Hhc LJu !l;y~tèmc d'a- LI 

'

1 lc:r·te Acflçflnc:, flltt•~ tJ"n:. le: but )J 
( de pcrfhetti·C! a.ux f.dlutc::. tJC! =s;t: fH ~~~ 

~( n~dto:~rl:.cr ~vec lt ..,.:ay:., 11 ::t Qtl: Ju- 1• 1 
~J ge= nc:~c:::.da,re de leu r lotlf'c: exécu- )) 
j ler de ten1p~ à illltf'C:· uc:. vt~l:~~ aU- 1~1. 1( dc!3,:-&.IQ d\.-1 <.;'-" t rc. \J'Ale .undl't< ct 

~ lJc~~: 11 ~\el~f r·~~~~cf~d~,lt'l~~ ~=~cr:~~~:~ 
' tire:.» ~nt ~.tes "'vlun~ que l'cnne- ~} 

~( rnf él "'"'~ ritt à ~~·~·ntfr·e: tt À l'èS· LJ 
~~ pcctc:r. t:r. l'"t•..-tn(;e, le~ «H u•·r·tca- }) 
~~ ~·••»t.ll tirent un lr~vait m "gnifique \1 
r .;r·,"~tt:i~/- c'::it:~p~~t~rse~~e;h:tc é~= 1 1 
(( I'Offc:n!l.l'lld Acficnnç .tllem;1.ndc C00- f~ 
ICI lt•c f'Angle!<rt•c. li 
1J L.•~ ueux nvoun~ sbnt d>fZ slnu- 'j 
1( IJu·c:• vommc ty)Jc:a. c:tj;lnt tou:s ~ 1 
1 c.ha1X ilt::s rnonopl-.. n s, d 'u ne vitesse )J 
1< ..t c:prts~6tnt J~rgcment lè!» 500 kilo~ 1 
lit r'll t:tr"c:~ à l"heur ·c:-, cl muni~ de huit )J 
1 l mltr';.tllleut.es. Leur- pui~s.-ncc pro- tJ 
C< vient d'un moteur Roll• Rayee- )J 
1 1 Mer-lin de douze cyl 1ndrc5, qui dé:- }~ 
CC gag~ une puis~ance ml:lximurn dt t.J 
1 1 1050 C.V. Il> •ont .trmes tlc huit )J 
~( mitrotillcuses fixe~ Browning. lns- lJ 
1{ tallét:~ dnn:s ~~~ 4 dt:~, quutr"d tle )1 

Clldque colo du fuselage, dèchar- ~~ 
C( geant h:ur tir ~n cJchor·s du cercl.e ..J 
.( trdCé. p>r l'hélice. Tout« lèS hU tt )) 
1 matrulllt-tlties peuvent etre mises W 
C( en dCt1on en pressant simpl~mcnt {, 

. s.ur un buuton . La pu1ssance d<= }1 
Cl tir· e.t <.1 0 9600 balle> à 1~ minute. 1J 

Tou t e• cunvc:rgc:nt ~tuf• un point )J 
Il •!tue a 200 mi:tres de l'uvion. A 1J 
1( G.>OO rnètrcs de hautcur, les Hur· )J 

rlcant:& et le s. Spittirc::i peuvent )~ 
1( f~ore du 500 ktlomctros ~ l'heure. LI 
(( vitc>Ge qui e•l eon•ltlérableme nt )J 

,tc:"p .. t~Gt.e en descc::nt~. Neuf ml- ~J 
Il nutco ltur uffi•enl pour monter 1 ~ 
1 • • 7.000 mi:tr·e• . )J 
(( Du cote tt.tl•en, l< chasseur tle J 1 
LI ty~• couranuncnt empl~ye e•t Je ). 
Il C H. <~2. un l>iplan à vltc'"e mJxt· 1 1 
Cl notlrtl tJc 400 ktlumctr·e, ~ ~.000 mc· ~JI 

lt's Uc: hotul.eur. Son ;Jnn.c:rncnl )J 
(( t~t cunt.l1lUc par tlt:UX m1tr .. "lleU· 1 

~cs &y'n<.: ht•uni::.et:s dt- 12,7 rnms. Le )J 
~\ buml.Jat·tllt:r il~d1en tl~ lypC' COU· · J 

1( ranl est lù S.79, un trimoteur, d'U· ~~ 
1 ne vile••è m>~ximum tl< 400 kilo- )J 
Il tnclo·cs " ~.000 mH•••fi d'altitude .. 1 lt Un appareil tic: ce type a .!té ex- )Ï 

posé récemment en Egypte. ~~ 
~ LJ 
~liOitJiiL--~L!Oiil ~\ 

LA DEt'"ENSE 
PASSIVE 

La révision des sirènes 

Pnnr <':1"~111'1'1' !111 hon fonrlion­
r.HIIt>td dt•S ~irP IH'~ 11'<~1:1 rlllP, 1<' 
dt:J'~'Ttenl<'llt de la d.:l~t -"P :::1<>"ive 
a drmand~ à l'utlt,.uJistralion dl'q 

Tl>kpht~ne '' in. pi'Cif' r• regnliete· 
meru Cf'' ,it i>t~l' alîn rie les ruu.iw 
tt:111r t:n étal. 

A rt> propos, di'lon!'l qn'an ronr~ 
dn d"rlliPI' ntid sur I.e C::~ir!' CPI'· 
lain.-" ~in·nf'~ nnl t''lni~ 1111 ILltJgi~­
srt!lent {·nnw". r'p,.,l :'t-dire qne 
la sin'·nP tl••llll;til IP si;.\11!1 1 cl'tll!P 

:1lrriP lttt 'SlJII•' Jp dun~Pt' l·l:til déj:'t 
p:1 ... ~,i rt \'Ît'f\ \·pr·'~n.. 

l.a •·l·visinn dt> lnnt•'" 1P!' !'<il'~llP'l 
Il rOilllllf'lt('P PTfPrlil·l'lllf'tll. Il e~t 
llt•·tf!t' qt1Psl ion dt> lt•" •ss:11 ~r d r> 
IPIIIP à Slll t'P fl]lf'~" :wn il' !11111011· 

•'e an prP., l.thiP la .];ltP f't l'ilf'lll'P 
dP J'pvpf"riencP. 

En raicm dl'!=~ rirc:-on"tance« 
IP~ ·clont_ :re~ de h d6f•n•e pn~; 
<>1\'e rPC' 0 1Tont rie nonvPliP• in" 
trnctif n~ !Pnr rappel'! nt IP" rlP­
\'OlJ·c Pt ]eco ol.Ji!!dion« nn'il<> au­
ront À f'PTllplir ilfln~ 1'6\·r>nlt!nlit,\ 
rf'tl!l ltntlllt t rriPll)•'llt !'IPI Ït'O. 

llotl!<.: l'lr:tqllt' ki'lll. !0 lll:t:llllOIIf' 
r.'l':l ('Oit\nqlil'f' IP-..: ,·lJpf~ dr ZOIII'S 

J•ùur_ l"ur Cl•tlltllnniq 11 ,>r Ir·~ in~­
trudJfJTIS des dirigPIIlttt; de l 'A R.P. 

LA HAUSSE DU COUT DE LA VJE ISOUS-PRESSE dans les écoles ON 
SE 

AUX 

PEUT TOUT 
PROCURER 
ETATS-UNIS 

~--------------------------·----------------------------
1 gouvernementales 

I.e dt'parlelut'll[ t!P la Slalt,liqllè 
cll1llli st·~ l':iJlJ<UI'I. Slll' )!' l'llÙI dé 
la \'ie ,.,.,Jilltt· a 1:! 1 :! pn11r Ct'lll .la 
ltatl">'C ,.,llnt•lllle dt·p<ti · ]t, dl'hul. 
Jt• la !,(III'!Tt'. 

l\olt't' Ctlllln·re l',.J,g~ptian l;a­
)(PIIeu rapporlp que d'Hprrs une 
ir n pttrtalltc J'inne \'OlHIILercta c du 
Cain·, q11i ,·est lill·er à uu tr:11uil 
lltÏIIlll it·ux, cel te ha us ·c e 1 ùe ;W 
J!llll l' ~l'Ill. 

bombardement 
des environs 

du Caire 
Les difficultés de la 
propagande italienne 

T.•ll•tfrrs. ;.>:!. (i\:.E.B.).- t:u 
~~··•nplc 1~ piq 11e drs utensongcs 
ilalil'llS psi fttlli'IIÎ par la version 
oflll'iPIIe italienne du rt!>cent boat­
l,:.rdt·(Llt'llt tl p~ euvirods du Cai re 
"'" <·tHir:> dlliJilel six pet·;,onues fu­
' t'li! b lt· sst·.,.,., dtJttt un1• morlclle­
Hlt'tll. 

I. e pr<'nli~r· Cullllltnniq ut" ilalien 
r·d,tltl "u buutllardetlleJJI disait : 

LI c:'(t ultï cu: llt:mt:nt a.nnoncé à. Rome 
'-fll t:' lt:':.i .:~h.-rlc~ aêJaenn~.s données au 
(•uil·e e-talt:ul ~upt:tflue~ élanl donné 
v11'au.._·u u a.viu u il allen n'av!! il survol!! 
Îs. ville Nu11~ vvutuu~ 'tu'un ~a(,:ht! que 
k% II;Jlir.-n~ u'unt lllllh_ .. wcul l'in lt:: nli o n 
•• J'OJ.llaqucr h::-o [~l).YI•t ie ns . 

Co: w <·u :.u11~e lotddvis a été Jé­
DHIItlré fJ~l' le Clilii Ullllliqu t;' dl! lili· 
u•-.1;., . ., de la l) éft· llse ,'\aliouale 
.:b.' pt i,~n qt•i a a rJIIUI Wl· q11e plu­
;;iellrs b>JLIIIH·, l lll'PIII jt-lt•PS Slll' Ulle 
"zlwlt de:! t-11\i i'Lllt .~ Ùll C:J ire. 

l.t'lli 'S liJ PII!';U II~t"S a~ Hill t:.lé 8Î0-

Si Ut'lltulltn·,.,, l•·s prupagunlli le 
il al itt1s otd adopl é Ill tt' nouvl•lle 
version ytli lit va11l 0 11ère f!llls que 
la IJiet·téd•·lllf·. I' ~Hiattl ltntjou rs till 
l! U! IIb "- rdelll""l, il dt;e lare ltl, : 

Cu ut n:ulc;rn"'nt ~"lll.\: IHt:nsungc:::s ùe la 
prup~~andc::: l>~·i1:1nl11((\l~ dls(tnt q ue Le 
Chll·e 1:1.. c:lc: IHH"'li.Huùé JJut· de av ions 
ilalicu.i, lt: 4uartit:r-~~néral de l'armée 
ilulit:nue ~tliWIH.· co <J(IÏf.:it:llt:nl:ent que 
Ht::utns.u , tt.u ~ud Ju Caire, a élé bom-
0~ nJt- par IHIS p i lut t!S, 

Ou [:.il rPit'Vtr à T.otHlrf's que 
l'lllliqll<: n·r,;iu" dn hvttlbat·d()nLellt 
d o i!IH' e 1Jar lt·s :;oun;t>; alliees c. t 
t·t·ll" d11 I!!Îuisli;re ég~ plirn de la 
lléft•Hst• Na! iunah•. Jo:n dépit dPS 
lltertsong~s ilalic•ns d11 contraire, 
J11LIIe a11lre Yersi\HJ de ource ùri­
tH.n nique n 'a été publiée. 

A propos de 
la tarification 

des prix des tissus 
_..,.:._-

No-us reprodtt.i.sons ci-des.yous la 
lettre enPoyée pa1· les G1·and.s Maga­
sin-li Be11ziun at! .Rédacteur en Gltef 
de noh·e crmrri>re " Al Mokotta·m ": 

)!Htl..,h'tll' lt' Kt-d~H:ku r cll l llet, . . 
~ull!) a\uU lu avt"r.: le p111)3 ~rand mlt'­

rét , ut re a nwl~ Ju ·1:2 octuLn· a \1 Stl)et 
Jt.~ l"anglut'llltiiiOO 4it"S J>l'i:\ dl'!S tJS:,USt ~t 
Ul111~ iliJPI'Oil\'UilS chaudelllellt \'Olt'(" 101· 
tla1l'~· ainsi qut' etllc elu guU\'t'fiH~Illent. 

~tJttz:. uoll.:$ pen1wtlou~ •·epenclant de 
, 011 ~ f:.tlr~ ft>llliil't(liCr 'tu'ù notn· ~vJ::;. 
\oul'i u'un·z. pa-< ~ul'fitta.LUiueut r:<phq ué 
~~~ p11hlil.' lt•M dafllclllt,··s rencontrée· :var 
Il"!> ullulut"J'C;~ Lll!; Je LI :-;.us. • . 

Il e~t e;;;\.lU:t 411c ct'r1a1us sle<:h~ da· 
1raut ~ue-rrt- c-\ibh·llt e;;IH·orc: ur lt! w.~:­
dat:, 1Hl1l~ ht gut>l l'e;; c.lur~, èl l'I.:'UX~cl ~ e· 
lJIII:-it:Ul. -- t"\ \UIItS 11 JgUOft'Z }.13:::\ fl.lle 

tt"~ IJiut·,·hrtudl!',t"~ dt' rt-tuplacement . sa­
dttlc::llt a\'t"l.' ju~qu'à JOU O/u de UHtjUt;a.-
iou . A f'ed. Il "" raul P"• oublier d & · 

juutrr lt·~ ttll~l11~nta1ivo~ clt t>ala1r~s et 
tuldt's lt':'( d1argt<'! !louveHfti <lu falt de 
l't'·t~l d~ ~ut•I'Jt". 

San!\ vuulmr uou~ Oonner eu extlmpl~, 
uous vou:-. iufùl'utou ·, à. ut re Uocumeul1L~­
rt<, Ur>~:) tl! . pub il JOliS que m!us a vous pn .. 
~t·~ d:.tU!'i l't"ilC qllt"SIIOll, ha effet,, 00118 

a\Oil~ lJII~ (·u11Jtttt' ligue d.e cond~ut.e. de 
Ultlllllt•UJJ' Ja liiU\t'llllC Ùe !JO~ bt>Oeill'CS 

~t"itltl atl 111n·a;1 «1~ nos lJt~nt'·fi4.:es brut~ 
d·~\:slll ~IIC:f'l't'. 

('uwuu,: \011:) l"li't-1. remar4ut> - P\118· 

4 111:. \oll ... U\l'Z iu~t'·1~ (lall!'i HJtre J_IOnont­
hlo Joulu~d llo'( :JJHIOJWt't::i du 11101g Ocr· 
uirl' t~t du lUlli. en Cùlll"i, - JIOIIS 110\JS 

.... . 11 uJHl':o:. nttueld·~ à pn··,..cnler au publ~c 
dL·~ tt rt Îl·lt•'i t)e g'l'fltHie l'Ofl:O:OIIJ!IIaiiOU S\U-

\alll le priii('ÎIW ci-ùr" ·us ~.noncé. . 
l1t.l tublrau de cOJilpanu un de prn: 

que nou~ dounons ci-dr ·so u~. illustre 
t!Otrc politique 

prix cle 'ente 
«-l'av;-tnt gurrre 

P.'l'. 

prix flr gros IJ"' prix de 
~ei11Pl~ dé ta iJ • "''llle)s 

P 'J'. P.T. 
'l'HAl!' 

6.3/4 
C:rêpe rie C'ht ne 

7 
'J'oile de N>ie 

6.1/2 
Eolieonr 

3.1/2 

7.3/ 1 

8.1/2 

7 

7.8 

3.1/2 

Cm n111 P VOIH: le re-marque-rez, ooue 
~\ous fttlf l'e-ffort mAximum pour sa­
IÎ"(fuin~ lt' ptlblw (HU' 1Je\l Uli~C'· PH VPnle 

ICIIO II\'t'l c'•l .. ~, JlOIII' C't1 1pll e, ( \h~'i .llriu,: J€'~ 

t.J~ u .l' ~t.· t.UII~liiUIIJ'a.t-\\fl) 
J1:11 t'"ftè l 11(,1\IS \ 't:; UI.)IIS tJe lM('u]e-r rle 

prolon~et· I"•LJU'à lu ltn rie' fotes tle Rs­
fiHt~l~n llllfl 't4 M JtW eu Ye11lt' Ul'luelle, en 
\ ttJouluul lr:ti H. l' tJl'ies Slll\'allt~ : 

prix llt: , . ~·nie prix dt.l gros 
d'aninl-gut•ne RCIJHlls 

P.'l'. PT. 
Lainug ... l>n rutos 70 (;n1S. 

Il 14 
r.~aimtgt' uni et ranl:liflie 

pour IJO II)IIIf:lS 
~1) 

Chn n ""''" ,.,. l1rrby p<>ll r 
hOHIIIIf'!;j; 

4. 1/2 
('h~nti'"' haki 

1:! 
(,n'·p(lll liU }'JI irné 

~~.8 

]2 

no~ pri, de 
rl~•oils 
P.'l'. 

13 

80 

4.1/2 

12 

4.1/2 

Tl nons •emble qne ~i le• am rP~ Pelt 
re~ de eçrrjnaer. e ~I;Ï\·a;en 1 r:;~:me po· 
lttlque, en e:: avtl.nt de mettre à nn pr1x 
rlellernellt hss le< art1r.le• de comomrna­
tJou pnpulaïrt- l!i b he du c,Jdverne 
rnenr r·ra1" f'Wi"'hlt~r.JI•IPfnf'nr fa,·tllf~l:" er 
~ ''• .lll JII(IIJI ,Jt'., (·Ja~"'f'"' lft(t\t•Hnl''i et 
1';111\ Il'"(. 

, .. ,.IHJif•z :H!I{'i'r. :\lon.-.:il'l11' )p B/d:~r• 
1~ 1 11' "" ('~tf'L no~ .d111:11inn Ir-. plnJJ 
d JI:;.{ lllJ~ïtr'f'S. 

Les Grl\nda M11gasin1 Benzion, 

Chez S.A.R. le Prince 
Mohamed Aly 

1 
S.E. Ha~:;a n 'al•l".) pacha Prc­

::,ulent du Con!'<eil, a l'l'lldl! \'l~tll! 
ce llJutm a ::i .. \.H. le J>rllter> \lw 

l lnntt·d Al.) au palais Je lllatllal 
)l(1da. 

Le prf1hli·mr clP J'Pnscig·nPmPnl. 
de .... l:n gtH's i•1r.1r g;~rf''"' dn11'- }t'~ 
iicnln:' gou,·r•r·rrfltnPfltniP~ r~"'t il l'r· 
tudP dPpni~ :.'Il a11s. Chaqup for 
oll'tln ruiuistrr pr<'n·l 1111<· d•· ·i~inrt, 
~011 slrt.TP'--~''111' ht ;·hnn~.' . 

Mais le problème 
de transport demeure l 

grande difficultés 

f.t' deparl,•utt·lll dt' la S!:Jti><tique 
llt' )H'I 'II tl t'Il ~"""'idéraliilll que IPS 
artidt•>- ess~ulil'lll'UI~n! d e pretuiè­
re llf'l"t:~siiP l'OIIItllt' h.• beurre le 
lait, h: fl'\)lll:tg'f.', i~· pain, la \'iau­
tle, Je lq\tlln\·.·, IP huile- , le pé-
1 roi e el lt• "uc re l'ar ('.\l'Ill pie, Je 
ponllm·s d" l~r-re, lf's daudes im­
porlér~. lt•,., l>oissolls ::;uul consiclé-
,.t'l'8 colllllll· nrticiPs de luxe el ne 1 ---- · · 
n·utrent pa' du11 .· ln catPgurie dPs ~ serme~t des of~1c1ers 
<~rll·Jp~ . 11r le:;•JIL<'Is 1>e !Jase le dé- fa1sant parhe des tnbunaux 

.ru~quïl \ A :ln au--. on Pll .. t>i· 
~Jr:rit eu nt:tjPIII'P :~artip 1Ps ian 
gues PtJ":11lgPI'P~ nrènl+' dn 11~ }po..; 

Pl:Oit'~ lll'iltl;til'P~. .\lat. )(Ir qlll' 
,'anù Zngltlnnl pnrlra <],.,-in! mi­
nbtrf! de l'Jn,truction PnJ.Iiquf', i! 
intposa l'en~Pil{nP.nlenl de l'uraltr 

llf' nmnbrrn art irlrs ((Il" l'on 
illtpnrt.tit gç,ttt 1\0l•'ll!Pilf r!l~lli'OpP 
IH:llHptrnl >-llr nolrr marcht•. La 
plupart Ill' 1'''11\Pill Pire f<rhnqur. 
t'li l•:gqtll', utal<; il e><l fnrt JOH>.sJ 

purtrntt'lll de la :-ilulislique. militaires 
J.e cléparleruenl en <lU" lion ne 

, ·uc\'upe dnlll: que de la c l ~t~sc 
J>HII\ ,.,., t·ar les ciHss<'s JIJO\ ennc~ 
't ai><éP.> ne ,lHLraient e rontenler 
de, awr-IPs spécifiés daus la p le 
);1111\'Pl'III'Uif'll!<df' COII!IIIE' ~PIIIS prO· 
du its de première néces. ité. 

Stlivanl les chiffres (le notre 
con frère, les a rtielcs d'épicerie et 
les lég1ll11es ont hB.us . é de 5.'!, 75 
pour .. eni , l'électrkilé et les car­
burant~ 74 p011r cent, l'haltille­
Ill"llt 48 pour cent, le métlica­
urPnts, . pécialilés pharmaceuli­
qucs, parfume ri e, etc. 35 pour c~nl, 
lavage cl repassage 43 pour cent. 
P;Jr coul r e les loyers n'ont pas 
changé. 

LES CARTES 
DE PE1.~ROLE 

LPs noll\·elle~ cartes de pétr·ole 
l!fHit prt'lf'S. Ch:ü1ue gon \·rrnor:l t 
a r eçtt le nombre de r·aries qui 
lui ~""' i ent et IE>s a. répnrties pro­
pu ri ionn rTiement aux hP oins de~ 
k isrn ~. 11 rn est de même pour les 
lllt1lld iriPhS . 

D'ici le Je•·. novemhre, tontes les 
familles f1l11'(\11l l·rçu leurs c artr > 
re<>l)edh·es qui , comme non l'a­
lOu• d i1, nP font pas mPnlion de 
la nu<lntilé fle pétrole. Celt.e quan· 
l ité . c t·a fixt'e ultédeurf'ment. 

Le rationnrt11Pnl rlu pMrt)le sera 
remis eu vigtn•ur trè" l"·obablt>­
ment ap rrs les ff>trs du Jletit Bai­
ram. Les in;;i ruet ion. necesso irP!I 
~cront aùrr>::sée" à la population 
par l'enlremise de l'Egypti an Sta­
le Rrc-rtrlcai'!ing. 

T.r comité rentra 1 de pétrole 
'est réuni hie•· l'lOU!'\ la prrsirl!'n­

ce ctl' S. E Ir Dr. Ha"l\;Jn Sadrk 
hP_\ pour rP.Yoir unr derni/>re fois 
les . f;jfi~tiques et le~ r('nseig-ne­
mrnls au . ujPt du ralionnement 
l'f''ns d.r clivr>r P partir~ rln pnY~. 
Qup]qnrs e"limation« ingét>s exa­
g~ rPf'S (ont. flttl morlifi fP'5 . 

LI' <·OIIIit~ tirndra unr :>titre rht ­
nion lnndi pr<1chnin. it 11 h. 11.111. 
pour "e mPttrP au rournnt de 1:-r. 
(!i~trihution des ra r!Ps tlnnl\ les 
go t11·rnwrat et lrs mouctir iehs. 

Les achats de coton 

Grande~ Bretag~~ par la 

La comrnis!;ion cotnnnière s'e!=<t 
rrunie lri t' r il .\l rxanrlrie. :.-ron~ln­
phit f'! ~;1 <lrk hP.I, . OllS·, PCI'Ptai re 
d'Etat pour le!< affaires cotonnièrrs 
as. istait à la rPIInin11 (jlli ·e~t t)C­
cupéf' spPci:tlrlncnt de la quPsl ion 
dP I'Pxporlntion du coton acheté 
pour compte du got~~·ernemcnt bri­
tannique. 

A l'Université 

Fouad 1er. 
L'admission des candidats 

Dans }p nJilietrx du minisli're cle 
J'lnstnwti·Oil IJulll ique on dit que 
le pr•>blrmc de J'adu1i ~iou à l'l ni­
vcrsilé Fouad l r n 'e ·t pas encore 
coutpl ètrJJtent résolu. 

Une per~nnualilé autorisf-e a dé· 
c laré hier IJ ILP ITtli\·Pr. ité ne pour­
ra pas trott\'Cl' Iat.:iiPment une solu­
tion satisfaisante parce que l t• ni­
\PaLl illll'llectHel drs canllid::tt. 
iuatlmissihle ju~qu'id est infPrienr 
au nil·eau norrnal ùe étudiants 
qni aspirent a faiJ e partie de l'uni· 
'ersité· 

1-'.our ne pas dc'mg-er il cette rè· 
g le, on a rrfusé J'adtnis~ion de cer­
tain canclidals reconuuamlés par 
par le Couseil de l' ' nivcrsité lui­
mêmr. 

I. e nrlni siPrr !Ir l'fns!nwlion Pn­
bliytte n 'Pst pas re><lt• lt·~ ltra:-; c r·oj. 
:.e~·U\,\~\-1. ces dillictdLt•s. IJ " cn•e 
l'Ulflllle u n le 1 uuc uécu]e . II]Jé· 
l'ienre Ùll culiiiH C' I'Ce> •uit ernnt 
adnti:; la pii!Jl<ll'l Jt's C!lfldt .. .'l-; J.!l.!i 
H'uut p11 s'itt~crire dans il' facnl­
tP .. Ct·l!e é0o le S<' r a inaugun>c 
après le: fêtes de Hai,·am.D'ores et 
d{•jit, on pré 1·oit le nombre d'admi -
ions à 100. 

Pn r ;1illl'lll'S, le mit1i. Ière tAch~ 
rl'augmrnlrr le no1111lre d'rlè1·rs 
rlP l'école de pol_,·trc hnique appli­
c:uée. 

Promotions 
~-E. le mini!<lt·P- rie l ' r:-~ . tl'uction 

Pnbli'JliP a s~Htcfiot t né ln d{·,·i<;ion 
pri~e p:.tr le Con. il <J(' l'l'nil('!'· 
· it.t" 111 •njPt de ls p1omotwn a,•. 
rm,Jee n troiq profpc!' Ul. <le ln 
Farulté de Drot : 

Le profe~<>eur Zab Abdel Mo· 
t&al e!;r nommé titulairr de la 
(IJ:tire rt'l'i'Ol!Onl!P polilbjiiP. 

1 r Jl~''•'•'~'-'"'~' TLl'l!l'd ï. 01 ki f·~l 
llt>ltllttl lillllnit·r rlr> l.o ··lt;rit r dt' 
tlt•·il f'i,·il ~t '" l""f~'""'llr \\ ah~ol 
11nf""t ciP1 iPIIt 1'1tll•tire de Ja 
chaire de droit publie. 

Tre!1te cinr1 oH1o.:iers faisaat 
l·arlie •les trii.JtlllallX llll 0 ilaires ~e 
sont renrlu:; ce ntal in au.· .\Haires 
Elrartg<'rcs ou il" ont prêté ser­
ment rlelaL!I ::;.E. H""""" :Sabn' 
puclta, gouvenJCur militaire du 
la ys. 

Autour d 'un incident 

Le goulrrnornt fJ\HÏt reçu une 
plaiutc de quelque8 l' r~onnes <H'· 

eu~alll dr,; agents .:; ltargrs de la 
gard • d'un l•âli tu ent !)Uitlil: de 
lew: a1·oir eule,-é leUJ·::; portefeuil­
le:; en l es fou illn nt. 

Une conf t·onlatiun eut lieu ce 
malin an gou1eruurat cu préSP.l1· 
<.:e des YictiiHes. Cel h·:; -ri pu n •nt 
d···!'igttPr les nfTrnls. Ces d rnien• 
111 rent détenus pour les besoins de 
l'enquête. 

Le monopole de l'alcool 

Un comilé ministériel a\·ait étt> 
nommé, on en ouvient, pour 
étudie1· la qul''·llûH du monopole 
de Jalcool, en vue soit ri'P11 laisser 
le COJJL11J f'rce lib1 E:, soit d'en faire 
pro!tter ie 'J t~!'OJ. -

Ce contité s 'est rétt lli ce D.Jatiu 
pour la prentière fois sons ht pré· 

idence de ·.E. Aude! !J amtd So­
li!llan pacha, mini lre des .Finan­
ces. 

Le discours du Trône 

La partie du discours du Trône 
concernant Je ministère des Tra­
vaux Publics a été envoyée à la 
l'résidence du Con eil. t\lal gré les 

•ùilficullés finaucicre~, Je wiiJiste­
re est l)an·enu à 1 erminer les bar­
rages d. Edfina et à créer une cen­
trale électrique à :\ag llamadi qui 
set· a inaugu1·ée d'ici deux UlOis. 

L'ambassadeur d'Iran 
chez le Premier 

.E. Hassan abry pacha, Pré­
sident du Conseil, a reçu ce matin 
S.E. J'antba ·adeu r d ' lran. 

Un ancien fonctionnaire 
arrêté dans une zone 

interdite 

l"n officier de l'armfle ég~·ptien­
ne arrèta dans une zone prohibPr, 
un a11 c:iPn fonctionnaire du dépar­
telllenl d e l'AqlPntage. 

Le préve11u fut conduit an Gou­
vernorat du Caire où il fut inte rrn. 
gr. 11 dé la r a - comme ce fut ju~­
qu'ici le cal" de tous Je: pré\·emt5 
elu wème genre ... qu'il ignorait 
que la dil(' zuliP PtaH ittlerdite. 

Le ca d l'<li!Cien fonrlionnrtit•e 
SL'ra snu nd . à l'apprcialion d .. 1 ~. 
Moh<J n1 ed El . H.\'Pd Cha hi ne be.\, 
Gou\ erneur militaire du Caire. 

· ~:umme base. 

D'al.onl on donna ponr l!'s la!t­
~nes •·1 ran~ères la prl'fct·rnce à 
l'n.ngl!l is. 

Puis le fra11ça is pr6clnmina. 
Ali cours ril' rr-s lrrnièrP<; an 

nées. deux l<~ngues o•tnnl,:::i>t·e~". 1~> 
ft flttçais et l'augl&~is. furent en· 
. l•tgtr ées. 

\lais au murs 11'une réunion rf. 
rrnfp du conseil suprrieur rie l'Pli· 
. r·i~nl'ment on anh·a 'r la conclu­
Finn que J'étnfiiant rgyplil'!l !If> 

potll'ait se con acrPr it J'rludc ole 
deux langues étri-lll<J;ères rn sus 
riP J'arahe. Par C'On->'qtlPirt flan · 
tout"l'< les t'c••les '<econrlflires et 
rln ns IPS Proie rômm~r.:in )p<; nn 

· n'Pnseign~t·A plus qu'une seule 
l:1ngne rtrnngi>re. 

On ne snit en,·orr> ~~ c'P~t le 
frnnrai!'l ou l'anglni~ quP l'on Pn· 
rignera, mai~ il r"t forl possihl" 

qu'on lais. rra à rr-tnrlinut le soin 
dr frtire son choix. 

1 hl!' dr IPs ;wltr.IPt· Pll .\ mi'riquc où 

l ia prodrwtinn imluctr·irllc s'c~t 
iniPn~ifirP drpui. le d!'hut de la 
gurtTP eurOIJP!'llllC. 

. r>nlrmPnl. Ir> ~nmrl prnhl/-mP 
rlf'meurP : rommPlll tran/'pnrter ces 
tlHH'hanrli~r~ t,IL 1 ~~Jill' ·? 

\11 rours il'llllP rPnninn trntJP à 
la Clrnmhre dr> Cntl1mPrrP rl' \lr­
xanrlriP, il a i'lr rlrcidP 1le •IE'Jil<lll 
dPI a 11 x ''Oill pagn iP~ llr na ·ig;d ion 
l'i(\ pll!'lllll'" r!'nffPcll'l' IPJH~ nad 
rrs 1111 tran. port dP" lll>tl'l'h'lr di 
"~'" pro\<'llfllll ole, Etal- l 'ur,.. r~r" 
nnvirrs \'iPtHiraient soit dP '\rw­
Ynrk it tr:nrr~ IP ranal dt' l'ana 
11111 l'l rnrtiHll Pll<'ifÎf[llP, oit t]P 
San Fr<~llf'i~eo par la mèmP rt)tJtP. 

On r,:p~rr (Ir la sorte pou\nlr 
importer ton" lrs arlit'lP" qui mnn­
qurnl sur not re mn•-rhe. 

fi e~t IT<Ii (jlJP le tra.tPI 'l'r" lon~:: 
et le!' frilis dr trall'-pOrl fort P~PYR~. 
mais dans ceri a ins cas nf.re<:slté 
fait loi. 

u••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••~~~··•••••••••••••••··••••"•"•• 

Le Ge11eral 

• Eleetrie 1941 

Modèle JE-101-10 tubes 

Le General EIEC• 
tric ea l lsfait lu 
exigences dea a u­
rliteurs les plus 
difficiles avec see 

modèles 

Golden-Tone 
1941 

Qui offrent un 
6tonnant aen1 de 
la tonallt6 et ou· 
v rent dea horizon 
nouveaux par Tes 
brillants résultats 
qu'ils permettent 

d'obtenir. 

GENERAL ·~ ELECTRI 
Seuls agents : 

THE BRITISH THOMSON-HOUSTON Co. lld. 
44, RUE MADABEGH- Téléphone 59593 

. !l"n--~-. 
•••••••••••••••••• 1 •••• 1 ••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••• ••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••• 

PROTEGEZ- VOUS CONTRE LES 

RATCLIFFE vous fournira tous les 

l'incendie. Par 

appareils 

pour la lutte contre son 
; 

expe-

rience acquise au cours de nombreuses années 

de fabrication. par !•abondance et la variété de 

ses extincteurs approuvés par le gouvernement 

et les autorités militaires. RAT CL 1 F FE es·~ 

devenu spécialiste le ' a qUI pouvez vous 

accorder toute votre confiance. 
----------------------------------·--- --------:·--------

CONTilE 

FRANK RATC __ 
• 

T'·l. 50213 et 

I ... E, .r:: 1 .,.DRIE : . -. n ·l•'"t~ 1 non~·~~~~ 

Pou·r ... S.\11) : I,P~..:n•d. Bardem ~~ 

e T.\~T'I'.\ : .\ziz .:\l;t~~··· 

~~~ii!~~~~~~~~~~~ 
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Cinémas 

Du lundi 21 au dimanche 27 oct. 

2ème SEMAINE 

Ou jeudi 24 au mercredi 

SADR LAMA • AMINA RIZK 
BAORIA RAAFAT 

~~' 
-·······················-··-············· .... 

'u lund! 21 au dimanche 27 oct. 

Au même programme: 

CASTA DIVA 

ffRMHURE 

ANNURlE 

Du jeudi 24 au samed i 26 oct. 

Cinémas 
.t:S REPRISES 

Music-Halls 
Casinos-Cabarets 

Du mardi 22 au lundi 28 octobre 

:rv . ~ ~ • , .. D 1 A .. N A 
.:, • :\ .1:-.. ,~. .: •• ·.:' 

Du lund i 21 a u dimanche 2~ cet. 

SALl.E D'HIVER 

Du lundi 21 au dimanche 27 oct. 

Au même programme: 

DEVIl'S PARTY 
R.C. 27286 

Cl NÉ .;.: , ,' ·· .. :··.~.;ç 

JARDIN: DE' L~EZBEKÎEH 
Du jeudi 24 au dimanche 27 oct. 

Au même programme: 

KIDNAPPED 

OLIVIA 

Havilland 
C~RLt~ Wl!'iSt .G[R 

AU..I:NJEMUNfl 
BONITA CRANVILU 
MIL VIU.E COOPER 

Au mëme programme: 

GARDEN OF THE n100N 

1 

Clnémn J~ t X <c~ï notclllt ·» a vcc AU ROOF-GARDEN DU SALON 
PAVLOVA. - Ce soir: débuts 
de Yoly et Rodnay. 

Gretu Gnrbo: 
Le cir1én1a Lux devait inaugurer 

sa saison ct·hivcr mardi mais sa 
p1·em:ère n'eut lieu qu'hier soir. Malgré 1es difficultés de l'heu­
Qu'importent les raisons pui"- re. 1" Kit- Kat n'hésite pas à re­
qu'on nous off1·a.it hier une belle nouveler 3on programme, cha~ 
soirée de gala? Rien n·y manquait. que fois qu'il en a l'occasion. 
des fleurs partout, un monde élé- C'est ainsi qu'il nou~ o!Crira, ce 
gand et nombreux et un film de Aoir, les débuts de Yoly et Rod­
prem~er ordre. Un jour de retard, nay, danseurs monda;ns qui nous 
mais cela a permis à la direction v:cnncnt précédés d'un enviable 
d~ défier Je plus malicieux des cri- renom. 
tiques. Un décor sobre et de bon On salt que le roof-garden du 
goüt, des fauteu!ls confortables, Salon Pavlova offre un décor 
aucun accroc dan,. le fonctionne- Idéal pour ce gem·e d'attract'lons: 
ment des appareils cinématographl- aussi peut-on prédire à Yoly et 
ques. Que nous faut-Il de plus... Rodnay un ~uccès complet. 

Au program1ne nous retrouvons Relevons, IJ&r ailleurs, qu'en 
Greta Garbo, une nouvelle Greta dépit des nouveaux engagements, 
complêtement transformée, mais Je programme n'a perdu aucune­
non moins admirable. Cet nouvel des Yedette~ oui lui ont gagné 
aspect de son talent dans "Nina- la iaveur générale : les 2 Rays, 
tchka» nous prouve que cette ex- Raïssa Robba. Magda et Johnny. 
cellente actrice mérite toute notre Renée Davelly sont plus en for­
confiance pour l'avenir. Elle me que jamaib et donnent à leurs 
pe1·sonnifie avec beaucoup d'in- t:-réattons une déllcieuse saveur 
telllgence le rOle de cette jeune rus 1 d'!nédl'. 

se q ul prend si au sérieux son tra· Rendons t•ncore hommage à 
vail. Elle ne comprend r;cn en Ter1·y et Shalley, Ily Pente!<, Mlle 
amour au commencement mals ce- Aga, Amlna Mohamed, Francesca 
la ne dure pas jusqu'à la fln . Dans/ et Itsa, Lily Blanche, Ilona Kor-

1 
cette production, comme !a publi- nich, Kilci. Souad et Béba. Parmi 
cité a bien voulu nou~ prévenir, ces numéro~, plusieurs ont lait 
sans mentir, Greta a un très joli leurs débuts récemment. 
r i re. Ç'est assez. difficile de savoir 
bi tm rire ;\ l'éc1·an. Il faut qu'aucu­

ne ::tote ne faus:-;:e et que cela soit 
d'une belle harmonie ... Mals nous 
ser:ons injustes de nous attarde1' 

à Greta !G-arbo, quand tous les 
autres Interprètes: 1\lelvyn Dou­
glas, l'es t1·ois délégués de Mos­
cou, et surtout le metteur en 
scè.ne Ernst Lubitsch méritent 

nos plus sincères éloges. Ils ont 
tous bien travaillé pour la réussite 
de ce film. Et leurs efforts p'ont 
pas été vains. R.D. 

Volet maintenant, à l'Intention 
des gourmets, Je menu du dlne1· 
de ce ~oir, qui sel'a servi, cotn me 
d'habitude, à partir de 9 heure~: 

Es"ence ·je volaille au Xérès 
Filet de bar de mer au Chablis 

Poularde de Fayoum Argenteuil 
Fricandeau de veau glacé 

Pom:nes Dauphinoi,se 
Salade Mimosa 
J<'rults Mixtes 

Café 

·----------------~------.m .............. . 
BASKET -BALL DANS NOS CLUBS 

AU HAKOAH 
Samedi dernier a eu lieu au Ha­

koah la fin9.le de la Coupe inter­
membres Lélio Jaffé de Basl<et­
Ball. 

Toujours plein de délicatesse, le 
comité du gran<:\ club d'Héliopolis, 
après avoir institué l'Ecusson Be­
lilos pour con,Jnêmorer le souve­
nir de· son secrétah e, avait mis 
en compétition1 cctl ~ année, une 
Coupe destinée à o>erpê-tuer le 
nom d'un de s~s membres les plus 
chers, Lélio JaHé. Cette compé­
tition uniquement réservée aux 
membres du Hakoah réunit 5 équi­
pe" en un tournoi ligue callen. 
Presque tvus les matches, dis­
putés fiévr.,usem~nt, se termi­
nèrent par deJ résultats «de jus­
tesse». Samedi, enfin, les deux 
teams invainrus: Maurice Ca)ef 
et Zizi Salama se rencontrèrènt 
devant un nombreux et enthou­
si~ste public. Après un début ful -
5tœant. Zizi fléchit et, en seconde 
mo-temps notamm<>nt, Caler ac­
centua SOlt ayance, terminant 
vainqueur sur le score de 31 à 
25. 

Une mag\lifique Coupe atten­
dait le capitaine des vainqueurs, 
qui, ami intime du regretté dis­
paru, la reçut les larmes aux 
yeux 

Une petit" coupe fut également 
rembe à chacun de ses co-équi­
pil~rs. 

La Coupe Jaffé 19~0 ét!l.it ter­
minée. 

AU TEW.I'IKIEH 
Le 'l'ewiil<eh met les bouchées 

double•, triples mème ! Tournoi 
nautique, tournoi de ·water-polo 
et voilà ;naintcnant 30 inscrits 
au pr ·mier tournoi de Basket! 

L'inauguration eut lieu diman­
che dc,·ant un puhllc enthousias­
te. Au coup de sifflet d~ l'arbitre 
Bcrto Zeitouni, les équipe~ Léon 
Simha et SA.ul Zavell partent à 
l'attaque. Match un peu touffu, 
plusieurs joueurs en étant à 
leurs débuts, mais les autres fai­
sant <l<' leur m1eux. Uon Simha 
gagne fi na !"ment: 21-H. 

Le second ma teh, opposant de 
plua vieux n·nRrd;.<;, serf) beau~ 

coup plu" disputé. L'équipe Willy 
SaJ,hir aligne 7 à 0 en 90 secon­
des et déjà celle dt' Gaston Catz 
commence à c.'ése:-:;pérf'r lorsque 
Raymond Airut, sur af't ions per­
sonnell.,fi, diminue sensiblement 
l'écart. A la mi-temps, Saphir 
mè·ne: 18-15. 

A près le repos. le 
m~nera les hoHtllités 
,,t \'aincra en fin de 
28. 

t~am Catz 
à ~on tour 
compte: 37-

Arblt rps: Fouad et Zou zou. 
-' ujourd'hui, ~econde journée:· 
2 h. 30 p.m. L. Simha v. G. 

Co.tz. 
:; h. 30 p.m. S. Zavell v. W . 

Saphir. 

~
· c , . ·· ,,c· 

. ;_. -~ ... t.J>X:· 
Du mardi 22 "u lundi 28 octobre 

dans un film 

d'ERNST LUBITSCH 
le maitre de 1 humour 

Ninotchka 

LES TOURNOIS 
DE f\EPECHAGE 

Le 27 octobre. - Hal<aah v. 
Collège Français, à 5 heut·es p.m. 
au National (dernier match vala­
b;e pour la Coupe Hanna Mitry 
1939-40). 

Ararat v. Cai<·o l nternational, à 
7 h. p.m., A.U Nationnl. 

Le 30 octobre. - Homenetmen 
v Greek, ;\ 8 h. p.m., à l'Ararat. 

Le 1er novembre. - Greelt v. 
C.l.S.C., à la Maccabl. à 8 h. p.m. 

Le 3 novembre. - C.I.S.C. v. 
Homenetmen, à l'Ararat, à 8 h. 
p. m. 

Le 4 novembre. - Ararat v . 
Greel<, au Y.M.C.A., à 8 h. p.m. 

Homenetm en v. Ararat, au Na­
tional, à 7 b . p.m. 

G.H.C. 

VOLLEY-HALL 
LE TOURNOI DU Y. M.C.A. 

Ce s oir 
6 h. 30 p.m. - Maccab! B v. Vé­

los. 
7 h. 30 p.m. - Greek B v. Na­

tional B. suivi de Near East v. 
Boys du Y.M.C.A. 

8 h. 30 p.m. - Homenetmen v. 
I.G.H. (B). 

Résultats 
Union Hellénique A bat T ewfi ­

kieh A 3-1. 
Union Hellénique A bat Cercle 

Récréatif 2-1. 

I.E TOURNOI DU LIBAN 
Ce soir. au Cercle dU Liban, 12 

rue Tewflk, de:ni-finales du tour­
nol Inter-membres : Adès v. Blsh­
lawl; Geahgeah v. Georgeoura. 

Un nouveau gymnase 

au Caire 
Le club qu'ouvre le Prof. Ca· 

rail le Jer. novembre a décidé­
ment priM le caractère d'un veri­
table gymr.ase; en ~,.•fCeot., la ma­
gnifique terrasse .'a ~00 mèucs 
carrés _ dimensions quasi in­
croyables au centre ..!e la vi,lo _ 
comprendra un terrain de volley­
bali, une tapis de lutte, un ri.;g 
de boxe, des balTes fixes et pa­
rallëiPS! 

A J;intérieur du luxueux appar­
tement se fera la Culture phyBi ­
que sur laquelle nous revlendmn~ 
plus longuemPnt dans une pro­
chaine chronique. 

Les inscriptions se font tous 
les jours, au secrétariat du C;,·m­
.nasc, l1 rue. J<antaret el Del<l<a, 
de 9 h. a.m . à midi et de 6 h. p .m. 
à 8 h. p.m. 

. . "CINE-JARDIN · . .- . 

··p·· ·Ai·a~· :Ptï> t 's· 
Du lundi 21 rtu dimanche 3L or:-. 

!!~ nu• .,~,,,;: 

1 Au m(!me programme: 

! PRISON FARM 

~ ~ . ' JI REVUE DE LA PRESSE 1 œ, ~~~. .'---------~ 
Cinémas 

. -

·s.TUDIO ··_MISR 
Du lundi 21 a u dimanche 27 oct. 

OM KALSOUM 
SOLIMAN NAGUIB. ABBAS fARES 
FOUAD CHAFII<- OMAR WASEF 

2~me SEMAINE 

Du jeud; 24 au mercredi 31 oct. 

Ou lundi 21 au dln~anche 27 oct. 

L'EMBUSCADE 
avec 

Valentine TESSIER 
Jules BERRY 

a.c. 28730 

Du lundi 21 au dlmanohe 27 oct. 

TOUS LES SOIRS 

CONCERT 
& DANSE 
AVECLEPAMEUX 

lAMBHOU'S BAND 
&.C. 3~ 

~~ Où va-t-on ? les manœuvres de l'axe 
Music-Halls 

Ca si nos- Cab a rets 

LES 2 RAYS 
attraction am~ricalne 

KAISSA ROBBA 
vedette du chant 

MADGA,& JOHNNY 
attraction excentrique 

et "crobatlque 

RENEE DA VELL Y 
diseuse pa r lstenne 

"TERRY ET SHALùEY 
danseurs excentriques 

ILY PENTEK 
danseuse de genre 

Mlle AGA .-
danseuse class1que 

AMINA MOHAI\>ŒD 
danse use orlentale 

FRANCESCA et ITSA 
danseuses fantaisistes 

LILY BLANCHE 
dan•euse fantaisiste 

ILONA KORNlOI 
danseuse de genre 

KIKI 
danseuse fantaisiste 

SOUÀD & BEBA 
danseuses orientales 

Dimanche, matinée à 6 h. p.m. 
R.C. 1602 

RODICA 
chanteuse fantaisiste 

FRANQUITA 
ET RAYMOND 

danseurs mondains 

BALLET MEDGYESSY 

Vera 

Mary 

Aida et Fifi 
Georgette 

Mimi 

CASIN.O .-.·.: 

. EJ -A D·-I·A 
Punt des Anglais - Ghlzeh 

ACTUEl.l.EMENT 
I.E NOUVEAU GRAND 
SKETCH POl.ITIQUE 

LONDRES-BERLIN 
le 16 Septembre 
BADIA MASSABNI 

et ses girls 
Grande reovue où paraissent 
M. Churchill, l'empereur Guil­
laume. M. Hitler, M. Musso­
lini, le maréchal Goering et 
l'espionne allemande Martha. 

Apr~s-mlnult: 

CABARET - DANCING 

'." THÉATRE 

:MAJESJI,C 

TROUPE BÉBA 
LA VICTOffiE 
EST A NOUS 
AMOUR 1940 
E~JSEMBLE MUSICAl. 

ET CHANTANT EXECUTE 
AVEC I.E CONCOURS DE 

TOUT E LA TROUPE 

LE PARADIS 
DE L'AMOUR 

N.B. - Durant le mols de 
Ramadan, matln~es chaque 

vendredi et dimanche. 

Roof - Garden 

Al & V al Reno 
danse urs américains 

Ballet Sandys 
Troupe •'!Sphinx" 
lee 4 cél~bres acrobatee 

Mlle Sevaskaya 
danseuse fantaisiste 

Princesse Tabou 
vedette excentrique 

Madeleine Szekel}j 
danseuse fantaisis te 

Juan and BettY, 
amerloan duo 

Lovely Ladies 
Clanseuaes am~rlcalne1 

Hekmat Fahmy 
danseuse oriental• 

RéJane 
Zt·lma \Vr·i;d1t 

Marguerite 
a.o. 18.2 

Les proch(LI.tes opêrati01ts mt.. 
li/aires se dérouleront au Le­
t'<Lnt, affirme M. Fikl'i Abaza, 
dép-.,té, dans l'éditorial du 
" ll1 essawar " : 

Les proc•ha;ne~ opérations m!­
lit:..lres nou~ mèneront vers c la 
bata;lle d'E!lJ'Ple >, c la bat.:lllle 
du Levant •t c la bataille de la. 
Medllenanée 

Sommes-nous bien préparés 
pour ass1•rer la protection des 
civils :' se dem.ande 1e " Ba.. 
lagh " dans 1m édLtorial où, on 
lit : 

1 

Dan• un intê1·essant éditorial, 
l'cEgyptian Gazette. avait exprl­
mt le désir de voir les journaux 
é~yptlens se jolnd1e à elle pour 
soutenh- sa campagne en laveu r 
de la multiplication accélérée des 
abris efficaces en complétant tous 
les autres moyens de p1·écautions 
CQJltre les ra.ids aérien•. 

UNE NECESSITE 

ABSOl.UE 

L'cElgyptla; Gazet te. a attlrè 
l'attention HUl' une: réalité incon~ 
te~table, à •avoir que la hardies­
~~ des Italien" à organiser des 
1Aiù:. sur I'Egypte dépend ù e la 
vonée des lnt:zut ~::s d e pr~cautlon. 

Cola est vrai. Et les exemple• 
sont ~~~lon. On salt que non •eu­
le.nent l'llall" mals a.u••l •on 
a;soclé ae l'axe ont coutume d'a­
dopttr une tactlqut> basée •ur 1a 
:nu·prlse. Jes fmptévus, en cht~r­
chant à attaibllr k moral pa1· Jo. 
destruction et la pl!.nlque, en pto· 
•oquant de~ trüuble• \'[Oient• pour 
pa!'alyser la vie du peuple et les 
vo1es de communication. 

Le " Balagh " t•eçoit de son 
corresponâant S]Jécilll d'Istan­
bul 1111 me>Jb~<.lJI! uit oa lit : 

Une pe1·•onnalité diplomatique 
responsa.blt! m'a ùt?clar-é: En ca 
qui conC't-t·ne une attaqut.o italienne 
cont1·e l'Egypte. les ~xperts mlli· 
talr~s à Istanbul pensent que cet­
t~ inva~lon est vouée à. l'(•chec 

pour des con~idt:nHions g~ogr -
phlques "t m!lita.res qu'il ~•t inu• 
tlle de préciser· lcl. 

«En ce qui concerne l'offens!v& 
diplomatique! de l'axe auprès dea 
Etals balkans, n'oublions pas de 
rappeler qu'e.n Yougoslavie une 
perBonne ne peut pas a.voi r plus 
d'un pain pat· jour. Un pain sec, 
pour l' t!ngager à ne pa::s t:n man~ 
gtr beaucoup.> 

La. signature du t1•alté commer• 
cial ent1·e l'Allemagne et la You­
gosla vi~ est un d~• aspects des 
manoeuvres de raxe pour in1poser 
c:le nuu"~.:au r·éghn-=! aux Balltans. 'Jlo 

D'autre part. la Bulgarie pour­
sutt sa. campagne tn n:comman­
dant aux "fu1·cs de C>éder au nou• 
veau r~gimt· qllt!' l'AlleH\agn~ veut 
impo::ier au. Balkan::i. 

Mals les journaux turcs répon• 
dent à ces con~~lls Intéressés en 
disant que le peuple tu1·c envisage 
l'avenir avtc confiance. Tl est d~· 
cldé à ne pas sacriti~r '"' liberté 
pour servir l~s lnti:rèt• d" l'axe. , 

le barrage turc 

Le " Balagh " p~<blie des pas-' 
sages de l'articl~ de l''· Egyp­
tian Gazette " au sujet de la 
?n1tltiplication des a1>1·is et de 
la nécessité de réparer a1t plus 
tôt la sinhte d'alanne. Il con,­
clut ; 

Le général Hassan Hosni eJ 
Zeicti padta parle cle l'année 
turque d'une ·munière autorisée 
dans le " Messaw~· " : 

La nation turque constitue elle­
même l'armée, en temps de paix 
comme en temps de guerre. Les 
Turcs ont soigné d'une manière 
particulière l'éd ucatit:~n militaire. 
Vous n'y trouvez pas un vieillard 
ou un jeune homme qui n'ait pas 
fait son service mllltalt·e. Aucune 
famille n'a oublié de préparer ses 
enfants et d'adapter sa vle socia­
le aux nécessités de la défense en 
cas de besoin. 

L'•Egyptlan Gazette~ doit êt:'re 
reme1·ciée, d'autant plus qu'elle 
prend soin du bien-être des 
Egyptiens alors que les étrangers 
sont ici une minorité. 

Nous som m es sûrs du moral de 
notre nation, de la so lidité de ses 
m rfs et de ~on sang-froid. .Mai>; 
11 faut avoir des abris suffisants 
pour Je maintien ùe la n1attrise 
des n erfs. Afin que la vie norma­
le puis~e se pour!'luivJ·e sa n s .:tre 
troublée. L e trouble é tant benn­
coup plus nuisible que le~ J·aids 
eux-mêmes. 

Nous ne prévoyons pas des 
raids multiples et violents, de ma­
nière à semer _la panique ou à 
o~casionner des pertes sé•·leuses. 
Mais les mesures de précaution 
sont indlspen•ables. Surtout sL 
nous sa vans que 1eS" Italiens se 
heurteront à une résistance for­
midable qu'ils n'auraient jamais 
pu prévoir. C'est alors qu'Ils cher­
cbeJ·ont à attaquer toute cible 
qui leur semblerait pouvoir af­
iaibllr cette .résistance q ul leur 
e:;t opposée . 

CE QUI RESTE A FAIRE 

Le journal " Al Inzar " , de 
Minieh, a!Jomte lfan.s ce 8e1!.'1 et 
apporte les préciSIOns S"IVWII­
tt;s : 

11 est vrai que le m oral du peu· 
pie égyptl ' Il est tri:s fort. Cela 
est dû à son ftttalisme, sa reli­
gion et le fait qu 'ils compte su r 
~on gouver·nement pout· tout ce 
Cjtll se rappor te à sa sécurité. 
"'liais Il faut t1ue le public sache 
comment éviter la mu•·t. Un An­
glais a eu ra.i•on de di re : « Si le~ 
gens !:S'empre~saient cl~ p t•e ud re 
les mesures de précaution. la 
mort ne pourrait les atteindre •· 
C'est que cette personne est per­
suadée du fait que les victimes 
du raid Aérien son t s urtout des 
victimes de la panique et de la 
négligencB, 

La vie Mclale des Turcs est em• 
Pt·einte d'une couleur mlilta!re. 
Chaque personne de la natlon,hom­
me ou femme, sait o11 elle doit se 
présenter et e qu'elle doit faire 
en cas ùe mobilisation. 

Peut-être que la position de 
l 'Etat turc, les ambitions de ses 
voisins et leur concurrence tradi­
tlo;,nelle on t inspil•é cette orienta­
tion et ont fait aimer aux Tlll'CS 
la. vie militaire. 

Le général a terminé par cea 
pronostics ; 

J'aimerai faire allusion !cl aux 
fortifications -.11aturelles qui en­
tourent les frontlèreg de la Tur­
quie. A tel point qu'Il est impos­
sible à n ' importe qu"l assaillant de 
réussir une invasion quelcon(llle de 
cc pays. 

Du reste, la Tlllrqttie n'est pas 
se1ûe, écdt le réclttcteut· mit;,. 
taire du " Mi&ri " : 

Les Russ•s ont acc~léré d'une 
mani~l'e extraoJ·c.linaire les forti­
fications de le urs frontières et 
l'acc,·uis$~ment de leur flotte et de 
leur armée. Des mesures exception ... 
.nelles mobilisent les efforts de tous 
le~ technici •ns au sel'vice du 
pays. 

nes toroilleurs en mer Noire 

NOS ENFANTS De son côté, l6 " Mtsri ,, 

En ~e qui conceme les produits 
alimentaire&. li sera aisé de faire 
les recensements et les statistiques 
n écessaires pour combler les la­
ctmes. Il ne faut pas oublier les 
co ll èges et les écoles. D es mesu­
res n'ont pas encore ~té prises et 
li est difficile d'expliq uer la len­
teur mise à organiser les mesu­
res de précaution à prendre dans 
ce domaine. Afin que la nation 
soit tranquille quant à la sécuri ­
t6 des enfants en cas d'alerta, 

la France déchaînée 
--•o~ 

M . Chu rc lti/l u vou lu. faire 
écho11er la propagande des 
Etats cle l'axe e,t s'mtressu11t 
aux F'rançai.ç, llit )e ·· Molmt­
tam " dans nn. él.lllol'ietl : 

M. Churchill a <L>ma nd é aux 
Fran~a!s d'observer la stricte neu­
tral!té jusqu'à la fin de la gue1•re. 
Nous croyons que la nation fmn­
çaise ne peut pas refuser cela,sur­
tout qu 'elle commence à senti1• les 
signes précurseurs de la victoire 
anglaise, avec 1'1mpres~ion que sa 
d~livra;nce du joug allemand dé­
pend de la victoire britannique . 

A propos de la Fra~tce, le 
~me jow·nal - dans um al"tl­
cle de ru:. Kal'im Sabet - fait 
allusion à ume campa[m e me­
née en son temps pm· l' hebdo­
madai?·e Jrançai.s <• .llf'cwiamte ", 
e1t 1937, portr conclm·e : 
Ces quatre articles montraient 

J'erreur qu'Il y avait à compter ex­
clusivement sur Ja t:gne 11aginot, 
la nécessité qu'Il y a\'ait à perf•c­
t!Qnner le matériel. à organiser 
des forces de <·ouverture, à déve­
lopper l'a,·iation militaire e t les 
régiments motorises. 

NUl. N'EST PROPHETE .. . 

Ces quatre articles ont fait al­
lu~lon. au général de Gaulle. n 
était a.lors colonel et, en sa qua­
lit(; de d:rect~ur rn!Htalre du Ca­
binet Reynaud, il présenta au Pré­
sident du Conseil un, note sur 
le' modifications qu'il C' oya!t de­
voir faire apporter au:<c préparatif~ 
m!llta:res de la France. 

1 n diplomate étra.nger bien ln­
fm mta nou:-t u. d'""':lttré- A re . ujPt: 

ri n1t: !->t•n'lhl~· qup l''" quul!'P tt l'-
tid('~ puhlii·H: put' ~\1rt.rianrw 

c•onstitHC'I1t lC' rC>~um& de lA. nole 
d11 grn~rRI de Gaulle. ,·uigariaée 
pour être à la. portée des lecteurs 
du jou~nal>. 

écrit : 

L'«Evening Standard» a annoncé 
dernièrement que la Russie avait 
une flotte importante de torpilleurs 
répartis entre la mer Noire et la 
m er Baltique.On ne salt pas exac­
tement quel est Je nombre des uni­
tés. :Mais le ur nomh1·c st évalué 
à 130. Les torpilleurs ont été fa­
briqués en secret et lanch sA.ns 
publicité. La. Russie a 150 sous· 
mat·ins. U n grand nombre d'entre 
eux gardent 1<~;. mer Noire. 

On se demande sr une pare!lle 
activité navale ne vise pas une 
rencontt·~ évenl\lt"lle cl'un ennemi 
all~ma.,.ud tm me t· Noire. 

SI l'on note la difficulté de lo. 
navigation en hlv"r on p~ut d~­
dtlit·t! qut:' cc!i na\'lr~:-t ne lit'J'OJ\l pas 
d'une gJ"!UHic ut llltt: aux J-tu~:h.'S au 
cours rte la sal:ion fH'ot·hu.itH..•. Lt.•s 
So\'iets se pr~pan:nJ.it:'nt-II~ pour 
)'année prochaine? Leur u.cllv!té !i9 
fera-t-elle valoir au pr!nt~mps pro• 
chain? 

AU l'RINTE~IPS PJtOCHAI. 

A ce propos disons que les jour­
n:~ux anglais disent que le pr:n. 
temps prochain constituera la der· 
nièl'e chance pour l'Allemagne de 
porter un coup décisif à la Grande· 
Bretagne. SI i<'s nazis n'A.gl~sent 
pas avant le printemps, la Royo.l 
Air Fnt·ce ~era RUpét·icur.:: ,..n nom­
bre et en matél'lel que l'avuu., •. 
a ll emande. La balance penchera. 
nettement du cOté de la Grande­
Bretagne. 

Les Allemands le savent. AuRsl 
ch 'rchent-ils à p1·endre dt•s m<>•u· 
res radicales avant Je print(•mp~. 
Su1•Lout qu~ la que~tlon du pc-tm­
le devient de plus en plus compll­
quée.La mainmise sur les puits 
roumain~ en est une preuve. 

Cette lnsufflsa.nce du pétrole em· 
pêchera l'Allemagne et l'ltallf' dé­
tendre leu rs opérations militaires 
a.u fr nt du Proche-Orient. 

En ce qui concerne les payo oc­
cupés, la s!tuation y est partlcu­
llêrement à'plomble. Lu ùerni,'­
re• nouvelle~ annonc•nt que la 
Gestapo a ex~cuté prh de 5 000 Po­
lonal~ Jusqu'à c·t· joHr. }\lors que 
lt':-t Norn'·~i,·n~ HK,··~ dt• 20 U.flH S< • 
ront fonvnqut·~ pour Ir• Ecr\'lcc n1i· 
HtalrP. nbllgn.to!re et quP le:J 
jPII''"' J>~nol• travaillent obll~a.to!­
rement >.nx entreprises lntérc3sant 
les Allemands, 

• 

,. 

• 



LE MARCHES 
.------------------------------------BOt;RSE , DES \-ALEURS DU C~-tlllE 

Séallcl! ~"''' 24 octob•·e 1940 

FONDS D'ETAT 

Bons du Trésor du Gtouv. Eg. 4 1/2 0 0 ............ , ........... P.E. (9700 a) 

BANQUES 

Land Bank of Eo-,·pt.l Act. Onl· ........................... P.E. :101 :100 :100 2!JR 
.~. 1' • l' E 31-~ I.and Bank of Eg) pt~ Act. I• ond ........................ ,.... ........... . .. · . •· 

SOCIETJ:S DE TRANSPORTS ET CANAUX 

~ngto-.\mcrican i'c .~ Tnurist Cn ...... ................ ..... , ... . .. P.!!:. (!;JO a) 
(;(e Cni\·· Caual de ·u1ez, Obi. 50 ·o .............. , ............... P.E. (3 GO') 

\ SOCIETES FONCIERES 

>:té Fonc Dom. Cheik~ Fad! Act. .............. , .................. P.E. (:J[H Y) 
•The Gha.rbieh Land •c,-. ' .................................... P.E. 1:?~ :21 :!li !?:i 
Sté .>\n. de Wadi Ko!TH)Ïnbo, Act ...... , ......... .. ... ... ... . P. E. 5!l8 88 86 86 

\SOCIETES IMMOBILIERES 

C P F R" l'Eg. Delta Lann c'\; J 11\'Ctstment Y· ................................. · , . - (a) 
(ïO) I\ew-Egyptian Compan.'i Lld ... , .............. , ........................... ... P .E. 

SlOCIETES INDUSTRIELLES 

trbe Manore Company br Egypt, Act .................... , ......... P.E. (!17 a) 
C Ltd P E 91.-l 4"'' '1 'tl Egyptian Salt and S odla O· .. ..... ........ ,......... · •· - · - > 

Sté Gle Sucreries et Ilaff. d'Egyptr , .\ rt ................. .. ...... P.E. 578 78 
Sté Gle: Sucreries et naff. d'Egypte, Priv· .. ... ..... . . ..... .... P.E. (t?t H) 

Sté Gle ucreries e' Haff. d'Eg,·pte l'ont!. P.E. 475 71 75 7 1 H 70 70 
. . • • ' GR G(i H8 GS 

Filature Nationale d' qgypte, Act. Ord. P.E. 1316 (13 10) {:llO ( 1:1:?0) 
(1:!10) 

['be Cairo Sand Bricks Ica., Act. Orel. ........................... P E . (:lîG ') 
Sté Mi sr de Filature et\ de Tissage ....... .. . ..... . ......... . ... .. P.Jo:. :ï~:i (Y) 
Sté Financière et Industrielle d'Eg., Act. l' E . (1300) • a Y. dr·. (10'.:)) 

('o:J) ('X. dl'. 
"sté Yiticole et \ïnicole d'Eg. (S.A.E.), Act ... .. ... . .......... P .E· (:?GO a) 
Sté Gle de Pre ~age et J)épôts .'\ct.. ......................... ,......... l'. E. JO!H 
Bières Bomonti ct Pyraroitlcs ... .............. .. . , ... .... .. ... P. E. (600) GOG 601 

SOCIETES D'HOTELS 

" 
Egyptian Hotels Ltd. Act. Ord. 
Egyptien H otels Ltd., .Act. Priv. 

:r. E. (07 v.) 
P.E. (7!!0 V) 

~ LA BOURSE DE LONDRES 
Cours de Cllôture communiqués par Reuter 

Le 23 Octobre 1!HU 
Lst. 75 konsolidés britanniques 2 1/2 0/0 

Emprunt de guerre britannique 3 1/2 0/ 0 
Emprunt britannique de Conversion 1/2 0{0 1944/6-i 
Emprunt allemand 7 0{0 " 

102 11/16 
107 11/16 

5 1/2 ;, 

A cha ta Ventes Vern. trana. 
1 1/8 Q'urkish 7 1/2 0/0 Bonds 

Greek 5 0/0 Loo.n 191} 
IGreek 7 1/2 0/0 1924 (Ref. ) 
Egyptian Unified 4- 0/0 
Egyptio.n Pref. 3 1/2 0{0 
Egyptian Trihule 3 1/2 0/0 
1\ationn.l Bank of Egypt 
Egyptian Delta Light Rail-

Lst. 0 7/!! 
)) 8 12 

14 
66 
54 
'76 
22 

)) 10 
)) 64 
)) 52 
)) 72 
)) 19 

ways (l'ref.) 
Egyptian Markets 
Eg:~•ptian Salt and Soda­
Egvptian Delta Land 

s. 2/· 4/-
ï! 1/6 nom. 
)) 37/6 

2/6 
42/6 

12/6 
11/3 

" 7/6 
N1rion Foncière d'Eg~·pte 

1\ew Egyptian Company 
Aboukir Company 

':Anglo-;Eg· Oilficlcis «J3» 

)) 8/9 
)) 27/6 32{6 

tl/9 
38/9 

)) 6/:l 
)) 36,3 

LE CHANGE A LONDRES 
Cours de Clôture com-muniqués par Reuter 

Le 23 Oct<:>lorc l!MO 
Achats Ventes 

r,NEW-YORK 
CO~GO BELGE 
BERNE 
ATIIENES 
MADRID 
JAPON 

Dollars a Lst· 4.02 1/'..! ·i.Oil lfi o!fîcieu1 
Francs , " 176.50 176.75 » 

Francs» 17.30 17.40 » 
Drachmes " " - ::1'7. 70 » 

Pesetas " » - 525 î> 
Pence , ,, 14 14 1/2 

INDES Shilling Rupee 1/5-31/3'l 1/6·1/32 oHicleu~ 

Clôt. du 23 Oct. Cloture préccl. 

Montréal sur Londres 
New-York sur Londres 
New-York sur Montréal 
Call r.Ioney à New-York 
Or fin 

Dollars à Lst. .Uî5 4·65 ~'i 
Dollars » " 4-.0:! 1/2 4.02 3/4 
Dollars " " !!G G18 6 1 2 

)) " 1 0 0 1 0{0 
s. " s. 16!!/- Jü8/-

Argent )) d . 23 7/Hi 23 1/2 
•Escompte à 3 mois d'échéance 1 1/3'~- l 1/16 0/0 11/32 1 1/lti U/0 

Les cotons à l'étranger AU CAIRE 

Le :?3 Octobre 1a40 

I Cours du Change, au Caire 
Clôture de Liverpool du 21 Octobre HHO 

' A ŒRICAIN 1 --
Mars 7.37 21 Cours pratiqués à 11 heures a.m. 

EGYPTIEN: 
1 Guizeh Jam·. 11.13 Inchang•l Achats 
'~slunouni Janv. 10.79 Inchangé 

'Clôture de New-York 

Octobre 
Mars 

9.51 + 1 
9.49 .+. 4 

Clôture de New-Orléans 
Octobre o.:-)6 +. 4 

rMars !J.53 .+, 4 

Clôture de Bombay 

·:Avril/Mai 191 1/2 :+. 1{4 

Le change à New-York 

Livre Sterling 
Frauc suisse 

4.02 1/2 
23.1U 

Achats Commission Britannique 

Balles !J887 dont: • 
! Lon~ue-soie 
' Guiza 
i\ sllrnouni 
Zag.n ra 
Divel'S 

Communiqué par: 

Costi Cozzika 

51-9 
2<i(i!J 
:~957 
2:-lOl 
211 

29, rue Malika Faricla - Le Caire 

POUR VOS ACHATS 
ET VENTES D'OB 

adressez-vous à la Maison 

Abdel Wahed Frères 
:>AGHA: Tél. 56419-52491 

achat vente 
Or fin 
Lstg. 

88,75 
260 

89,25 
262 

Ventes 

Liv.re Sterling 
Fr;•ncs suisses 
Dollars 

!)7 1/1~ !)7 1/2 
558. :2!1 5H5. ŒJ'7 
2i.Oï:2 24.3144 

Métaux précieux 

Le 2i octobre 1940 

Plr>t ine pur !a<:on né, le grm. 
.\rgcnt fin, le kilo: 

P.T: 
:r~ 

:lkj 
:3:.>~. 

~no zn:2 
1\J0/:.'00 

.\il ra le d'n rgent, le 'dio: 
Lin·r> ~trrli:•"·or, ln JH è•:e: 
• 'apo léons-or, la pièce: 

Or lingot - Achat 

Con\'ernement, le dirh~rn: 78.1 
Da11k of England, Je tlirhcm: 8:?.1 
Place, Je dirlten•: 89.-

Conr" rommnniiJll~" par 
THE SHEFFIELD SMEL TING Co. 

Société A uony rut: l·:;.;n•tienne 

Il\DU "TRm ET f.0\1\JEnCE 
DE :\lET.\UX PREClECX 

Siège Social et Usines 
Il. Khan Abou Takia (Sagba) 

Bureaux de Ventes 
43, rue Maléka Farlda 

et Olielle Goharguia (Sagha.) 
Téléphones: 40385 - 57754 

CHIFFRES INDJX DES PRIX 
DES MATIERES PREMIERES 

Sur la bas2 de la valeur 100 
au 13 septembre 1931 

.\njourd'hui 
Jlier 

Le 2:1 Od.,hi'C l!J\0 

li y n quntrr se1uaiucs 
L ·année pas:;ée 

t.A BOURSE EGYPTIENNE 

> 

NOS DfDNIÈRIS NOIJffllfS 

La Royal Air Force a gagné 
la bataille d'Angleterre 

GRANDE-BRETAGNE 

LES SOUS-MARINS ALLEMANDS 

Londres, 23 (B.O.P.). - Au sujet 
d'un discoun1 récemment fait à Bel­
fast, lord Snell répondant à. la Çham-

1 

bre de::; Lords, u..u nom du gouvcL·n<·­
n~nt, déclara que 1C t;ouvct ne ment de; 

{Suite de la page 1) 

.\ Dtr!lld•<·qur·, par rxrrnplr, 11' 
quni q11i SP lrmrntil cntrr les rll'nX 
principaux rlocks, rieux g-rands hà· 
tirnl'nl , fut rasé nu sni. ,\ 
llrPst, les ntlarpres conlr·e l'nrsr>· 
na! et l'aèrndromc nl' furent pn~ 
mnin:; rrw<sirs .. \ Cnlais. on sait 
!JI!!' rlrs hàli!IJents. i tu~s >l rrxlrè· 
mit tl sud-C'sl d!' la cale . èche f11rrnt 
dMrnif!l par Ir. fl'u, qu e Jr côté est 
rlrs rloC'h fut endnm1nagr Pt que 
lo>s \'Uilll('!'< entre)(' ba~. in i11tériC'nr 
Pt Ir port 1lr lia\ ig-ufion !'<Onffl'i· 
rrnt consi!lc1r·;• hlt'!llf'nt dr no;; bom· 
hP!'<. Tl ,. rut {•g-n lrntl'nt <lrs sig-nes 
dïnrrndi•'s f n'~ {•trllchrs le long­
du quai dr> f.n LouYre r>t sr>lnn 1me 
informntinn, nnr Hsillr> (•lr>l'lrirrJ<I.' 
clnns lr voisi1rng-r fut. complrtc­
mrnt rlf.l nrifP .. \ LoriPIJt, an cours 
d'un rnid dr la H..\.F'., il v rnt 
plusif'lll's \icli;~,rs parllli lrs sol­
da ls n IIPmruHls qn i s'y trmrntie11t 
sf nf io 11 ru:,.;. 

Jfnr~ rlu port, rlrs minrs poM•es 
p:H dr;; a1·inns hrifannicprrs fi 1·rnt 
roniPr pln,;ir11r;; navirf'S allrrnand .. 

Tl'nnt r·ps i 11fonnnf ions i ndjqurnt. 
rlairC'IIIf'lll f)liP nos aYio11s ont fait 
dP. clrg-à ls non mo i li S i 111porl nnts 
Ù l't'quipt'lill'll) clf'S upo r iS cl'il!\·a­
. ion" rlrs r4dr.~ oc•·np{•rs dr Jl ol­
I:J<Hif' rt dr llrlg iqu P. 

On ~nit maintrnnnt nPI!rmrnt 
fJIIC' ir boil,h:ndrrllrn t. naval et 
at1rirn rffrctnl· il y a. qurlqnes 
jours rmrtrr Chrrh<Înrg-, prit. l'Pn­
lH'nli par snrprisr. 1 f srrni>lr q Ill' 
l••s dMt>n;:,,s rùtit'l'f'. prirPnl Je 
luH>lhnrdP111Pnt naY:l) pour 11 n iqur­
rrH•nt nn humh:lniPillPllt :-~{·ri.•n, r·a•· 
1<'111' SPirit' rf.ponse :J 11 ft·n riPs no­
\ irrs lu·ilom•iqnPs, fnl Hllf' infrrr­
sific-alinn dn fpn anti-:l{•riPn de 
tnus lt•" I~'}JPS dp r:-~rwr•s. CP n'r>st. 
rprP lnr~qnP IP humh:JrdPrrlPlrl cc•ssn 
rt qne ln. forcf' brifallltiqtl!' ~r l'E'­
fir·a CJIH' J,,,. g-ross•'. hallrri,·s rn­
nPrtliPs r(•pondirrnl an [l'Il drs c·n.­
llL>Il JJ:t vnls. 

Ln JlJPnncP !l'in\ asion pPr;d,te 
C'neurc Pl ptorsisfrr·n. :•ns"i lorw­
tr·lllps que clt•s 1111ifés naYalrs. rl;s 
chalands, cl•·s lrOnJW, ll1·s forrrs 
aèrirnnr>s snnl cnnrr•ntn:·s 1ont 
au long dr la longue cùtr ot·t·n­
pt;<' par· t·Pnnrrni. lis sont fonjonrs 
lit. rt tant qnïl y a !'liCOre dc>s 
upnrts !IÏnYasinr<u, tous Ct•s pori" 
sc,ront. irrduiJifaltlemrnt arro~és par 
'r·s homhr~ dr 110s hO!n()ardier. 
ciHtfJliC foi. qu'il sNa jugé néces­
,;>irc lie Ir f:r i •·r. 

Accroissement de la 
puissance britannique 

~rw-York, ~:'. - (~.E.n.). -Le 
journal arnél'icain u(:Jl'l·elanct 
T'l<1in Dl'nl cru tt ~ouligné dans un 
article que l'on approchera it une 
phase rrn~.:inle de la guerre lor.que 
lc·s l'uis. :tnrr~ de l'axe comrncnce­
ront it rr-~st'lllir en plein la J•I'I'S· 
~ion dr la H. \.F. 

Les infllnuatioug pan•enant ici r'évc!· 
Jt•ol Ju pui-;Slliii'C L1e plus cu pins grande 
tl1• la li ramie- LJretagne. Le l!aouat•ut ne 
lurùt•ra. ptlti- .:s-11 u·c~ st pas dl·jà. \·enu -
uia l'ou pourra dire que les puissances de 
l'axe ont t\·h(Jw·· eoitJpi(:H:' II tt•tat thlu · leur 

lllitzld'Jt•g- t'l qu'elll.'s duin~nt tuatulf'· 

~:·,~:. ~~~:~t ~~~:;r;~ '~~tel<!~~~~~: ~~\~\~; .. ~. : ga.-
J.,~~ nou':.'llllt·~ ltl~'llt'd out <·onfarruû la 

tlestrul'lion p:tr la ILA.b1
• Ue la rlurte ct 

tlt· l'alrm"·t- ,t·tn\"~hiUfl n:l?.it'X. Un a au~ 
llOIH:é t:g-al~lllt"llt. 1111 C'lt:lllf!PIIlC'Ut inter· 
\eon dans le L·wuumudt.'lltt•ur n!tral Lri­
tanlliquc. 11 y a /i(•u d';tjoulpr· ;'l l'Cio. ee 
•pw l'oag:ute uffieirl de J'at'ln(•f' SO\iéti­
'llH~ ~ ,·.(,·rit au NHjet dt~ l'orguni<.;utiou 
dt· cJ,·frnsc de fa GrauÙ('·Dretaguc. L'Au~ 

• Sa MRjesté n'avalt au une pi'f:!U\' 
:zi«'IC'tll' a annoJH·t'· l'~ outH~ fi" <>Ile :t\Ott 

1 
que lt•s souH-ntLLl' in ~ ennemis t-uucnt 

rlïluH'IIlf'"' n··~f'rn•s d ii\IOn-.. 1 <' l has ... p 1"t appro,ls:onné~ d(>puls le let-rltoue de 
du ltmnhardt'llll'lll, Jl'atlllCs mronuattnns l'Eire. 
n>,·t'·!t>uf l;~ !->Upn'·nmlw hnt.llllllljiU' ,J.,ns 
ln :\l•"·rllli-ITrtiH.'P rt rn · J·~~trl•r~tc·Oricnr. LA PROPAGANDE 
J !'An~JC't••IT<' f'St trllt•JIII"Ill )-;Îii'C• dl' IRa 

puî~sarH.·e <jll·<·llc~ n rouvert la rouit- clc ln 
Hinm1nî('. <il'·rHllll :-tiusi lt·~ ~1gnataues 
Uu nouYeau. paclc tripartite ». 

Le jou mal américain a conclu en 
disant : 

<Hadio-Anl<am Mfim! clnir~mcnt ]·nt· 
titurl(• de Ja 'l'urqmc filt'<' aux nou\·rnllx 
ct ré·<·cntH rlt'·n·loppt·tnents clf• la ~Îlllll· 
rion dan.., Jrti BaiiŒns. Da11s une l•1ni~­
~ion rnrliotliffu~r .. ~ le spcuk,·r tt1rc n d1t 
<l'HA les puis:-uncc~ de l'axe voul~if'llt 
tntiwr aH•c; thntllll d('s payri bulknmqurs 
st'•part'uwnt <·uUIIIH' t·u fut le en~ pour la 
]{oUIHn n 1('. 

1 /~\ll<.·uwgne prolhC'f beuucoup t11ais 
Jll' ttt·nt. pa'i :-ç(•!:! l'l"oi!H'-t'W!i, l11Î'I11P. ,.elles 
C'Jli.C'IIe do111W :1 ;-;t·~ nllic~~. J·~n Houma­
nit' par. c'X<'Iuplt•: en dr'·p_il. du f:1it, que le 
puy::; s L'st rnllg~' Ull.· t·olt-!i de 1 axt•, Je 
mc"·eonlen!Ptllt'lll dC\'u•nl th~ pl11.., <'Il plut-; 
grund ;Ill SC'IIJ du Jll'llpi(.• J'llli!IIUÎII, ;,\lllSÏ 

IJII.('IJ font Joi 1t'=-' :1 ffwJH'H :1 Ill Î -U lil'IIUtll­
dl'~ po . ..:l~l'.q slll' h·s llllll's. 

11 ~t·lldJif' :Pijonnl'l!ui, quP la Youg-n~~ 
f:t~Ît' Kl' 11'011\"t~ cillll·i IIIH' tiÎIII:i!Îo11 t•ti· 
IHjllt"'. Il st'llll,!t· C'u oulw, que l'wx<' a 
('hoisi l:t Hulgarit• t'OllllliC' sa pnwhaim• 
,-j(.'{ÏmC". )fah jJ "t' JWIII fjiiC (o s(•lltÏIIIf'llt 
na(inuul lrt·~ dt'•\t•loppt'• t·hc>1. h•s Bu!ga­
n·:-: t'111pl·c·IH" lu rt·pt'·titinu dt• t'C q111 s't>·st 
ll;n;'\t'• l"Il l~OIIlll:lllil•. 

St·lon ('t'lillÎIH's llJIIH'tHS ~ ojoulr le 
!'lt•\p)and l'lain llo•uil·• . •l'llnlw a Jno­

hd• .... ·. :l.')O,tllJil ho111111P~ Sltr la frontai·ae 
gn·,·qllf'. 1u:11..: !:1 -c:•t'·n• 1H' JWmlre pa" 
cil·~ ....,,gnp-.; de crninlt• ni dP f:ub'<'S r-. 

Lonùres, 23 (B.O.P.J- A la cham­
ltrc de~ Lords, le Vicomte Maugham 
u. suggéré. que le gouvernement de .. 
vru.it imprjnll .. I' ùes Lh·1·es Blancs c-n 
grand nombre en langues étrangères 
aussi bien qu'en anglais, contenant 
une ~é lection des mcnson~cs alle­
mand~ le>; plus 1rappanls. L'accumu­
lation ùe .Q ~ n1Cn$<mges étonnants 
nue Hitler cl sa clique d'a\'cnlurlers et 
d·e cga.ng-Rtcl'~» va.nlards ont fait sana 
rougit·, ::JCI-a du meilleur effet pour 
combu.llrc celle technique naz:e qui a 
joué une si gt·ande part da.ns l"occu­
pu.liun de l'A ulriche el la conquëte des 
sept autres pay!:J. 

Le~ mensonge:-~ allemands sont l'é­
quiva,lent d'une nouvelle a1tmc. Au 
cours de la dernière guen·e, les Alle­
manùs ont inventé les gaz toxiques 
cl ils ont pu ::sc vanter d'avo!r uti­
lisé un autre poison d'un nouveau 
genre, à savoi r le mensonge de pro­
pos ù-.!libéré. 

Le Duc dt• Devonshire, répondant à 

cutle :;u~ge~tion , déclar·a que la prin­
cipale anne du :i\linistèrc de I'Infor-
1nation était la vérité. Plusieurs pu­
blications étaient déjà faites, dont 
pl us:eur::; en lu.ngups étran gOres, ali.l· 
ra.nt l'attention sur la \'érité. Le mi .. 
ni stère n ·oubliera pas la suggestion 
d'imprilner des Livres Blancs, mais ll 
ne pensait pas }Jour 1e moment, qu'u­
ne telle publication pouvait étr faite. 

EXPORTATIONS 
l.l' pnrlf'·Jl311dt~s lun· :1 ajouté: ],'at-

1 itmh· df' la 'l'tnqJHe Pst d:un· ponr tnul L011dres, 23 (Reuter). - lofalgi'é l'in-
1<" Illoud<'. <"t•lrt• darlio . ,lans. ,.t•rlatns (·a.;:, tenslficatton de l'activité eJlnemle, les 
d t"Yi<'lll. J','·qui\·:liPlll d'lill(' d•'·"luraiHHl de exportations de Jnarchandises du Ro­
~lll'll~ . Il l• .. l loujmtJs lc•rnp..; }J~HII' h·.:; ya.umc-Uni ont étê cntlê!l'ement maln ~ 
l•:lnl:-: IJ:l11.::1l11CJIII'"Ô tif' ful'JII('I' un rroni lllll tenues pend:.Lnt le llldiS de Mej)lCmbre. 
r·uH!r<' 1':1\1· . '1'd est le trait le plu.• cat·acleri!ltique 

'J'out ~·ria jn..;lifie !'np1t1inn f:'t'•n,'·rnl~ des dernières H:tatiHUq uet~ comrner ciu.-
quP. t'f'lic" gllt" ITf' rtP 'Wr;J J•<l:i dt> ,·ourtr le~ puLlîëes aujourd'hui. 

lJf'll~ l't•spt•J't'tli. 1 rn IÙt·liP q 111 l'OIJ-tl~tf' La. va.l eu c· n1oyenne des exporla.tionR 
tllll'l't' ('fllllllll' lt·~ J\JJt .. uHtnds c·t les Ita-, 

ù U~f'l' ll•s fon·PH d!' l't·Jllu•mi a tlljà pat· jour ouvrable en tseptembre a en 
cOnJIIII'ilCli C't 1(\--; Au:.{l:u:s y <'X<'<·IIPJÜ fait dépassé Je cln •. .rfre correspondant 

l'"u' aoùt. Le total des exportations 
du Royaume-Uni en septembre s'est 
.-levé à Lst. 31.000.000 ce quj est bien 
st•péricur au total de Lst. 23.000.000 de 
5< ptembre 1939. 

L'esprit nouveau de 
la nouvelle Angleterre 

:\'<'11'-York, '!!!!. - (ltPuÏPr). 
u LorJtl !'f'S songe rlr- plus l'Il pins 
ù. construire urrr mcilh•lrr·e cil& .ct 
un mriliPU<' Etat "• Jllallllr> Ir eor­
r<•5porulnltl. rln ul\'J'II YL•I'k Timr~u 
:'! L11111ln•s, C'tHII!IIt'lll:r!lt. lrs n'ne­
t io11., ar1gla i,;rs c•n pn'•s!'llt'C des 

ra:d..; ~lt'I"ÎPIIS. 

Lr rnr-rPsponrlant dit. : 
Un expnt dt: J'ccunst nactlon l 'ègne. 

<?!1 recueille l't!ltc Impression pa.rticu~ 
lten:menl au cours d'une jouJ·née caJ .. 
1ne, quand IC's g-l•ns unt 1~ h!mps cie 
pCJlSC!' "( ,!,._ !'Cn"'in_l'C(Il 'l' tllllOU.l' d't!U.,, 
le~ t'~:!ul{ut~ d<· 1.1 gll('lTC a(•rienne mu .. 
ùc1·nc. l 1:-t vt•lllt-nl non seu1cmPnl re­
r·onM-truh·e ln c;,·ande-13J·ctagnc physi­
quement, tn~ll!'l uussl pol1liqw•Jne1lt, au 
point de \'Uc soc.·iul l"t. moJ·alement. 

Tous les jour·o~. 1 opinion réclame de . 
}JIU:i en plus u.nc déclan.lliou su1· ct que 
compte fajz·e le gouvernl'lnl'llt ù.. Ja fin 
de la. guerre pour le peuple. Comme Je 
nom br:. ùe~ t'h..l~·les 4ui tte pres:;enl 
dan~ les ~·g-liHt·~ démonll'C que Ju. rc­
l'onstnH·tion spiriluelle <.'St d '•jh en 
COUI'H, il y n. u.nè vltu.lil..:O :.xtl·aordln:li­
re detTh~l'~ la l'alrn~ 1,en~é~ du peuple. 
Lex Anglai~ sont lenl.::; et LléleHtcnt les 
changement~. JnaiH Jls sont. néanmoins 
en tram de changer •·apldem~nt malgré 
eux De nouvelles i•.lt·es et de nou\'caux 
proJets germent. Une nouv Ile Angle· 
terre est en train de nailrc dans les 
souterrains et les abris de cette vail­
lante Anl;'letet·re. 

Hier, pas de raids 
de la R.A.F. 

FRANCE 

POUR LE RAVITAILLEMENT 

Vichy, 2•1 \Havas). - Pour facilite r 
le r::.:.vitaillemcnt dt:: la. population et 
ro.limc..,lutiun du betail, H sera dé•or­
JJl:.L!i po:;sibl~ .lu g'ouvcrncment d"in.s· 
ti tuer des l.Jut e:a..ux nationaux de t·é ­
}.•al titiun pour •cs ù • Jué~::; u~;ricute.!S .... 

C 11ac..1u~ ùurcuu Il ~..l.Uvnal :-;eni. ùol~ 
d'une }ll~I"XUJUlaltté civil~. ct pt.UJ'l'a 
1•réle\" .-!.r une ta x.! HU I' leM tHl.O};lLClion::; 
l;u'il :-;u t·vt:ill è r~. altn de pouvoir cou .. 
\TU' les fru.i~ Je fon...:lionnena:nl. 

La pren1iè1 e a.}Jpiil"ution de ee sys .. 
t~n1e eHt faite ~U t' les pommes de 
terre, t:t les lêg-unh:s :;ecs. Le con11ner­
cc de transformatu.~n de ces légumes 
est clés,rm!iis nVI"dit à loute pc t·son· 
ne no11 agl"éée pur les fo l1ctio nnal,.es 
r.:Opart:teut·s · df![.o~::trl,..mentaux Ct:. non 
1nunie de la ·atle 1Jl'ufcs8ionnt! lle. 

Tl'IANSFERT D'ISRAELITES 

New-York, 23 (S.S. cAl Ahram ). 
On apprend de bonne source que la 
totalité presque des 9 000 Ju.i!s qui ha­
bitent dans les provinces de Bacle et 
du Palatinat ont êlé arr.;tés en masse 
hier matin et portés, croit -on, da ns le 
•ud de la Fmnce non occupée.Certain" 
Juifs furent embar·qués dan.s des wa· 
g-on~ fl'ançais el envoy~s p1·ovisol re~ 

1nent u Mulhouse, en Als:H·e. 

J.nnli!'PS, :..>:!. - (llru(C'r) . - Le On croit sa\•oir que certains d'entre 
Jllillbti~re dr l'.\ ir rorlllllllllique eux ~,-a,ent. été ~vi~és lundi ~oir de 
qnr ()ps l'tlndit ions atrno~pliériqui'S se preparer !L part1 r mard! mat1n avec 
d i f• . . 1 1 , , t ; •1 ·, , 50 kg. de bagages et 100 marl<s. A<l-

e ~ll_o~a l LS 011 Clll)nc •,c tuulc lieurs, à Baden-Baden, par exemple, les 
ad111te de la Ho.\'al .\ ir l•OI'CC D.U- Juifs rurent avertis mardi malin qu'ils 
dt'.'iSIIS de J'.\IIPilltlf:{llC Oll d!'S kr- avaient vingt minute9 pour raire tous 
t·iloires occupés par les Allrrnands. leurs préparatifs de départ. 

1 

DE L'E'IRJlNtit:R 
LES INONDATIONS 

Perpi~nun. 23 (Ha<·n•l. - l\1. c,tziot, 
min Hlr·e de l' Agricullun.•, d~sircux de 
Hl' rendre compte pur· lui-mt;me de l'é­
tendue des dég.lls cau!'ll}~ par les tnon­
datiun~ danR le Rou~!ill1on. csl arrive à 
Perpignan à bord d'un avion mi~i\aire. 
En compagnie des autorités locale . Il 
a vrslté Céret, Pa.larda. et Amélie~1es­
Baln:S. 

TRA NSPORTS 

CJermont~Fe1-rand. 23 tHavn~l. La 
nomination de M. Schwartz it ln t<'tc 
du nouveau conse.t des tran~pnrts. pa­
t·lsi("ns annonce u.ne réor~a.nl~a. t ion 
complète des tran ports dang la t'L­
pilale !rançail>e ct sa banlieu~. Dê-
2-!ormS\.iR, les moyens de trf\n~port de~ 

\'icnnent servie~ d'Etat. llR vont t\' re 
remaniés de mani~re à obtenir la mril­
leure coordination entre la voie Cct·­
réc ct la rou te. 

ETATS-UNIS 
LE CONTROLE DE L'INDUSTRIE 

Londres. 23 (Reuter). - Un ordre 
exécutif décrétant la priorité pour le~ 
commandes, concernant la défense, pas­
s~•·s auprh de l'Industrie pt·ivêc, >l élé 
publié par le Président Roosevelt. Ceci 
inst.luc Je premier contrOle g'néral du. 
gouvernement sur l'industrie privée 
dans !'histoire des Etats-Unis en lemps 
de paix. 

Le Président Roosevelt a également 
nommé un sous .. comité àu sein de la 
com m !ssion de la' Défen•e. présidé par 
M. Donald N. Nelson, afin de déterml­
ncJ· 1eR pr1orlté-s nt!cessaires et de les 
hivoquer. 

!TALlE 
LE CABINET ITALIEN 

HomP, 23 (R,uler) Le c!tbinet ita-
hNl a. é-U• con,·oqu/· pour le samedi 30 
novembre. 

TURQUIE 
SEISME 

B~rl;n, 23 (S.l:;. •Al Aht·am>l. - D Il· 
pri·s le D.N.D., une scocou~sc ~istniqùe 
a étt> I'<'.:.C~<'nlic pendant ·10 ~ccondcs la 
nnl dct·ni~re ;\ Smnn~ Les dé~\ts 
dé\ ns la ville mt.., mc t;oflt légcrn, mH 1:~ on 
cr:tint qu'ils soient plu.s important à 
l'rxt rieur. l"n tremhlemcnl dC lcrrc a. 
cu heu nussi à Sofia. 

ESPAGNE 
CAMPAGNE CONTRE L'EX-ROI 

CAROL 

).Jndrld. n (S.S. •Al Ahram~). -~ 
L Arriha• publie en éditorial. un yio­
lrn• article qui donne à entendre que 
le Roi Carol ct ses compagnons d'rx:l 
pouJ'l'nif"'nt l•trc invités bi('ntôt à quit ­
ter l'Espagne. L' Arriba, attaque no­
tamment ~Zme Lupescu, «la cout·tisanc 
ct h favorite .. qu'il accuse d'av'lir joué 
lin rOle décis!( dans l'n9Sassinal de 
Codreanu. •Peut-etre , di le journal, 
~ic:.; Roumains verront-ils un jour. lt":~ 
courU~ans et les fa\.·oris revenir .>ou:,; 
eRc.orte, comme des criminel::;, par la 
l'OIHC même par laquene ih; prirent la 
fuH4:. 

Madrid. 21 !Reuter). - L'ex-roi Ca-
1<>1 •l ~mt> Lu;?e•cu n'"idcnt à. Sé· 
ville . En réponFt~ à. une demande cl'in­
formati::>n. un employé. a déclaré qu'ils 
r.e peuvent quitter l'hôtel. 

PETITES ANNON~ES 
f10'1PT 1l)LI1\ dlplOmé et spèciall· 
\ , J tl ) ~ &é, se charge de tout 
tt av ail comptable: Organisation de 
complabllilés, 'l'enue de Livres, Mise 
à jour, Bilan, Vl'riflcallons, ImpOt sur 
le Rev,nu, etc., elc. Méthode lapide et 
économique. Condlllons avantageuses 
et à forfait. Ecr>re: .M. Albert Hal m. 
B.P. 1622, Le Clire. (No. 21~38) 

CIL \\'E cherche place comme cul•l­
;1 , nic re dans petite famille, 
ou gouvernante pour enfants ou mé­
lHL~êl'e pour personne ~eule. Bons cer .. 
tiflcals et réfé•·ences Ecrire: c lave> 
B.P. -t65, Le Caire. · (No. 21540) 

STf'\0 - D.\Cl'\'t0Gil.\P1Bl; 
bi eu cxpéri11.1cn léc, correspond et tnt .. 
dtt<t couramm ent Je français, l'anglal•. 
I'a.llen1and. au <'OUI a nt de tous tra­
\'aux de bureau, dispose de demie-jour­
n<·es. Ecrire iL <. L.H.>, B.P. 249. Le 
Cuire. ( 'o. 21548) 

filiL~LQ{ I t.J~S' magnifiques chamb•·e·; 
U 1~ [ non meubl~~s. de 15 
m2 à 40m2 cl" sUt·face chacune, au 
C'hOix, à louer st:parément tluns J'im­
meuble d o l'Hôtel Exladey, 9. avenue 
Ji~ouad 1er, av~c jouiH~once de uisi­
ne~. bains el lumière <'le ·lt·ique, télé­
phone et a!=.censeur. P1·'x variant entre 
P.'l'. 200 el_ 325 la piè~". d'après gran­
ùcur. 'Jdéal pour faml!les ou person· 
ne~ désireuses de confo<·t ct de re­
pos. S'ad resset· à la direction de l'hô­
tel (No. '1872 ) 

• i'll \'1J)1)1f meublée à louer, télé· \.. . .l ) l J phone, ascenseur. P.T. 
zoo. 54, Chareh Ma!el<a Faricla, 2éme 
élage. (No. 21535l 

{)~ DMIJ\'I}~,u~~~!~s:~~~~~le::,';~~ 
blé d~ux pièce."i, bain, cuisine pour 
monsietu· Reul di~Linguê , e!lvirons 
rue Kasr el Ni l. Ecrire: cA;:>parle · 
m nt , B.P. 1770, Le Caire. (No. 21~3·1) 

llor('E[ :\ louer sur lac Karoun 
1 (Fayoum), complètement 

n1cubl~, chambres, salles de bai n:;, 
l'CSlD.u rant, bar, garage, grand jardin. 
ch!\ssc, pêche, excursion, climat idéal. 
S'adrc.-;scr; Dai ra Wis~a pacha, 6. rue 
Doubreh, Tél. 50765. (No. 21~36> 

t ~l\' ~~~~·~ •\1\'IU} chambre m~ubl '' 1 l J J.J . 1, If! ou vide, entree JI\ .. 
dt""(H:nJante. E<:z-H"c: c lndtape ndunt ?», 

D.l:'. IG5, LI.' Cai•·e. (No. ~1551) 

St!IJr.\TE Ul~ ('[H'IŒg .. n~,·: 
ete CIU!i.n li té, à. venc.1e. S'adJ"cs~cr: J."u .. 
briqÛe Egypt1enn~ de Produits Ch~­
rnique"3, lCoubbch (jurdcns, Le Ca.it·e. 
'f~l. 62925. (No. 21519) 

F'liŒPilE"~I Ill c~~r~~:n:~~~: 
t:ntrepr-?ncurs dispo~ant de camioms 
h.yant roJ<Sa. ct permis néccséaires 
pt ur le parcours Le Caire-Alexandrie. 
Faire uffre en indiquant le pnx de 
transpo1l par tonne entre Le Caire et 
Alexandrie et ]e nombre de can1inns 
disponibles à ~T1ansport •, B.P. 461\, 
Le Caire. (No, 213t2) 

'\ \t\ \ "\. \. \o\ \\\"\.V\\\\ V\1\1\1\.\1\ \ •\ "\"\. \\ \11-J\i\ .. '\&\1\1\1\ \.11 . 

PROPRIETAIRES 

Pour la gérance de vos 
immeubles, adressez-vous 
à l'AGENCE Th1MOBILIERE 
DU CAIRE - Tréhaki, Pila­
vachi & Co. 26, rue Kasr­
el-Nil, Téléphone 51007. 
L'agence assume la loca­
tion, l'entretien. les encais­
sements et fait des avances 
en compte-courant. 
\\ "\_'\."\' '\. \. \."\. \' \"\.'\. \1\..'\ \f\,"\.1\t\'\.1\ \\."\. \."\ \ "\.'\. "\!\.\.'\'\ ,, 

VENTE 

et 

ACHAT 

de 

MICROSCOPES 
de seconde main a de bonnes conditions 

CHEZ 

The National Hospital Supply Co. 
6, RUE KE.NISSA ·EL· GUEOtOA 

(nt [tn~ d.- lu N(lf/01/til I:Junl, J 
TElf.J,hoo<> t .>n~n 1. •: ( ' .'\ 1 n •: 

••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••• ••••••••••••••• ••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••c•••••••••••••••••••••••••••••••••••• •••••••••••••••••••••••aeaaaeaeea•••••e•••••••••••••••••••••••••••••••••••••• 

t~A PU 
L · ES· G 

ub • 
l 

(J TÉ PUISSANTE (; 
NOES· AFFA 

as Que les annonces proposées par les Chemins ti~ 

Fer, T. et T. de l'Etat sont lues et vues par des 

MILLIONS DE PERSON ES 

0 Le parcours des lignes s'élève à plus de 2.200 kms. 
----·-·- --------

·o Les avis sont exposés dans les gares dont le nombre 

0 dépasse 520 Dans des centaines de wagons 
---- -------------- --· ·--·- -------

0 Sur des millions de formules de télégrammes Dans 

0 l'annuaire du téléphone qui est édité à 120.000 exemplaires 

0 Dans les Guides des Horaires vendus en plusieurs milliers 

0 d'exemplaires e t dans les bulletins commerciaux. 

ttultlicité 

}troc ure 

incoutestablenaent 

1"4-..JJtJ("JUellt 

.,r;nJt4a•·h~•n· 

Pour de plus amples 

re n sei g n e'm en t s, 

veuillez vous adres-

ser au Bureau de Pu­

blicité,Garc du Caire 
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1 o s d ern-ères nouvelles de I,étrangCr \ 
L F b tt A PHILADELPHIE DEVANT 1·10.000 PERSONNES DANS LES 
a rance ne se a ra pas L p , .d R 1 1 Londr•s. n \"--, -Al ;\!.~r i l , - Les e resl ent Ooseve t Ouvre J dernières nouvtllts reçuPS d'Istanbul 

BALKANS Les manœuvres 
Syrie et 

italiennes 
Liban Contre la Grande Bretagne l' ~~~~;~~~~. ~~t

1pr~c~~ur~ 1~~~~tiodnes :~; 
- 1 le littoral européen des Darda.nelles. 

. 1 sa campagne e'lectorale d r~:n:utu;'._ c~~~~i~~al~=n~~~~~éB~l~~;, 
en au 

-------------• 11 e•t dit que 1•13 <\eux dictateurs es- (SUITE DE LA PAGE 1) résumé, aux membres de la Commis-"" 
•i~n ltA.l!enno à Beyrouth. La. visite 
rl.=o ~a Comnü~501on au Patriarche e.ut 
lieu au lendemain du jour où Sa Béa· 
tllude avait déclaré aux autorités fran• 
çai~e!-0 qu· elle df.~a ppl'l)\1\"ait les ag-ts ... 
sements des Italiens tendant à. inter• 
'en ir nan, les aff~ ·t·es du Liban et Il. 
disposer de son sort. 

pèren t asoervlr la Bulgar,e, la You-
( SUITE DE LA PAG E 1 } goslavie et la. Grèce, l'une après l'au- L'ageucc cOrient Arabe est en me­

tre, sana lancer une aeule bomb e et sure de donner les détails suh·ants 
san s provoquer la Turquie au point de •ur la visite que les membres de la en 811fle co•· PSl'01JC.Janl ÙRI."> 'f;> ("t'UI18 

d~ la Fra.ru'e ... (.nt que \·o\a~er pRr roule 
ea ma!DI~nan bose tmilo•eible e"<cepté 
~~ ,-oua t ou\·ez ocrnrotonuelJPment une 
piace dane L.. 1 canuon, a lor<. f1lle Je trn.· 
h... fl'rro,· 'l u• a fté rédutt â sa plus 
si11 ple t XJ r(' 10n. 

JI e'<t 1',·., ,IJHH"tit" d1• se proc:urf'r de 
ht IJotHrt~ll.(' • ~cnt Jl• ('.lJrrc~pondant. 

Le ... ~J',unawh. ont pa·(~ ,J.. ... drapr·uux 
9 la crot. ;..:atnrné-~ dn11:-. lt· (. MIIIJ'S de 
I'Oillmf' d1· tt nt• Pl on1 wrt·rtlil H l<'lll'fi 
Plt'flrJt'lan<• .... cl\ I(Hwlwr t·fant donr••'· qrJe 
Ja .... ,Jtr" r t c l~11111 (' ;, l'A'h 111u~nt·. 11 
1 11':\1 1 Jlloill•jllt'lllt'll! Ill !11 llflf-•, Ill rro-
1111 ,.:t, 11 111!, 111 !, ni..-, ni -.u\WI t't ··e 
tJUI 1 tIr Pfll \ IIUII\t"J" t•:->1 \t'IIIIU ~1 dtfl( 

'JI!(' 1•c 1 de 1 fi!IIH':{ ... c~u t lttrllt ~WII\ l'JJL 
dr · JI'' lll\'1. !<:11 .\litan·. \mr t :\t'Ill pit>, 

ll·ur11 t '''tulu au p11· • t'l'lb trJIH.:li 
(' J,aogrtlllllllt', 

1 11 aHIIt' t·orrt• ... pulalaut r~~u r ue la si· 
11 Rl!·ll• t'Il t- 11'1"11/t' . .;. : JI r1'~ a lHJÏitt 
d. dfailt·, fr.ilttl d'H.IJ~t'ill 111 tl~ pa111 ~. 

'Ill ' .tn.rt• ;..; (dHIIJI dt' lu ~é,t'·· 
11° ,\[JI•fltf'llh !IIIJKtSI~~ ptt 1 Jt' ,\ (. 

J •• t jli'IIH• rlt• 111011 c•,j UjlpJt· 

1 JIJIP- wll:tt"tltrll. Atfu·n ldwrl•\ 
put \ \lt' d lb tt'"! t'(olltllilllll' . .Jiui~ 
to ft''': ath'IIITCIII A t·ro qntl je tlis, 

If 1 t 11J {' .. toflf 't'I!JiJJt'~ '· 

1 lt lur• ~r tlt' t·utJ..:olull<Hl SC' cM ... 
;!31--.1 Rlll dt J 1' 1 t!dC' dt" l'l' ft' t"Of"rt'"~ j tllll• 
rl:uuP "'t 'l''" h· ... ltvupt-~ ~dl<·untndt-s 
(' If s-na•rut> u11f JJI,;~·ullh"llh· .... 

f1 ~ HJ•Jltt•uou~ que :lOU pllult>s ont 
rtl t'l• t ~~~ ~-\Pt'IIHIJ!II~ pain· Cjti'Jis 
Il! 1 Il 1 ·ft" i'lllllt.' 1 '1 HIIX IH'd!i-

ç;,IJ 1'·\r;...: 1'l· IIP à 1:& :o-1:11~ de la JWrltt 

t1t n • :..uuul 11\•llli•rt.· ''~"" lf~llr~ l'a 11 .,11 n. 

,,....,_ :\ft•Jtu• c·f'H\ 'l'lt ~t.' tlol!\t'JJI t>ll Fran­
( ... mr ln dt> .1 giiPI re> nr ou lt·tJr unut 
tilt qm'" lt•llt :-tf'll 1 ftlll \c·r~ ln fin tle 
Jl1l 1 Pt t"l JI.;; C'l".ltgnPnt un sf,·ood lnvt'r, 
I ~Pnth't> qnc• l'·P ... t s•w lu mt·!lateo J'~u·e 
JI" 111" '111{ t.'C'/Iili!IS cJ.c•fllrt··c'IJX ~(1 "'lOOt 

\'1 (' ., l"illll . ... dt- ('011! Il J" it II(Jllf"SIII\It"' 
leon· lacbe 

La résistance 

Z urich. 2:l !S.S . .• \1 ;\lbrl ). -
cBasleor . ·a.t unHI Zetltwg- dunne 
detail:-~ sur la ::~Ilu.ttliùn .aclut>lle 
France. 

Le jour·na.I tttîfnn~ l't-xbitt"Jic~ ù'uue 
s ·1 t·U~e dl\'t-n~·eun: Ut vut:-c t'Utt·e le 
l:.t•uplt· el 1 ~:: }Jt'lit t:rt.JUIJ~ de !{liU\ ~1·­
nctrt.l:\ tn <.'c qui CUUl't'"t·ue 1~ }J.ulitlyue 
na • d.Hutle. Dun~ jJh.J.~ieUJ'M tndruits, on 
peut 11"1• :.ur· l'=':-~ rultt~ \..lt:s iu:-;,:nvtiun::s 
tellt' que A L~:- Lts.v~J . Ptu t.·untn~. 
on erltt·th.l !'!Pll\'t"Ut t·t::::J ct·1~ : c:Vi\'~ d~ 
Gaul:t'" Lt:>:-o genù~rmc-:~ font ~c·fui .'J 
St:'mbbut ù~ ne- !Jti:i ~ntc::th.it·~. 

L.e~ communlslt"::-3 !rts.Hfia1!! dé!Jlu ent 
une J,!J\tlldè aeth·it~ Leur· leaùt:r -
.M tiU r·kc Thorez ~ l't::t;n de:-~ 1n~truc ~ 
tfons dt~ ~\ll)!it:uu pour urg-ttnist.'r la ré ­
s stnlll't- <"••nln:· J a.r·mt-e d'ot:cu.!Jtttlon . 

D'autre part, le c.:uluu~l ù~ la Rocque 
~·oppo~c d'une fa.«.,:on tl.}JJH:Ht"Uft à la. po­
l tlquf' :.nti. ... l•mitt:. de ~. La \'ttl. 

O n a nnonc<: }Jar· a!llt-ur~ la réappa­
r tlon df'S l.'ag"tJUlards . Ce~ QS:-!OCia· 
t 'Jn!' s ·cri·t~s !'le Un·ent à la provoca· 
t !nn rt tâ('h•!nt d~ rollahort-r avec les 
é~émP:l s ,., rnuniste~ }JUUr fomenter 
une ré\·oluttun conununisle dans le 
pa y~. 

L'aa.tPlll' d• l'article pt'~t·ontse enfin 
d • ..;rH ndP• tl fltculté" pour M. I-a\•al 
d~S 1111e l'opinoon publ.que pOUI'ra faire 
entendre •. a voix. JI n'est pa• proha· 
h~e que J, gou ·Prnem .. ·nt actuel reste 
au pouno r du~·ant toute la période de 
l'oc·cupation 

Baie, :.!.'3 cX.E.B.L L~ journal sul:$~e 
Ba•ler Na<·hr:c·hteru é<'rlt qut' le •entl­
m~nt d'hostilité en Fmnce dPvient de 
jnur en jour plu• lntPnse à l'~gard de 
Laxal Pt que ce dem:er est devPnu 1m .. • 
pnpulatre m~me auprè~ du gouvet-ne­
tnPnt de VH'hY. 

0,.!1 fltlll \'U~ir ~Ur lt":i lllUI"~ dt>!'! l'Ut":-; 

A Pazls dt>"~ u.ti lPt":-- t"t Ùt>~ g-dtruunt:tgt:'~ 
A ln tTult JIS:tul : cA bti..s !....ttvt~.l"., ~t 

1/:\1' lh.· (;M.uih· 
D' utrt•:l tnrulrtw 1ion:i pH.rVt.·nnts en 

Votre radio est défaillant! 
N• parle-t-on pas de l'Art du 

t édtocin "' 
Pourquoi ne dirait-on pae l'Art du 

Dfpanncur ? 

Un appareil en panne, c'est 
u n malade qu'il faut g uérir 
.Ac~rt! Re-z:-\·ous A: 

MAGIC RADIO 
US E 

23, rue Soliman Poe~ a - Tél. 42765 
E >.,.men et v~rlflcatlo n g ra tu its 

de l'appareil 

Suis~, annt~lcent que le gou'"·ernpment 
de Vichy se montre tellement effrayé 
par la popularité grand~ssante du gé­
néral de Gaulle et l'amitié dea Fran­
çais pour la Grande-Bretagne qu'il a 
Interdit la. célébration annuelle du jour 
dP l'armisl!ce de c ainte qu'elle ne 
donne lieu à des man:festations. 

Lp gouvernement de Vichy dél?,loie 
également tous ses efforts pour empè· 
cher que l()s ~entimentfi en faveur du 
général de Ga.ulle et pro-britanniques 
•oient cxpr'més par la nation fran­
c:-ahH•, ajoutent ce-~ information s, mais 
CPS effort!~ ne rencontrE'nt que tr~s peu 
de ~llCC'loS. 

Le discours 
de M. ~hnrehill 

Un article du 
Lundret<, 23 (NfE.B.) . Le dis-

c·uuro de M.Churchol! à la natton 
françat~e a ~lé cun défi pour faire 
f2:u:e à. l'avenir, écrit a ujourd'hui le 

..._'l' l mcl!l Uu.nM un article de fo:td. 
c-L&. _l. 'nlnce a. un r Oie ac t if à 

ba­
est 

juutr , souLgne le jou1·nal. La 
taille qui sc livre maintenant 
livrée vour l' à me de la Fnt.nce-.. 
L~ cTinl ... ~ rappelle ces rnots de 

'M. Chmchlll que Hi tle r epar· toutes 
!"ortPs de mo~·enR $Ournois el féro· 
ce" complote el trHvallle à. tar ir pour 
toujours lt·s ~ourn~s de la c:ulh.frJ • et 
de l' l !\ spir·ation fT·a .'H;al~e dans l e 
monde. Ce quC" nous autres Britan­
nlqtws vou:-~ dt>mandons • au Jni lt eu de 
no~ ~rrort~ pour .ren1porter la vlc~ 
to:J"e, que nou~ pttrtageron~ a vec vou!\ 
f'·~~t qUe Ki VOU!!e n e p011 Vt'Z pa~ 

110\1!'4 ttldtr, f;t.ll IIIUfJl~ \'tl\1~ n t> llOUR 

fa:o~siez ptt.~ ob~tat·h~" . 
Se l"~f(·rlint à cèltt>- ,l{·('lara.tlon de 

:IL C'hurehlll, 1~ '"l'lnl<-"' <"Onclut 
4"NOU:-J H.Vvn:-t )Jl'l:i l'êng:.agem~nt de­
l'estu.ut·~r ht. lt'J·tt1·we tuut ~ntfèrf',Ctll'' 
l t>S Fra. IH;tt.;:i nuus tt.ldt-nt ou non • 

Répercussion en France 
N~w- Y url<, ~3 (:-;.S. Al Ahn.t.ml 

D'aJHi:::( lt·~ nh::i~tt.g"~:i dt":i cot'l"t::~pon­

dant:-; ll t! ll ll't!!:S A v:eb;\', ltM }Jtlt'Ol~:s d~ 
1\1. C h u tT id ll o n t p • ·v r unùt-m~n t tnl­
pt·c-::s:dunnt-s tlJUS le~ }"'l'a.n<:tt.hs, ~ut 
sunt dt-jà innuc n cés pa. la nut.g nt fi -
4\1~ l'c::::sbta tu·t dt: la Gn:lnùe-B n~tli· 
gn• Ml>m~ 1 ~, g-"11~ d~ Vichy éc<~ur­
t~rt:nt ]t!U.I' dtnc:H puu t· :Sè grouper 
::t.utc ... ur Ùt':i apparttll:i de rtlll io et 
écoult:r M. Cl~un·hill pat'ler à. u n 1no· 
mtn t p~y~,;holu~iq ue, à un monlen t oü 
1~ tut.tun~J tran<:ais. lfnnen1l de toute 
e:1pt!l't: d'êtulodté, r eJJrend le- de~~us à 
Par-i:~ t-l dtt.H:-1 le:-~ autn:s villP~ dt.' la 
France non uccupét-. 

D a n!{ sa causerie quotldJen.ne, 1\f. 
Raymond Unun Swing ùtt que le dis­
cours de III. Chut·chill peul être tenu 
com tne u n appel aux Fran<:ais de n e 
pa!" emp~cher lt:S soldats rra.nça i ~ de 
Syri~ de veni r se battre aux côtés de" 
An!(lals en Egyple où la. Grande-Bre­
tag-ne doot défend re des positions 
\"iiale~ 

:.t. Philllp, ancl•n corr•spondant du 
cNe·w York Times à P aris et récem­
mP,nt t·entré de France, a n a l :'orse dan~ 
un long article \'atl' t u de p résen te du 
p~up\P fran~als. La grande m ajor ité 
deH Fran<·at•. dit-Il, a m is son espoir 
dans la Gr>tnùe-Bretar;ne et le géné­
ral d~ Gaulle. 

-c:l.,.ne dt"R pl'emières causes de l'ef­
fondrrtnt'nt frança!s fut que l'Psprit 
de la nation était divisé à cause du 
<'"tt.ractêre politique t"Xt'Psstf de la vie 
!wu~ hl llTt·m~ R;opulJllqu~. Chacun 
Ùl-PI!'I Jt JHl~ !'1 CtHl\lllt'lH;tt. à fJt'l"lll"~ ("01)-

1 :f:t.nt•t: (JUlTt" 4uc:: 1~ .... l n lt"'l'c-l:-1: dt- hi ntt­
llun ..!ttdc::ut 1ùc-utlfié'l"' à. uuc do\:ttlra: 
}ju11Uyu~ 4HC"h:.·unr..plt-. ("t:::-st le .r ,·an­
Ç&.IS IJIVYt:Jl r..j_Ul a J.la\ f: ~~ -put C'R~:'I~ 
(Jullt' tuUtt:~ c:~~ qttc:r("lle;; )J~Jlltl4ll~~ et 
leut :3 t.:o U :ii:''-J:Ih.:HC c:-:3 SUl la cunùulle r..i~ 
la ~ttelTe et, &. d.Ctt tvut pc1dt1, f.'t"ll 

ou f.H"uU. kVci..:' La. d;ta.t~. tl E- ... t dè plu..=o~ 
tu }Jlll~ r...:ull aincn q~~.~c: lr..s 'Bdttlllut­
quo~ CJnt H::t.l:iuu fJe contlnut:'r 9 ~c 
h11ttre }JvHI' ltlli"Q ruutt'~ tul tur-u~~s. 
lr-UI'S hiftt:=1'k. )("'IH~ )JUIIllllt'~ t1r lt-' ITt' 

}JOI!iJIIt'~ t'l tolllt'"S 1("'~ 1JlJ!\Jit"'K C:hw-tt•!'l 
qui t"t-:Idt"ut la \''t' agl.-·aiJ)c 

Aux Eta ts- U nis 
New-Yot·l<. 23 !X.S Al Alor·um ). -

LP cNew Yorlc ~J'tlbun~ ~<·rit 

ci...e ùl~<·uut·~ d~ ~~ Churc•hltl f'Mt 

p1Pin dP ·wn!-1. Il d~nute toujotu·~ la. m~­
mP dt\tennination dl' fer mal~ RVPC' plu~ 
dr <'OnftRnCP et mo!ns dP tPn~ion que­
lE'" ap}"PI~ AUX RPllP~ Ant~rieur~ C ' r~t 

l'Rl!r'lf'tttion d'un chef CllH ~P trottvP ft 
l" i~tP (J'Un p~UpJo nont \H (fi!'Cr A ~t~ 
n1I~P A t'~prPtiVP f't crott avPr 1'0ru·pu­
v(', rt rtui ~· volt un~ rA i~on rl'nffrir cie 
l'espoir Pt des Pncoura~t"emPnte à ceux 
nul furent moln.~ heureux 

En Turquie 
I•lanh ul. 2~ cs.s. •Al Ah ram ). -

Le~ journaux mett•nt •n reLPf le dog. 
cour. d• M. Churchill à la. France et 
déclarent que c• discours susc!\rra un 
profond écho dan• le monde entier , n o­
tamment pa r mi les pet!lcs nattons op· 
primées. 
\ \/l "\.'' '' "\'\'\ \'\f\"\1'\1\."\.'\ \ ' \ \ \"\ ' """ '\ /\"\. '\ \ ' " ' \ . 

M. CHURCHILL 
EN ECOSSE 

T..onclrf'~, 23 CH.t.•u,t.~l· Lt' Prrmlrr 
mlnaHtn~. U('t'ompaJ.Ph' dt> Mmt" C'hur­
t. 'u ~· ... ·~t l't•nd 11 :\ J' im pt'(n· i~t t-, tn.u.. r•d 1 
li.t~ll 1"t•.lt fh~ l'l~<·usse ptmr ~· inspt.'('ll .. r 
Ir·.,( li~ Ill'!-\ dt:o dPfense ('Ôtil·t·e. A \'l'<' pln­
:-.ifl'UI"~ officiel·~ le J'at'm~e. britanniques 
•l polonat~. M. Churchill a tait u.ne 
grande tournée à pied, <'n auto el en 
train !-:p~cia l, et il a cxpr·imé- sa salis­
t'a<·l on pour touR le" préparatif• qu'li 
a \'\l:'i. 

11 C'est à la 
chaque 

• pa1x que Consacrera'• l'obl!ge r à combattre pour éloigner CommisSion ont f~ite à S.B. Mgr. Art-
d'elle la m enace de J'ax e. da, Patriarche Maronite. 

jour de ma vie " 
Philadelphie, 24 (Reuter). - Plus de 

170.000 perscnnes se trouvaient a u 
<Convention Hall• lorsqu'apparut le 
Prés.dent Roosevelt sur la. tribune pour 
pronon~el' le p!·emier discours ê:ie sa 
campagne éleclora.le, el il fut accueilli 
par unt: vv~tion formidable. 

1 .P~nùa n t tuute la journée le Préoldent 
1 an.tit dO lJas-.;er en auto par les rues 
1 ùe Phlla.u~lphie bondée• de dizaines de 

mill!ers de partl.sans du Président qui 
l'acclt~ n1aient. 

Le Pré~idt::nt Roosevelt parla avec 
probablement plus de !oree encore que 
d'hab•tude. Daus son discours, a près 
avoir donné l'assurance que les Etat~­
Uni::; n'a' atent conti·acté aucun enga­
gement secr·et, 11 demanda. s'a d r essant 
!• Ja foui«=: c Est-ce clair?,. et la r é­
ponse fut un tonner re d'applaudisse­
ments. 

Philadelphie 23 (Reuter). - cC'est à 
la paix que je con•acreral chaque jour 
de ma vie.- a déclaré ce soi r le P ré­
sident Roosevelt dans le p r en1ier dis­
cuurs de sa campagne électora le. Il a 
accusé les Républicai ns d 'i m porter les 
m éthodes de propagand e des pays dic­
tatoriaux pour con vaincre le public 
qu'i l rherche à co nduire les Etat ~-Unis 
à la guerre. 

Parlant dans la salle de cCunven tlon 
Hall• où il .avai t été nom m é cand idat 
en 1936 et où M. Wendell W!llk le a ­
vait été nommé candidat en 1940, le 
Présiden t Roosevelt déclara que depuis 
jui llet, Il • ' 'lait r a r·erne nt passé de jour 
ou d ~ n 11 it csa.ns q ue quelque crise ou 
p os:ci bil lté d ~ c J·ist. dtt.n~ leM a.t' [a. ir e"' 
mundla. le.s n 'exigt:ât que je nl ' tm t r elien­
l lt> pers onn c ll emt' n t &..vec le secr é tal t·e 
ù'ElKt et d'autr e "' fonctionnaire~ du 
gouvernement. J I était d onc nécessa lu 
d'adhére r• à t .. r ègle de ne Jamais m e 
l !UU\CI' à pli!, ue 12 heU!·e, de di~(an· 
cr dt: \Vu.s h lnKtun . 

la répète un e fo,a de p lus au.r cett e 
tribun e de not re pa.rtl : 

cNous ne prend rons pas part è. des 
g uer rea étrangères, nous n'en verrons 
pas not.re armée ou nos fo r ces n a vales 
ou aérien nes se battre dans des terr es 
êtrangère., hors des deux Amér lques, 
sauf en cas d' attaq u.e.~ 

C'est pour la paix que j'ai travaillé, 
et c'est à la pa1x que Je consacrerai 
chaqUe jour de ma vie. 

LE JAPON 
VOUDRAIT 

RÉGLER 
" l'incident 
chinois'" 

Ch anghai, 23 r R~ute1 l, -Une autre 
tPn tative par les Japona l~ . en vue de 
liquider cl'incld ent ch i no is~ en l!bou· 
t i•san t 1\. u n accord avec le m a réchal 
Chan g K ai -Trheck , est slgnal ~e par le 
cl'\-ort h China Da il y N ews», qu i déc lare 
q u"' !e s c-on dit ions de paix de Tok io 
compo rtent: 

1. ) La aé m llilar iMtt lon de la r ég ion 
du Ya ng·Tsé. 

2.) <::inq provin ces d e ht Chine d u 
Nord de v ron t con~tltuer u n Etat Ml· 
to no m e sous la s ouveraineté c h in oise. 
ma i~ l e Japon y a ura un ron trole com ­
plet d• même qu'u n con trôl e économ i· 
q ue ab•olu . 

3. ) Re~onnai>O~a n <·e de l'indépenda.n­
~e du :Ma nd chouku o. 

P ar ailleur s, on dlt que 150.000 ou Les membres de la Commission se 
200.000 soldats Ita lien,. ne pourront pas présentèr•nt au Patriarche comme en­
passer l'hiver en A lbanie. ces effectifs l vny. és d .• e l'Ital!•. protectrice des Chré­
devront ou. bien marcher su r la Gr èce ltens d Ortent. notamment des Catho­
ou r ent re r en Italie llque>, et affirmèrent qu'ils désiraient 

\'Olt· les relation s entre !'!taire et les 
Une ferme opinion turque Maromtes du Liban établies sur des ba­
Is tanbul, 23 (S.S. A l Ahra m »). - Le i••s solides. 

journa.llate turc bien connu, M. Y al- 1 Let Padrra~r:~ e répond it 1 que ~et ~a­
cin, rejette énergiquement le conseil ~odnéo •• d u ' a n sont Ja ol uxé 1~ eltuér 
don né par le journal cM~r:e· de Sofia, tn ~ el1 a ne~ et . que, ma gr am ' 
à savoir que la Tu rqule devrait •e ren. 1 tra~ ot l onnell e quo les lla ot à la F ran­
d r e co m pte de la puis:-~ance de l'axe ce . Ils- o nt eu des dé m êlés avec elle 
et céder afin d'éviter de~ effusions de et ont co":'ba ttu .sa politi que l?rsq ue 
sang. M. Yaldn déclare : <Notre opi- c~tt_e poltto que pr ot . un as pec t d lmpé· 
n ion esL diamétra.letnenl oppOsée à. rttlhs m e et de co1 o ntsat1on . 
ce ll e--ci. Nous n e p ouvons pa.s c r otre ~e P a triarc h e ~~out a qu e les L lb a· 
quan t à n ous, que la patriotique na~ n a1 s se aont fam d tarlsés a ve,~ tous l~s 
lion bu lgare soit tombée a~sez bas pou.r ge nr es de pro paga nde et qu Ils nt> • y 
adopte r la Lgne de conduite proposée laisse nt plus t romper mainte na nt. Pou r 
pa1· le eM ir .. . La T u r quie veut la a.ix. ~ u x, ':s paroles et les prom esses ne 
m ais pas a.u ri de 1 b es P co mp L nt p lus; seuls )("s acte s comp~ 
ce prix, nous ~ré~érons a la ~'::'er::· ~ t e nt. ~a fo rce ne parviendra ja m a is à 
Hitler entrepre nd la conquêt d .. B. 1- cueervlr leu rs a.mes, m!me si e ll e as -

.. e es a 'ervissal t leurs cor ps , 
ka ns, Il se peut qu 11 trouve la Bulga-
rie à genou x , mais s'il essa ye de fran- Et S. B. Mgr . Arida t er mi na e n dl ­
chl r notre frontiè re, Il trouvera un ad- sa nt : « CE PAYS E ST NOTRE. ET 
versa lr e dign e de lui.~ N Ol:JS TENONS A LE GA R D ER. 

Le passage des troupes 
allemandes par 
la Yougoslavie 

Londres. 23 (S.S. Al Misri>). - L e• 
n ou v elle, reç ues à Lond r es confir ment 
le pa!tsage de troupes allem andes à 
t raver s la Yougosla\"ie. 

U ne dépêc he envoyée d'A lhène. pa r 
le correspondan t du cDaily E x press> 
d it: 

Il a été In terdit de fai r e con nallr e au 
p euple les nou velles concerna n t le pas· 
s a ge des trou.pes allemandes en You­
go•iav ie. D 'autre pa r t, une pr oclama­
tion a été adressée à l'armée yougo­
s lave lu i demandan t de se te n ir prête 
pou r fair~ race à la •ltuatlon. 

JI semble que la gr·a nile d i r!lculté é-
prou ,·ée par la Yougoslavie est la. mê-

1 
m e que <·elle éprou.vée déjà par la. 
F rance el la R ouman ie, à savoir l'ab­
sence d'un gouvernemen t énergique. 

Le corre!ipo n dant du cMisri ajoute: 

DAN S CETTE MONTAGNE , NOUS 
SOMMES UN PEUPLE QUI VE UT 
SON INDEPE N DANCE ET QU I MET 
SA DIGNITE ET SA LIBERTE .AU­
OESS US DE TOUTE CO NSI DERA . 
TION . LES LIBANAIS NE VEULENT 
ETRE UN JOUET E NTRE LES 
MAINS DE PE RS ON N E ET ILS 
N'ACCEPTERO NT JAMAI ;; D' ETRE 
TRANSFERES D' UN MAI N A UNE 
A UTR E , COMME UN E V U LGA IRE 
MARCHANDISE A VENDRE OU A 
ACHETER ». 

Voilà ce que le Patrl!trche a dit, en 

L'agonce •Orient Arabe» apprend e,_ 
outre que les meml:ores de la Commis• 
•lon Italienne continuent leurs visite• 
aux chefs politiques et spirituels. Aux 
Chrétiens, ils 0 se pr~sentent comme les 
proteclours de la Chrétienté en Orient. 
Aux Musulmans. c'est au nom de lliue • 
<ol!ni, protPcleur de l'Islam. qu'ils par. 
1 'nt. Ainsi, il~ jouent sur deux corde&, 
entonn~nt deux chanson, et espèrent, 
d'une pierre. atte!!ldre deux buts. 

--~~~, ~Le sérum contre 
$ la grippe ~ 
$ Xw•-1'nrk :?.3 - rs Spé' ~ ;, , ' \ •- • L, 

~\«. I l _Jio·a.rtt»). - Jl. Fosdir/i, 
\ ~ pré.wln1f c/P ln fourlrrliun 

\ Rtu-f:t'{~·/!r•r, U nll f tlrt• f[UP [fl, ~ 
z.., fonrlafiOn est ~11 trnin rie prP- $ 

1 
?t pun r un r~nfl1on d;. doses drt· \ 

,. 'lfl1: 'Ill ,\'~l't.i.'l~ rt:1•1-1H/il''~lr:(f 

1 

~~qui st·runt c rprrliéPs à touiP ~ 
.,.i noliun PIII'OJ•P.t•1111e en guen~ t 
~~ qui rour(nril .~·~n .~Pr'l'ir. Le $ 

1 $. .~érum n c'li n.wy{ 111/.1' F:lots- )~ 
~ [;nis arcr le ]111/s (lrtlllr/ surrr.l ~ 

1 ÇA 11111i.< il 11'0 prrs purorc éff> mis ..,. 

1
$ ri _l'épreuce en twrll$ , d'€pi'lé- ~ 
.J. m re. j! 
;'} ... ~~~~ 

"h!'als l t m umen t e~t vt n u., poursui ­
v l 1<: l'J·ésidenl, de répondre o. ux fal· 
strïct~.llon::s vur ùes f ~;~.. its car , dit-il , 
b•aucuup de déclan•lion~ de Ré publi· 
c .. ins uolv., nl élr~ et ~ont d es .rat ~i­
(i(.•atlon~ d~libt: rét::i. 

M. Ruuse,·~ll dll alurs qu e Je t a it de 
d~routul'er vulontal!·ement la vér:té n'e• l 
pa.~ a.dmbJ:iible pend l::l.nt une campa ~ne 

ni à l::l.UC\In nulre mornént. 11 a dté 
divers •uJel• 4U.i peuvent être auto •·! · 
=:~és à dt:~ K"t:llN 4ui Jn~nt:nt un~ cam­
}Jagut: tl il tt :.t.Jout~ : •Mtt.is c'~~t une 

4 ) Etabii•R•m•n t de co nce•sion 8 ja- ' J 
ponal>e• dans t ou • les porl !J. 

J 'apprends des m ilieux yougoslaves, 
aupr ès desquels j e pu ise m es r ensei­
gn•menl• que l'arm ée yougoslave com­
bat tra. Cela es t con finné par la. dé­
pëche du cDaily Express>. 

LE DESTIN DE L~EUROPE 

CE SOIR 
DÉBUTS 

thost: tout à tu.it ditr~r~ n te . pour u n 
par i uu un candlùat que d~ déciiLrer, 
]lar exemple, 4\le le P rélliden t des E· 
tato-Un111 a léléphuné à M. Mussolini 
el à M. Hitler, pom leur di r e q u ' Il 
leur· H.bandonnu tt la Tch~l·osluvaquie ou 

LA ''GRLJ\NDE PElJR~~ 
ùe dél..'larer qu.e lt:'s chômeu r H j'une 
nation Mer·ont co nùuitt~ da ns de!:l cam ps 
de concentration ou encore que )',_\ 1 ,~.::-

(SUITE DE LA PAGE 1 ) 

llon d u gouvernement actuel, :~igntfle Adolf Hitler, né dons la peu r, ex· 
la fin de la démocratie amé r icaine, a-
vant quatre a ns. plotta savamment à son tour sur les 

Ils sa,·en t que toutes ePs décla r atlo"" autres, les réactions et les e ffe ts pro· 
sont fausses et mens ongères . vo.q ués par l'é pouvante s u r lui-mêm P. 

Le Président R oo•evell a ajou.té qu• M Gouland re, dans le • Liv re ja u -
le peuple américai n ne •e la isse ra pa~ ne • 'lOus le d écrit à Berchtesg aden 
p rendre pa r la pan iq ue e l n e eera p~s habitant une sorte de lort.. . • percht> 
effrayé epar cette •blitzkri•g de born à 1 900 mètres d'alhtude au sommet 
bes incendiaires verba les•, el il a po: 11·· d'une arêie de rochers. O n y accède 
suivi : eLa pire bombe que les ch~fc; par une roule en laceis d 'une qum­
républicains aient lancé sur n ot re pou. zaine de kilomètres haTdiment ta illée 
pie est l'accu~at'on que le gou.ver n.:l· dans la pierre ... !o route a b ou tit à 
ment, san~ la connai~sance du Congt è·; 
et de la naliop, a secrèlm ent con lra c· l'entrée d'un :ong souierrain qui s'en· 
té des accord• avec des P ut ·sanc's ?.- fonce dans le sol et q ue fe rme une 
trangèr~~.J., vou~ don ne l'a••u rance ]a lourde d o ubl e parle de bronze .. . p aT 
plu, sol~nn~ll~ qu'il n'y 11 pa~ d" lt'..o.'- un puits v .. rtical de 11 0 mèltes u n 
tt> :it('td, ptt~ d'ubllgtt.tio n :'tl' l't"l~. p •à-., a~c&n!!i::ur f:n~u~l~ remonte jusqu'au 
tl'eu~~:~.gt-mcnt ;:jei..:l'c::t c L pas ù'tH·cut·ù r11 veuu d~ lu dt:rnt:ure du Chance­
~et'l et suu~ qu d tptt fu l' htc! 4Uc! Cê !1o il, lic:-r ... ) & ~ JUill Oc$ d'acc..ès, lc:s dé bou .. 
dtre~t o 1 Indirect, a.\·cc ath• un g-uU\ t:l'- (•!Jè!i d~::s :; out~tto:n:::s, le:· obord~ dè la 

~:CJ~c~tldua.~t1~~~~~~t:, 11 ~~\~~· en~l:':~e;~ , ~~~~~:: tuut~un ~out OIÇUnt::ot:~ miltloilt:mt:nt, 
uallult d:t!'! uue gutn ·r, ou dtr.H-\ t u nt c t lJIUI """:"y <::~ por dt:o:i ntJ~: dt: lllitluiJ 
l:lulc ~ l.Jut Ieu:Jc-.::: ... •. 

~\Il' ccd cTot! cf"llcS, le PrastJ•nt .. LI d covunl ce Sj:;eCiocle; hallucinant, 
r~lfJ!Jelc- à · c:. ca.udltt:ul·l'\ d~ us quèl111! l'Il- l'owLL..Ii::iûd r;: ur cle ~·lunee 2e demon· 
to,:;tlhJll ~tl t h,HI\d.len t l~$ ~tuLs-lJnl:t dr:· ,. f=it t.:è l'o~uvr e d'·tn b~IJflt uor­

lul~qu'll tut t-lt1 à. là Mul~on l:$: htnf'hè ntul, ou Ct!lle d'un l tO JJlll1e 1outmenl~ 
C"n 1 ~~~2. t-t li a citt• unt- lble itnpo- fJUT la fohe des QIUtldt:ur~~. par une 
•nul~ J~ ré~l!•:tliOII> dt. ··<·IV D~al, Il hurolo•_, d: ÙOifliiiOiion eJ de SOlitude, 
a ~IKnul~ uulo:at i1lllt"Ut que 1'\ n Ju::stJ'lt! ou, .._in! pit' men t tHl ptoie à la peur? u . 

ptlvè~ ei!IJ>Iote à<·tuellcontnt 9 m;lllml• Toul.> la polil!que d'Hi!IP.r réscde 
d~ }lt'I"HUUIIt~ ên lJlU~ qu'en lUd. l" ~ 1~32, 
- qu~ plu:< de -1~ million~ ù'empluyb dons I'E>xploitalion méthodique d u 
~unt tt'-~:-itll·i-M d'uvoir une pe nHion d e ~entiment de la peur chez les a utres 
retraite putll' leur~ \•ieux jout·•. - et peuples; il o créé dans ce but, la 
qu•nnt été in•tllufs le• contrat" col- guerre des nerfs ... cela le con duit à 
lect if• •t d•~ •alaire, minimA. gar• n lis. la quarre totale, qui n'est que l'em -

F:n outr~. la production de• u•ln e• plo; irrai~onné dn la physique d e la 
d•• F:tat•·Un.•, ""1 maintenan t de force pro voquée. par sa propre peur. 
J>r••qup 13 o o :oup~ri•ur• à cell e to u 
meilleur momonl de 1929. <Elle • a tteint Il en PSt lui-même la plus grande 
le niveau le plu~ é lev(> Jamais enre- victime, sa conduitG de vie entière es! 
gistré. a remarqué le Président. placée s o us le signe de la peur. En 

•Pendan t toutes ce~ an nées , chacu.!le 1933, il s e !è ve en ple ine nuit el par 
de mes actions et chacune de mes nen - p<'ur d'être m ass acré par ses amis , 
sées étall m otivée par le dés ir de sa u- s'en va a ssasi n er lui-même ses an­
Yegar der la paix du monde et plus ci~ns cam aTades, Roehm, le général 
particulièremen t la pa~x des Etals· S chleiche r e t s a femme, etc. S a p olili­
Unis de l'hém is phère occiden tal. Plu" 
je voyais cette guer re venir , plus je q u e intérieu re s'en ressent: c réation 
r ccoum;s au p r estige des fonc tions de cl'une Gestapo hyperthrophiée, camps 
Président de~ Etats-Un is pou.r e mpê-1 d e conc.,ntraliona g éanls, régime po· 
cher que'lle éclatât. Lorsque la guerre licier tel qu'aucun autre pays n 'en a 
vint, Je recourus à tout ce pre~tlge, jamais co.!lnu ... pe rsécutions de lous 
pou r l'em pêc he r de ~·étendre à d'au t re• ceux q ui ne s'id enlilient pas abso lu· 
nR.tions. Cel effort ayant été v a in, ment à lui: sociolisies, 1ib9raux, ca­

j e co nvoquai le Congor èH <!l en appelai 
à la nation pour con•ln !l re de rorte• tholique•. protestants, juifs slaves so nt 
d~·fl•ns~:H qui ~f' r·ait•nt no ll' t.> meil leu r e emprisonnés, torturés, fu:-;illés . 
g-arautie Ue J.~atx ~t dt• ~t'\.' t ll·it~ dan:-~ 1 L1 r t"UJ t!icle toute sa polttique ex 
11ut J"c" ht-Jul:o~pht-n•. Aux Hi- }J u bl h·ill n ~ t t 1~1 tt-:>\lt- • lo crllllde d'une France lor~ 
&..ux Di-tuot: t 'tdt..·s, A f•httque ho 11 1rne, A te h ... i. fa1t r~clamt::r l'égahté des a 
d1114Ue fl~Jn tn P. à <"luu111€" t- nt a n t de ht. 

1 

rn,...ruent~. puis tE::orc tper la Rhéno 
nrdion j'al dit : Vou~ Pr~sld t• n t ~t L 1 1 
votre 'gr·and Se<·r~llo.ire d 'Etat ·,m tvent rott· o peur d'une <:Oo Ilion e pousse 
te ch<'nlln de la pAix. Nous ne nou s ~tr- è ai'Oif un potentiel m1htaire égal puis 
mons paH pour u.ne guerre étrangère. 'uoéoii<'Ur à l'ensemble de tous le~ 

l nous n e nou~ ar mo ns pas da n s u n but pa.y< du continent. La peur de l' e n· 
quelconque de conquête ou d'ln te r ven- cerclement lui fait conquérir I'Aulri­
tion dan~ dt·s <•o n rtits é l!•angtt'M .• Je che, la Tchécoslovaquie, la Pologne 

La fuite en avan t d evant la peur, 
au début de cette guerre, le lance 
dans des conq uêtes qui l'épouvan­
tent lui-même .. . mais q ui c hacune pro· 
vaque irw:émédiablement une autre 
conqu P.te d estinée à g aran tir la p ré· 
cédante. 

Devant cette g rande peur, l'Europe 
e ntière a eu s i peur que les Etats 
n'ont pas eu le courage d e s e grou­
per lous ense mble pour a b atlre !act­
lament l'ennemi ccrnmun. C hacun 
d ans son épouvante voulait rester 
•ne u tre• c royan t ainsi pouvo ir éviter 
sa ruine propre. La ligne Magino t 
cei n turant une ;.>ar0ie de la frontière 
fronço~<e e:,;l le rè:·ultat direct de c e 
d ram ... Mai:; une lo;~ ce t effort réalisé 
'"" françCII~ ont t':vit., d e regarder 
d o! l'aulr.: côt.: des !oris et n'ont plu~ 
vu ni le rt.01 rnemenJ colo~>;al, ni la pé­
n,l ruhoro ulleutar,d., dan~ '"'" Ba kans, 
Ill l'ui.J~ùr!Jiion d., l'Europe coonl!ale. 

Lu ~-'"'or qu'on ne lui lai~,;" dtgerer 
~=:s cc.JIH.l;Ucdes polunoi:::;è8, danoises et 
nc.o v"yl<mrks a le. il lancer par Hi lier 
'"'" arooof,"s sur la France el la Belgt· 
qu.-. où la peur contagieuse a provo· 
qué le déport mos:ü l des civils, fuite 
d"' onz., militons de rélugiés. Exode 
~ans précédent dons l'histoire qui a 
enrayé tout l'organisme de dé[ense 
intérieur" de la France. 

Hi!le. [ut d'abord épouvanté de 
l'ampleur et de la rapidité de ses 
succès, il craignt! ensuite les réac­
t ions du p~>uple de France envahi 
moi::. non vaLncu 

CP.ux enfm, qui à Rethondes on! ac­
copté de signer, dans le wagon h1s· 
tonque, le plus e'farant des armisti­
ces ne s e doulaient pas qu 'ils avaient 
e n face d 'eux o la table des négocta· 
tiens, une peur aussi grande q ue la 
leur. 

Seul le calme, !'as~urance d'avoir 
raiso n, la certitude de pouvoir te nir 
jusqu'au dernier quart d'heure, pe ul 
arrêter cel!"' peur halluci n ante q ui 
boulaverse le monde. 

L'admirable résistance anglaise te · 
na n t têoe, seule, au génie de la peur 
après l'écroulement de huit nations 
rl.'furope, a suscité à son leur d'hé­
rotqu~.;; mouvements dP ré:;istances na­
tionale~. o.,,; leoions lronçai"e. belge, 
bollandoi,;e, nor ~.:yit:nnt:, polonàl'- el 
tcht>que se consl!tu nl lou les jours 
pour rornbnl!r"' onx côl-"s des "aldols 
el marins de l'empire bnlanniquc. 

Par <On calme lranquHle et so fa­
rouche énergie, Churd1il! aura bien 
mé•i!é de l'histoire. Il aura orcêté la 
•gronde peur• du XXème siècle. 

R.A. 

La • Cigarette DE LUXE 

17 Cigarettes P.î. 6 

de la 

grande attraction mondaine 

YOLY & RO A 
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